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			Béni est le lieu,

			la maison et l’endroit,

			la ville et le cœur,

			la montagne et le refuge, 

			la caverne et la vallée,

			le pays et la mer,

			l’île et la prairie,

			où Dieu est évoqué

			et sa louange, glorifiée.

			—Bahá’u’lláh

		

	
		
			 

			“Ô mon serviteur! Entonne les versets que Dieu t’a envoyés, comme le font ceux qu’il a attirés auprès de lui, et que la douceur de ta mélodie embrase ton âme et gagne le cœur de tous!

			Les anges annonciateurs du Tout-Puissant diffuseront le parfum des paroles que prononcent les lèvres de celui qui récite dans l’intimité les versets révélés par Dieu, et feront frémir le cœur de tout homme juste. La vertu de la grâce qui lui est conférée exercera tôt ou tard une influence sur son âme, même s’il est tout d’abord inconscient de son effet. Tels sont les mystères de la révélation de Dieu, décrétés par la volonté de celui qui est la source du pouvoir et de la sagesse.

			Baháʼu’lláh
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			Les prières prescrites au quotidien

		

		
			
			

		

	
		
			Les prières prescrites au quotidien

			Les prières prescrites au quotidien sont au nombre de trois. Le croyant peut choisir en toute liberté l’une de ces trois prières. Toutefois, il doit en réciter une en tenant compte des directives qui l’accompagnent.

			Extrait d’une lettre écrite de la 
part de Shoghi Effendi

			En ce qui concerne la définition des mots « matin », « midi » et « soir », moments durant lesquels la prière prescrite moyenne doit être récitée, Bahá’u’lláh a dit que ces moments coïncident avec le « lever du soleil, le midi et le coucher du soleil ». Il précise que les « moments autorisés pour les prières prescrites vont du matin à midi, de midi au coucher du soleil et du coucher du soleil jusqu’à deux heures après celui-ci ».

			Kitáb-i-Aqdas

		

	
		
			La courte prière prescrite

			À réciter une fois par jour à midi

			Ô mon Dieu, je témoigne que tu m’as créé pour te connaître et pour t’adorer. J’atteste en cet instant mon impuissance et ton pouvoir, ma pauvreté et ta richesse.

			Il n’est pas d’autre Dieu que toi, le Secours

			dans le péril, l’Absolu.

				 Baháʼu’lláh

		

	
		
			La moyenne prière prescrite

			À réciter trois fois par jour, matin, midi et soir

			Que celui qui désire réciter cette prière se lave les mains en disant :

			Fortifie ma main, ô mon Dieu, pour qu’elle tienne ton Livre si fermement que les armées du monde n’aient sur elle aucun pouvoir. Garde-la de se mêler de ce qui ne la concerne pas. Tu es, en vérité, le Tout-Puissant, l’Omnipotent.

			En se lavant le visage, qu’il dise :

			Ô mon Seigneur, j’ai tourné mon visage vers toi. Éclaire-le de la lumière de ta face. Fais qu’il se tourne vers toi seul.

			Puis, se tenant debout, tourné vers la Qiblih* qu’il dise :

			Dieu atteste qu’il n’est pas d’autre Dieu que lui. À lui, les royaumes de la révélation et de la création! En vérité, il a manifesté celui qui est l’Aube de la révélation, qui dialogua sur le Sinaï, qui fit resplendir l’horizon suprême, celui par qui s’exprima l’Arbre divin au-delà duquel il n’est pas de passage, et par qui fut lancé cet appel à tous ceux qui sont au ciel et sur la terre : « Voyez! Le Possesseur de toutes choses est venu. La terre et le ciel, la gloire et la souveraineté sont à Dieu, le Seigneur de tous les hommes et le Possesseur du trône céleste et de la terre. »

			Qu’il s’incline ensuite, les mains posées sur les genoux, et dise :

			Tu es magnifié au-delà de ma louange et de la louange de tout autre que moi, au-delà de ma description et de la description de tous les habitants du ciel et de la terre.

			Puis, debout, les mains ouvertes, paumes levées vers le visage, qu’il dise :

			Ô mon Dieu, ne déçois pas celui qui, de ses mains suppliantes, s’accroche au manteau de ta miséricorde et de ta grâce, ô toi, le plus miséricordieux des miséricordieux! 

			Ensuite, qu’il s’assoie et dise :

			Je témoigne de ton unité et de ton unicité, que tu es Dieu et qu’il n’est pas d’autre Dieu que toi. En vérité, tu as révélé ta cause, respecté ton alliance

			et ouvert en grand la porte de ta grâce à tous ceux qui vivent au ciel et sur la terre. Bénédiction et paix, salutation et gloire soient sur tes bien-aimés que les vicissitudes et les hasards de ce monde n’empêchent pas de se tourner vers toi, et qui donnent tout dans l’espoir d’obtenir ce qui est tien! En vérité, tu es Celui qui toujours pardonne, le Très-Généreux.

				Bahá’u’lláh

			(Si, au lieu de ce long verset, on désire réciter ces mots : « Dieu atteste qu’il n’est pas d’autre Dieu que lui, le Secours, dans le péril, l’Absolu », cela suffira. De même, après s’être assis, on pourra choisir ces mots : « Je témoigne de ton unité et de ton unicité, que tu es Dieu et qu’il n’est pas d’autre Dieu que toi. »)

			

			
				
					*	le Point d’adoration, c’est-à-dire Bahjí, près d’Acre.

				

			

		

		
			
			

		

	
		
			La longue prière prescrite

			À réciter une fois par jour

			Que celui qui désire réciter cette prière se lève, se tourne vers Dieu et, sans changer de place, regarde à droite et à gauche, en quête de la miséricorde du Seigneur, le Très-Miséricordieux, le Compatissant. Puis, qu’il dise :

			Ô toi qui es le Seigneur de tous les noms et le Créateur des cieux! Par ceux qui sont les Aurores de ton invisible essence, la sublime, la très glorieuse, je te supplie de faire de ma prière un feu capable de consumer les voiles qui me dissimulent ta beauté, et une lumière qui me conduise vers l’océan de ta présence.

			Qu’il lève des mains suppliantes vers Dieu – béni et glorifié soit-il – et dise :

			Ô toi, Désir du monde, Bien-Aimé des nations, tu me vois tourné vers toi, libéré de tout attachement à tout autre que toi et agrippé à ta corde dont le mouvement anime la création tout entière. Ô mon Seigneur, je suis ton serviteur et le fils de ton serviteur. Vois, je suis prêt à accomplir ta volonté et ton désir, et ne souhaite que ton bon plaisir. Par l’océan de ta miséricorde et le soleil de ta grâce, je t’implore de faire de ton serviteur ce que tu veux et ce qui te plaît. Par ta puissance qui surpasse de loin toutes mention et louange, tout ce que tu révèles est le vœu de mon cœur et le désir de mon âme. Ô Dieu, mon Dieu, ne tiens compte ni de mes espoirs ni de mes actes, mais de ta volonté qui englobe le ciel et la terre. Ô toi, Seigneur de toutes les nations, par ton Plus-Grand-Nom, je ne désire que ce que tu désires et n’aime que ce que tu aimes.

			Qu’il s’agenouille et, inclinant le front jusqu’au sol, dise :

			Tu es infiniment élevé au-delà de toute description, si ce n’est la tienne, et de la compréhension de tout autre que toi. 

			Qu’il se lève et dise :

			Ô mon Seigneur, fais de ma prière une fontaine d’eau vive qui me permette de vivre tant que durera ta souveraineté et de te mentionner dans chacun de tes mondes.

			Qu’il lève de nouveau des mains suppliantes et dise :

			Ô toi dont l’éloignement consume les cœurs et les âmes et dont le feu de l’amour embrase le monde entier! Par ton nom qui apaise toute la création, je t’implore de ne point me refuser ce qui est tien, ô toi qui gouvernes tous les hommes! Ô mon Seigneur, tu vois cet étranger se hâter vers sa très glorieuse demeure, sous le dais de ta majesté et dans l’enceinte de ta miséricorde, ce transgresseur rechercher l’océan de ton pardon, cet humble se diriger vers les parvis de ta gloire et ce pauvre, vers l’orient de ta richesse. À toi, l’autorité d’ordonner ce que tu veux! Je témoigne que tu dois être loué en tes actes, obéi en tes décrets et que tu demeures indépendant en tes commandements.

			Qu’il lève alors les mains et répète trois fois le Plus-Grand-Nom. Qu’il s’incline ensuite devant Dieu – béni et loué soit-il –, pose les mains sur les genoux et dise :

			Ô mon Dieu, tu vois combien tout mon être est remué par le vif désir de t’adorer et par l’ardeur à évoquer ton nom et à te louer; tu vois comment mon esprit affirme ce que la Langue de ton commandement certifie dans le royaume de ta parole et au ciel de ta connaissance. Ô mon Seigneur, dans cet état d’esprit, j’aime à te demander tout ce qui est tien, affirmant ainsi ma pauvreté, glorifiant ta bonté et ta richesse, avouant mon impuissance et démontrant ton pouvoir et ta force.

			Qu’il se redresse ensuite, lève deux fois les mains et supplie :

			Il n’est pas d’autre Dieu que toi, le Tout-Puissant, l’infiniment Généreux. Il n’est pas d’autre Dieu que toi, l’Ordonnateur au commencement et à la fin. Ô Dieu, mon Dieu, ta clémence m’a enhardi et ta miséricorde m’a fortifié; ton appel m’a éveillé, ta grâce m’a élevé et conduit jusqu’à toi. Qui suis-je sans cela pour oser me tenir à l’entrée de la cité de ta présence, ou lever mon visage vers les lumières qui luisent du ciel de ta volonté? Ô mon Seigneur, tu vois ce misérable frapper à la porte de ta grâce, cette âme évanescente solliciter, des mains de ta générosité, le fleuve de vie éternelle. À toi, le commandement en tout temps, ô toi, Seigneur de tous les noms; et à moi, la résignation et la soumission de bon gré à ta volonté, ô Créateur des cieux! 

			Qu’il lève trois fois les mains et dise :

			Dieu est plus grand que tous les grands!

			Qu’il s’agenouille et dise, en inclinant le front jusqu’au sol :

			Tu es trop élevé pour que la louange de ceux qui sont proches de toi parvienne jusqu’au ciel de ta présence, ou pour que les oiseaux des cœurs de ceux qui te sont dévoués atteignent le seuil de ta porte. J’atteste que tu es sanctifié au-delà de tout attribut et saint au-delà de tout nom. Il n’est pas d’autre Dieu que toi, le Suprême, le Très-Glorieux.

			Qu’il s’assoie et dise :

			Ainsi que tout ce qui est créé, l’Assemblée céleste, les habitants du paradis suprême et, au-delà d’eux, de l’horizon de gloire, la Langue de grandeur elle-même, je témoigne que tu es Dieu, qu’il n’est pas d’autre Dieu que toi, et que celui que tu as manifesté est le mystère caché, le symbole précieux par qui les lettres S-O-I-S (Sois) furent jointes et liées. J’atteste que c’est lui dont la plume du Très-Haut a consigné le nom, et qui est mentionné dans les livres de Dieu, le Seigneur du trône céleste et de la terre. 

			Qu’il se relève et dise :

			Ô Seigneur de toute existence et possesseur de toutes choses visibles et invisibles, tu vois sûrement mes larmes, tu perçois mes soupirs, tu entends mes plaintes, mes gémissements et les lamentations de mon cœur. Par ta puissance! mes offenses m’empêchent de m’approcher de toi, et mes péchés m’éloignent du seuil de ta sainteté. Ô mon Seigneur, ton amour m’enrichit, me séparer de toi m’anéantit et m’éloigner de toi me consume. Par la trace de tes pas dans ce désert, par les mots « Me voici, me voici » que tes élus prononcent dans cette immensité, par les souffles de ta révélation et les brises légères de l’aurore de ta Manifestation, permets-moi, je t’en supplie, de contempler ta beauté et d’observer tout ce qui est contenu dans ton Livre.

			Qu’il répète trois fois le Plus-Grand-Nom, s’incline, les mains posées sur les genoux, et dise :

			Loué sois-tu, ô mon Dieu! Tu m’aides à me souvenir de toi et à te louer, tu me fais connaître celui qui est l’Aurore de tes signes, tu m’incites à m’incliner devant ta souveraineté, à me prosterner devant ta divinité et à reconnaître ce que la Langue de ta grandeur proclame. 

			Qu’il se lève et dise :

			Ô Dieu, mon Dieu, mon dos se courbe sous le poids de mes péchés et ma négligence m’anéantit. Lorsque je médite sur mes mauvaises actions et sur ta bienveillance, mon cœur faiblit et mon sang bout dans mes veines. Par ta beauté, ô toi, Désir du monde, je rougis de lever mon visage vers toi et j’ai honte de tendre des mains suppliantes vers le ciel de ta bonté. Ô mon Dieu, tu vois comme mes larmes m’empêchent de t’évoquer et de célébrer tes vertus, ô toi, Seigneur du trône céleste et de la terre! Par les signes de ton royaume et les mystères de ton empire, je t’implore de traiter tes bien-aimés comme il sied à ta bonté, ô Seigneur de toute existence, et comme il convient à ta grâce, ô Roi du visible et de l’invisible!

			Qu’il répète trois fois le Plus-Grand-Nom, s’agenouille le front contre terre et dise :

			Loué sois-tu, ô notre Dieu! Tu nous révèles ce qui nous rapproche de toi, et tu nous procures tout le bien qu’annoncent tes livres et tes écrits. Nous t’en supplions, ô mon Seigneur! Protège-nous des armées des vaines chimères et des futiles imaginations. Tu es, en vérité, le Puissant, l’Omniscient. 

			Qu’il redresse le buste, s’assoie et dise :

			Ô mon Dieu, j’atteste ce qu’attestent tes élus, et confesse ce que confessent les habitants du très haut paradis et ceux qui gravitent autour de ton trône de puissance. Les royaumes de la terre et du ciel sont à toi, ô Seigneur des mondes!

				Bahá’u’lláh

		

	
		
			Les prières présentées par thèmes

		

	
		
			Assistance

			Mon Dieu, mon Adoré, mon roi, mon désir, quelle langue peut exprimer ma gratitude à ton égard? J’étais insouciant, tu m’as éveillé. Je m’étais détourné de toi, tu m’as aidé par ta bienveillance à revenir vers toi. J’étais mort, tu m’as ranimé par l’eau de la vie. Je dépérissais, tu m’as revivifié par le flot céleste de la parole qui coule de la plume du Très-Miséricordieux.

			Ô divine Providence, toute existence émane de ta bonté; ne la prive pas des eaux de ta générosité et ne la retiens pas loin de l’océan de ta miséricorde. Je te supplie de m’assister et de me secourir en tout temps et en toutes circonstances, et je demande, au ciel de ta grâce, ton antique faveur. En vérité, tu es le Seigneur généreux et le Souverain du royaume éternel.

				Bahá’u’lláh

			Ô toi dont la face est l’objet de mon adoration, la beauté mon sanctuaire et la demeure mon but, dont la louange est mon espoir et la sollicitude ma compagne, dont l’amour est la cause de mon existence, la mention ma consolation, la proximité mon désir, la présence mon vœu le plus cher et ma plus haute aspiration, je te prie de ne pas me refuser ce que tu destines aux élus parmi tes serviteurs. Accorde-moi le bien de ce monde et du monde à venir.

			Tu es, en vérité, le Roi de tous les hommes. Il n’est pas d’autre Dieu que toi, Celui qui toujourspardonne, le Très-Généreux.

				Bahá’u’lláh

			Loué soit ton nom, ô Seigneur, notre Dieu! En vérité, tu connais ce qui est invisible. Accorde- nous tout le bien que peut mesurer ton savoir infini. Tu es le Seigneur souverain, le Tout-Puissant, le Bien-Aimé.

			Toute louange à toi, ô Seigneur! Nous rechercherons ta grâce au jour fixé et placerons toute notre confiance en toi qui es notre Seigneur. Glorifié sois-tu, ô Dieu! Accorde-nous ce qui est bon et bienséant afin que nous puissions nous passer de tout sauf de toi. En vérité, tu es le Seigneur de tous les mondes.

				Bahá’u’lláh

			Ô Dieu, mon Dieu! Gloire à toi, car tu m’as guidé vers l’horizon de ta révélation, tu m’as éclairé des splendeurs de la lumière de ta grâce et de ta miséricorde, tu m’as amené à proclamer tes louanges et fait connaître ce que ta plume a révélé.

			Ô toi, Seigneur du royaume des noms et Créateur de la terre et du ciel, je t’implore, par le bruissement de l’Arbre divin et par ta douce parole qui ravit la réalité de toutes choses créées, de faire que je me lève en ton nom parmi tes serviteurs. Je suis celui qui, jour et nuit, s’efforce de se tenir devant la porte de ta générosité et de se présenter devant le trône de ta justice. Ô Seigneur! Ne rejette pas celui qui s’accroche à la corde de ta présence, et n’écarte pas celui qui dirige ses pas vers ton rang le plus sublime, le sommet de gloire et le but suprême, ce rang où chaque atome s’écrie avec la plus grande éloquence : « La terre et le ciel, la gloire et la souveraineté appartiennent à Dieu, le Tout-Puissant, le Très-Glorieux, le Très-Bienfaisant! »

				Bahá’u’lláh

			En ce qui concerne ses affaires, qu’il répète dix-neuf fois : «Tu me vois, ô mon Dieu, détaché de tout sauf de toi et m’accrochant à toi. Dans toutes mes affaires, guide-moi vers ce qui me sera bénéfique pour la gloire de ta cause et la noblesse du rang de tes bien-aimés.» Qu’il réfléchisse ensuite à la question et entreprenne tout ce qui lui vient à l’esprit. Cette opposition véhémente des ennemis cédera certes la place à la prospérité suprême.

				Bahá’u’lláh

			Loué soit ton nom, ô Dieu! Tu es, en vérité, notre Seigneur; tu connais tout ce qui se trouve dans les cieux et sur la terre. Fais descendre sur nous un signe de ta miséricorde. En vérité, ta grâce est sans égale. Toute louange à toi, ô Seigneur! De ta présence, destiné-nous ce qui réconfortera le cœur des sincères parmi tes serviteurs. Tu es glorifié, ô Dieu! Tu es le Créateur des cieux et de la terre et de ce qui se trouve entre les deux. Tu es le Seigneur souverain, le Très-Saint, le Tout-Puissant, l’infiniment Sage. Magnifié soit ton nom, ô Dieu! De ta présence, accorde un puissant secours à ceux qui croient en Dieu et en ses signes afin qu’ils puissent prévaloir sur l’ensemble de l’humanité.

				Le Báb

			Glorifié soit ton nom, ô Seigneur! En qui puis-je me réfugier alors que tu es, en vérité, mon Dieu et mon Bien-Aimé; en qui puis-je chercher un abri alors que tu es mon Seigneur et mon possesseur; et vers qui dois-je fuir alors que tu es, en vérité, mon maître et mon sanctuaire; et qui dois-je implorer alors que tu es, en vérité, mon trésor et l’objet de mon désir; et qui peut intercéder en ma faveur auprès de toi alors que tu es, en vérité, ma plus haute aspiration et mon désir suprême? Tout espoir a été frustré, si ce n’est la soif de ta grâce céleste, et toute porte est close, sauf le portail menant à la source de tes bénédictions.

			Je te supplie, ô mon Seigneur, par ta splendeur la plus rayonnante devant l’éclat de laquelle chaque âme s’incline humblement et se prosterne en adoration par amour pour toi – une splendeur dont le rayonnement transforme le feu en lumière, ressuscite les morts et change toute difficulté en facilité. Je te supplie, par cette magnifique, cette merveilleuse splendeur, ô toi qui es le Seigneur d’invincible puissance, de nous transformer par ta générosité en ce que tu possèdes toi-même, et de nous permettre de devenir des sources de ta lumière, et de nous accorder miséricordieusement ce qui convient à la majesté de ton pouvoir transcendant. Car vers toi je lève les mains, ô Seigneur, et en toi je trouve soutien et protection, ô Seigneur, et à toi je m’en remets, ô Seigneur, et en toi je place toute ma confiance, ô Seigneur, et par toi je suis fortifié, ô Seigneur!

			En vérité, il n’y a ni pouvoir ni force si ce n’est en toi.

				Le Báb

			Je t’implore, par la splendeur de la lumière de ta face radieuse, par la majesté de ton antique grandeur et par le pouvoir de ta souveraineté transcendante, d’ordonner pour nous, en cet instant, tout ce qui est bon et juste, et de nous destiner la plénitude de ta grâce. Car accorder des bienfaits ne te cause aucune perte, et octroyer des faveurs ne diminue en rien ta richesse.

			Glorifié es-tu, ô Seigneur! En vérité, je suis pauvre alors que tu es assurément riche; en vérité, je suis humble alors que tu es assurément puissant; en vérité, je suis faible alors que tu es assurément fort; en vérité, je suis indigne alors que tu es assurément le Suprême; en vérité, je suis affligé alors que tu es assurément le Seigneur de puissance.

				Le Báb

			Ô mon Dieu, mon Seigneur et mon maître, je me suis détaché des miens, j’ai cherché par toi à devenir indépendant de tous les habitants de la terre et à être toujours prêt à suivre ce qui est louable à tes yeux. Accorde-moi le bien qui me rendra indépendant de tout autre que toi et donne-moi une part plus grande encore de tes faveurs infinies. En vérité, tu es le Seigneur de grâce abondante.

				Le Báb

			Ô Dieu, récompense ceux qui souffrent patiemment en tes jours, et fortifie leur cœur afin qu’ils marchent fidèlement sur le chemin de la vérité. Ô Seigneur, accordé-leur les bienfaits qui leur permettront d’accéder à ton bienheureux paradis. Loué sois-tu, ô Seigneur Dieu! Dispense  tes célestes bénédictions aux foyers dont les habitants croient en toi. En vérité, tu es sans égal pour accorder des bénédictions divines. Ô Dieu! Envoie des armées qui rendront victorieux tes loyaux serviteurs. Par le pouvoir de ton décret, tu façonnes toutes choses créées selon ta volonté. Tu es, en vérité, le Souverain, le Créateur, le Très-Sage.

			Dis : Dieu est en vérité celui qui crée toutes choses. Il pourvoit abondamment aux besoins de qui il veut. Il est le Créateur, la Source de tous les êtres, le Façonneur, le Tout-Puissant, l’Auteur, le Très-Sage. Il porte les titres les plus sublimes dans les cieux et sur la terre, et dans tout ce qui est entre eux. Tous suivent son commandement, tous les habitants de la terre et du ciel célèbrent sa louange; et à lui tous retourneront.

				Le Báb

			Ô Seigneur, ne dessers pas la table du festin dressée en ton nom et n’éteins pas la flamme brûlante allumée par ton inextinguible feu. Laisse couler ton eau vive qui murmure la mélodie de ta gloire et de ton souvenir, et ne prive pas tes serviteurs des doux effluves qui s’exhalent du parfum de ton amour.

			Seigneur, change en quiétude les lourds tourments de tes saints serviteurs, leurs privations en bien-être, leur humiliation en gloire et leur souffrance en joie bienheureuse, ô toi qui tiens entre tes mains les rênes de l’humanité!

			Tu es, en vérité, le Seul, l’Unique, le Puissant, l’Omniscient, l’infiniment Sage.

				‘Abdu’l-Bahá

			Ô toi, Seigneur de bonté! Serviteurs de ton seuil, nous nous abritons sous ton porche sacré. Nous ne cherchons d’autre asile que ce puissant pilier, d’autre havre que ta protection. Garde-nous, bénis-nous, soutiens-nous, fais que nous ne chérissions que ton bon plaisir, ne célébrions que ta louange, ne suivions que le chemin de la vérité. Ainsi nous deviendrons assez riches pour nous détacher de tout sauf de toi et recevoir nos dons de l’océan de ta bienfaisance; ainsi nous nous efforcerons toujours d’exalter ta cause et de diffuser tes doux parfums; ainsi nous deviendrons oublieux de nous-mêmes, ne pensant plus qu’à toi; nous renierons tout autre que toi et serons sous ton emprise.

			Ô toi qui donnes et qui pardonnes, accorde-nous ta grâce et ta tendre bonté, tes dons et tes faveurs, et soutiens-nous pour que nous atteignions notre but. Tu es le Puissant, l’Omnipotent, le Savant, le Clairvoyant. En vérité, tu es le Généreux; en vérité, tu es le Miséricordieux; en vérité, tu es le Magnanime. Devant toi, il convient de se repentir; tu remets les péchés, même les plus graves.

				‘Abdu’l-Bahá

			Ô Seigneur tout-puissant! Nous sommes tous sous la formidable emprise de ton pouvoir. Tu es notre soutien et notre aide. Accorde-nous ta tendre miséricorde et ta générosité, ouvre les portes de la grâce et pose sur nous le regard de tes faveurs. Qu’une brise vivifiante souffle sur nous et ravive nos cœurs languissants. Éclaire nos yeux et fais que le sanctuaire de notre cœur fasse l’envie de toutes les allées fleuries. Ravis chaque âme, réjouis chaque esprit. Révèle ton antique puissance et manifeste ton grand pouvoir. Fais que les oiseaux des âmes humaines prennent leur envol vers de nouveaux sommets et que tes confidents en ce monde ici-bas comprennent les mystères de ton royaume. Affermis nos pas et accorde-nous un cœur inébranlable. Nous sommes des pécheurs, et tu es Celui qui toujours pardonne. Nous sommes tes serviteurs, et tu es le souverain Seigneur. Nous errons sans abri, et tu es notre havre et notre refuge. Par ta grâce, assiste-nous, aide-nous à diffuser tes doux parfums et à exalter ta parole. Élève le rang des dépossédés et accorde ton trésor inépuisable aux indigents. Donne ta force aux faibles et confère une puissance céleste aux vulnérables. Tu es le Bienfaiteur, tu es le Bienveillant, tu es le Seigneur qui règne sur toutes choses.

				‘Abdu’l-Bahá

			Ô invisible Ami! Ô Désir de tous en ce monde et dans le monde à venir! Ô Bien-Aimé compatissant! Ces âmes sans défense sont captivées par ton amour et ces faibles cherchent refuge auprès de ton seuil. Chaque nuit, ils soupirent et gémissent d’être éloignés de toi, et chaque matin, ils se lamentent et pleurent à cause des attaques des malveillants. À chaque instant une nouvelle angoisse les envahit, et à chaque souffle ils subissent la tyrannie des cruels oppresseurs. Loué sois-tu car, malgré cela, ils sont embrasés comme un temple de feu et resplendissent comme le soleil et la lune. Dans la cause de Dieu, debout et fiers telles des bannières hissées, ils se hâtent dans l’arène comme de vaillants cavaliers. Ils ont éclos comme de belles fleurs et sont pleins de joie telle la rose épanouie. Aussi, ô Dispensateur affectueux, aide ces saintes âmes par la grâce céleste émanant de ton royaume et accepte que ces êtres sanctifiés manifestent les signes du Très-Haut. Tu es le Très-Généreux, le Clément, le Très-Miséricordieux, le Compatissant. 

				‘Abdu’l-Bahá

			Seigneur, nous inspirons la pitié, accorde-nous ta faveur; nous sommes pauvres, donne-nous une part de l’océan de ta richesse; dénués, pourvois à nos besoins; humiliés, donne-nous ta gloire. Les oiseaux du ciel et les bêtes des champs reçoivent de toi chaque jour leur nourriture, et toutes les créatures, leur part de ta sollicitude et de ta tendre bonté.

			Ne prive pas cet être faible de ta grâce prodigieuse et, par ton pouvoir, accorde tes bienfaits à cette âme vulnérable.

			Donne-nous notre pain quotidien et subviens davantage à nos besoins pour que nous ne dépendions de nul autre que toi, pour que nous communiions pleinement avec toi, marchions dans tes pas et proclamions tes mystères. Tu es le Tout-Puissant, le Dieu d’amour, la Providence de toute l’humanité.

				‘Abdu’l-Bahá

			Ô Dieu! Octroie ta faveur et accorde ta bénédiction. Répands ta grâce, et distribue une part de tes dons. Permets à ces hommes de voir leurs espoirs se réaliser au cours de cette année. Fais tomber ta pluie céleste, et prodigue ton abondance et ta richesse. Tu es le Puissant, le Fort.

				‘Abdu’l-Bahá

			Ô mon Seigneur de bonté, toi, le désir de mon cœur et de mon âme! Sois bienveillant envers tes amis et accordé-leur ton inépuisable miséricorde. Sois un réconfort pour ceux qui t’aiment ardemment et un ami, un consolateur et un compagnon aimant pour ceux qui ont soif de ta présence. Le feu de ton amour embrase leur cœur et la flamme de leur dévotion envers toi consume leur âme. Tous aspirent à se hâter vers l’autel de l’amour afin de donner volontairement leur vie.

			Ô divine Providence! Accordé-leur ta faveur, guide-les dans la bonne voie, aide-les par ta grâce à atteindre la victoire spirituelle et dispense-leur des dons célestes. Ô Seigneur, assiste-les par ta munificence et ta générosité, et fais de leurs visages rayonnants des phares dans les assemblées consacrées à te connaître et des signes de la bonté céleste dans les rassemblements où tes versets sont exposés. Tu es, en vérité, le Miséricordieux, le Très-Généreux, Celui dont tous les hommes implorent le secours.

				‘Abdu’l-Bahá

			Si généreux, si plein de grâce, ô toi, Seigneur, Qui connais les tréfonds de mon âme et de mon cœur!

			À l’aube, celui qui console mon âme, c’est toi, Celui qui sait ma perte et mon malheur, c’est toi.

			Le cœur qui t’a mentionné même une seule fois Ne cherchera d’ami que l’ardent désir de toi.

			Flétri soit le cœur qui ne soupire après toi, Aveugles, les yeux s’ils ne languissent après toi!

			Aux heures de grande tristesse, ô puissant Seigneur!

			Me souvenir de toi illumine mon cœur.

			Par ta grâce, insuffle ton esprit en moi,

			Afin que, pour toujours, ce qui ne fut jamais soit.

			Ne considère ni notre mérite ni notre valeur, Mais seule ta grâce infinie, ô généreux Seigneur!

			À ces oiseaux aux ailes brisées et au vol ralenti, Accorde des ailes nouvelles, dans ta tendre merci.

				‘Abdu’l-Bahá

		

	
		
			Constance

			Glorifié soit ton nom, ô Seigneur, mon Dieu! Par ton pouvoir qui s’étend sur toutes choses créées, par ta souveraineté qui transcende la création tout entière, et par ton Verbe celé dans ta sagesse grâce auquel tu créas les cieux et la terre, je te supplie de nous permettre de rester constants dans notre amour pour toi, d’obéir fidèlement à ton bon plaisir, de fixer notre regard sur ta face et de célébrer ta gloire. Aussi permets-nous, ô mon Dieu, de propager tes signes parmi tes créatures et de protéger ta foi dans ton royaume. Tu existes indépendamment de la mention de l’une de tes créatures et tu seras à jamais ce que tu es.

			En toi j’ai placé toute ma confiance et vers toi j’ai tourné mon visage, je me suis agrippé à la corde de ta tendre sollicitude et je me suis hâté vers l’ombre de ta miséricorde. Ne me chasse pas, déçu, de ton seuil, ô mon Dieu, et ne me dénie pas ta grâce, car je ne recherche que toi. Il n’est de Dieu que toi, le Magnanime, le Très-Généreux.

			Loué sois-tu, toi, le Bien-Aimé de ceux qui te connaissent!

				Bahá’u’lláh

			Ô toi dont je souhaite la proximité, dont j’espère la présence et dont je désire me souvenir, toi dont le glorieux parvis est mon but, la demeure mon objectif, le nom ma guérison, l’amour le rayonnement de mon cœur, toi que j’aspire d’abord à servir! Par ton nom qui a permis à ceux qui te reconnaissent de s’envoler vers les sommets suprêmes de la connaissance de toi et à ceux qui te vénèrent de s’élever jusqu’à l’enceinte de la cour de tes saintes faveurs, je te supplie de m’aider à tourner mon visage vers ta face, à fixer mes yeux sur toi, à proclamer ta gloire.

			Ô mon Dieu, j’ai tout oublié sauf toi et je me suis tourné vers l’Aurore de ta grâce, j’ai renoncé à tout sauf à toi dans l’espoir de m’approcher de ta cour. Vois mes yeux tournés vers le Trône qui brille des splendeurs de ta face. Envoie-moi, ô mon Bien-Aimé, ce qui me permettra de rester ferme dans ta cause et de me tourner vers toi malgré les doutes des infidèles.

			En vérité, tu es le Dieu de puissance, le Secours dans le péril, le Très-Glorieux, le Tout-Puissant.

				Bahá’u’lláh

			Ô Dieu, mon Dieu, je me tourne en repentir vers toi, et tu es en vérité l’Indulgent, le Compatissant. Ô Dieu, mon Dieu, je reviens à toi, et tu es en vérité le Magnanime, le Clément.

			Ô Dieu, mon Dieu, je m’agrippe à la corde de ta générosité, et tu détiens tous les trésors des cieux et de la terre.

			Ô Dieu, mon Dieu, je me hâte vers toi, et tu es l’Indulgent, le Seigneur de grâce abondante.

			Ô Dieu, mon Dieu, j’ai soif du vin céleste de ta grâce, et tu es en vérité le Bienfaisant, le Généreux, le Clément, le Tout-Puissant.

				Bahá’u’lláh

			Ô Dieu, mon Dieu, je témoigne que tu as révélé ta cause, tenu ta promesse et fait descendre du ciel de ta grâce ce qui attire vers toi le cœur de tes élus. Heureux qui tient fermement ta corde solide et agrippe le pan de ton manteau resplendissant.

			Ô Seigneur de tous les êtres et Souverain du visible et de l’invisible, par ton pouvoir, ta majesté et ta souveraineté, je demande à ta Plume de gloire d’inscrire mon nom parmi ceux de tes serviteurs dévoués qui, malgré les libelles des pécheurs, se sont tournés vers la lumière de ta face, ô toi qui entends les prières et y réponds!

				Bahá’u’lláh

			(au féminin)

			Magnifié sois-tu, ô Seigneur, mon Dieu! Par ton nom que tu as placé au-dessus de tous les autres noms, qui a déchiré le voile céleste et fait apparaître à l’horizon le Soleil de ta beauté brillant de l’éclat de ton nom, le Suprême, le Très-Haut, je te demande de m’accorder ton aide merveilleuse, de m’abriter sous l’aile de ta sollicitude et de ta protection.

			Je suis l’une de tes servantes, ô mon Seigneur! Vers toi je me suis tournée, en toi j’ai placé ma confiance. Permets que je sois si bien confortée dans mon amour pour toi et dans l’accomplissement de ce qui t’agrée que ni la défection des infidèles au sein de ton peuple ni les clameurs des hypocrites parmi tes créatures ne parviennent à me retenir loin de toi.

			Ô mon Seigneur, purifie mon oreille afin que j’entende les versets qui te furent envoyés, illumine mon cœur de la lumière de ta connaissance et délie ma langue afin qu’elle te mentionne et chante ta louange. Ô mon Dieu, par ton pouvoir, mon âme ne s’est unie à aucun autre que toi, mon cœur ne recherche que toi seul.

			Il n’est pas d’autre Dieu que toi, le Très- Glorieux, le Très-Généreux, l’Indulgent, le Compatissant.

				Bahá’u’lláh

			Glorifié sois-tu, ô Seigneur, mon Dieu! Par celui qui est ton Plus-Grand-Nom, qui a été cruellement éprouvé par ceux qui ont répudié ta vérité, et qui a été accablé de souffrances telles qu’aucune langue ne peut les décrire, je te supplie. Permets-moi de me souvenir de toi et de te louer en ces jours où tous s’éloignent de ta beauté, te contredisent et se détournent dédaigneusement de celui qui est le Révélateur de ta cause. Nul ne peut t’aider, ô mon Dieu, si ce n’est toi-même, aucun pouvoir ne peut te secourir, si ce n’est ton propre pouvoir.

			Je te supplie de m’ancrer dans ton amour et dans ton souvenir. J’en ai certainement la capacité, et toi, tu sais ce qui est en moi. En vérité, tu es sage, informé de tout. Ô mon Seigneur, ne me prive pas des splendeurs de ta face dont l’éclat illumine le monde entier. Il n’est de Dieu que toi, le Tout-Puissant, le Très-Glorieux, le Magnanime.

				Bahá’u’lláh

			Ô mon Dieu, par ton pouvoir, ta puissance et ta souveraineté qui embrassent tous ceux qui sont sur la terre et au ciel, je te supplie de faire connaître à tes serviteurs cette voie lumineuse et ce sentier droit, afin qu’ils reconnaissent ton unité et ton unicité avec une telle certitude qu’elle ne soit pas ébranlée par les idées vaines des sceptiques ni obscurcie par les futiles imaginations des rebelles. Ô mon Seigneur, illumine les yeux de tes serviteurs et éclaire leur cœur par les splendeurs de la lumière de ta connaissance. Qu’ils comprennent ainsi la grandeur de ce rang sublime et reconnaissent cet horizon lumineux, afin que la clameur des hommes ne puisse les empêcher de tourner leur regard vers la resplendissante lumière de ton unité, ni leur visage vers l’horizon du détachement.

				Bahá’u’lláh

			Ô mon Dieu! Ô mon Dieu! Je témoigne que voici ton Jour mentionné dans tes livres, tes épîtres, tes versets et tes tablettes. En ce jour, tu manifestes ce qui était caché dans ton savoir et gardé dans les écrins de ta protection infaillible. Je t’en supplie, ô Seigneur du monde, par ton Plus-Grand-Nom qui fait trembler les membres de tous, aide tes serviteurs et tes servantes à s’attacher fermement à ta cause et à se lever pour te servir.

			En vérité, tu as le pouvoir de faire ce que tu veux, et les rênes de toutes choses sont entre tes mains. Tu protèges qui tu veux par ta puissance et ton empire. Et, en vérité, tu es l’Omnipotent, le Conquérant, le Tout-Puissant.

				Bahá’u’lláh

			Loué et glorifié sois-tu, ô Dieu!

			Fais qu’approche rapidement le jour où nous    atteindrons ta sainte présence. Réjouis nos cœurs par le pouvoir de ton amour et de ton bon plaisir, accorde-nous la constance afin que nous nous soumettions de plein gré à ta volonté et à ton décret. En vérité, ta connaissance embrasse toutes   les choses que tu as créées et que tu créeras, ta puissance céleste transcende tout ce que tu as appelé et appelleras à l’existence. Toi seul dois être révéré, toi seul dois être désiré, toi seul dois être adoré, et seul ton bon plaisir doit être chéri.

			En vérité, tu es le Souverain suprême, la Vérité souveraine, le Secours dans le péril, l’Absolu.

				Le Báb

			Loué sois-tu, ô Seigneur, mon Bien-Aimé! Rends-moi ferme dans ta cause et compte-moi parmi ceux qui n’ont pas violé ton alliance ni suivi les idoles de leurs chimères. Accorde-moi un siège de vérité en ta présence, donne-moi un signe de ta miséricorde, laisse-moi rejoindre ceux de tes serviteurs qui n’auront peur de rien et ne seront pas éprouvés. Ô mon Seigneur, ne m’abandonne pas à moi-même. Permets-moi de reconnaître celui qui est la Manifestation de ton Être même et ne m’assimile pas à ceux qui se sont détournés de ta sainte présence. Ô mon Dieu, compte-moi parmi ceux qui ont le privilège de fixer leur regard sur ta Beauté et qui y trouvent leur bonheur au point de refuser d’échanger un seul instant de ce bonheur contre la souveraineté du royaume des cieux et de la terre, ou contre tout le royaume de la création. Aie pitié de moi, ô Seigneur, en ces jours où les peuples de la terre s’égarent gravement; accorde-moi ce qui te semble bon et convenable. Tu es en vérité le Tout-Puissant, le Clément, le Généreux, le Magnanime.

			Ô mon Dieu, ne me compte pas parmi ceux dont l’oreille est sourde, l’œil aveugle, la langue muette et le cœur incapable de comprendre. Ô Seigneur, délivre-moi du feu de l’ignorance et du désir égoïste, permets que je sois admis dans l’enceinte de ta miséricorde transcendante et envoie-moi ce que tu as destiné à tes élus. Tu as le pouvoir de faire ce que tu veux. En vérité, tu es le Secours dans le péril, l’Absolu.

				Le Báb

			Ô toi, mon Dieu, tu conduis le chercheur vers le droit chemin, tu délivres des affres de la perdition l’âme aveugle et en détresse, tu accordes bénédictions et faveurs au sincère, tu protèges le craintif dans ton imprenable refuge et tu réponds, du haut de ton horizon lointain, au cri de ceux qui t’implorent. Loué sois-tu, ô mon Seigneur! Tu évites aux égarés la mort de l’incroyance et conduis au terme de leur voyage ceux qui se rapprochent de toi. Tu réjouis ceux de tes serviteurs qui sont constants en répondant à leurs vœux les plus chers. Du haut de ton royaume de beauté, tu ouvres les portes de la réunion devant ceux qui se languissent de toi, et tu les sauves des flammes de la privation et de l’égarement afin qu’ils se hâtent vers toi et accèdent à ta présence, qu’ils parviennent à ta porte accueillante et reçoivent une part abondante de tes dons.

			Ô mon Seigneur, ils étaient assoiffés et tu as porté à leurs lèvres desséchées les eaux de la réunion. Ô toi, le Tendre, le Bienfaiteur, tu as apaisé leur souffrance du baume de ta générosité et de ta grâce, tu as guéri leurs maux du souverain remède de ta compassion. Ô Seigneur, affermis leurs pas dans ton droit chemin, agrandis pour eux le chas de l’aiguille et, vêtus de leurs atours royaux, fais-les marcher à tout jamais dans la gloire.

			Tu es, en vérité, le Généreux, l’éternel Dispensateur, l’Inestimable, le Très-Bienfaisant. Il n’est pas d’autre Dieu que toi, le Fort, le Puissant, le Suprême, le Victorieux.

				‘Abdu’l-Bahá

			Ô toi, Bien-Aimé de mon cœur et de mon âme! Je n’ai d’autre refuge que toi. À l’aurore, ma voix ne se fait entendre que pour te célébrer et te louer. Ton amour m’enveloppe et ta grâce est parfaite. Je place mon espoir en toi.

			Ô Dieu, à chaque instant, donne-moi une vie nouvelle; à tout moment, répands sur moi le souffle de l’Esprit saint afin que je puisse rester ferme dans ton amour, parvenir à une grande félicité, percevoir la lumière manifeste et connaître un état de tranquillité et de soumission suprêmes.

			En vérité, tu es le Bienfaiteur, le Clément, le Compatissant.

				‘Abdu’l-Bahá

			Ô Seigneur, mon Dieu, aide tes aimés à être forts dans ta foi, à marcher dans tes voies et à rester inébranlables dans ta cause. Accordé-leur la faveur de résister aux assauts de l’égoïsme et de la passion, de suivre la lumière de la divine providence. Tu es le Fort, le Clément, l’Absolu, le Dispensateur, le Compatissant, le Tout-Puissant, le Très-Généreux.

				‘Abdu’l-Bahá

			Il est le Très-Saint, le Très-Glorieux.

			Au nom de Dieu, le Compatissant, le Miséricordieux! Louange à Dieu, le Seigneur de tous les mondes!

			Ô Seigneur, mon Dieu, mon havre et mon refuge! Comment puis-je te mentionner dignement, même avec les plus belles paroles pour te glorifier ou les odes les plus émouvantes pour te louer, ô toi, le Tout-Puissant et le Clément, conscient que je suis que la langue de tout orateur éloquent ne peut que balbutier, et que toute louange émanant de la plume ou de la parole humaines est frustrée dans sa tentative de glorifier un seul des signes de ta puissance omnipotente ou d’exalter une seule des paroles que tu as créées? Certes, les ailes de l’oiseau de l’esprit humain se brisent dans leur tentative de s’élever jusqu’au ciel de ta sainteté divine, et les araignées des vaines chimères sont impuissantes à tisser leur frêle toile sur les plus hauts sommets du dais de ta connaissance. Je n’ai donc d’autre recours que de reconnaître mon impuissance et mes manquements, ni d’autre demeure que les abîmes de la pauvreté et du dénuement. En vérité, l’impuissance à te comprendre est l’essence de la compréhension, avouer mes faiblesses est le seul moyen d’atteindre ta présence et reconnaître ma pauvreté est la source de la vraie richesse.

			Ô Seigneur! Par ta grâce, soutiens-nous, moi et tes serviteurs sincères, dans notre servitude à ton seuil sacré, conforte-nous dans notre supplication à ta sainteté divine, rends-nous humbles et soumis devant la porte de ton unicité. Affermis mes pas dans ton sentier, ô mon Seigneur, et illumine mon cœur des rayons éclatants que répand le ciel de tes mystères. Rafraîchis mon esprit par la brise qui souffle du paradis de ton pardon et de ta clémence, et réjouis mon âme par le souffle vivifiant diffusé depuis les prairies de ta sainteté. Éclaire mon visage au-dessus de l’horizon de ton unité, accorde-moi d’être considéré comme l’un de tes serviteurs sincères et compte-moi au nombre de tes défenseurs qui restent fermes et inébranlables.

				‘Abdu’l-Bahá

		

	
		
			Prières pour les défunts

			La prière prescrite pour les défunts

			La prière pour les défunts est la seule prière obligatoire qui doive être récitée en assemblée. Elle doit être récitée par un seul croyant tandis que les autres personnes présentes se tiennent debout en silence. Bahá’u’lláh a précisé que cette prière n’est requise que lorsque le défunt a quinze ans ou plus, que sa récitation doit précéder l’inhumation et qu’il n’est pas nécessaire de se tourner vers la Qiblih lorsqu’elle est récitée. « Alláh-u-Abhá » est dit une fois, puis le premier des six versets est récité dix-neuf fois ; puis « Alláh-u-Abhá » est dit encore une fois, suivi du deuxième verset, et ainsi de suite pour les quatre autres versets.

			Ô mon Dieu, voici ton serviteur*, le fils de ton serviteur, qui a cru en toi et en tes signes, qui a tourné son visage vers toi, entièrement détaché de tout sauf de toi. Tu es, en vérité, le plus miséricordieux d’entre les miséricordieux.

			Daigne le traiter comme il sied au ciel de ta bonté et à l’océan de ta grâce, ô toi qui pardonnes les péchés des hommes et caches leurs défauts! Accueille-le dans l’enceinte de ta miséricorde ineffable qui était avant la création du ciel et de la terre. Il n’est pas d’autre Dieu que toi, le Magnanime, le Très-Généreux.

			Que le récitant dise la salutation « Alláh-u-Abhá » six fois, la faisant chaque fois suivre d’un des versets suivants répété dix-neuf fois :

			En vérité, tous, nous adorons Dieu.

			En vérité, tous, nous nous inclinons devant Dieu.

			En vérité, tous, nous supplions Dieu.

			En vérité, tous, nous louons Dieu.

			En vérité, tous, nous rendons grâce à Dieu.

			En vérité, tous, nous sommes patients devant la volonté de Dieu.

				Bahá’u’lláh

			(au féminin)

			Dis : Ô Dieu, mon Dieu, tu m’as confié ce gage et, selon ta volonté, tu as voulu le rappeler à toi. Il ne m’appartient pas, à moi qui ne suis que ta servante, de me dire : « D’où vient ceci ou pourquoi cela? », car tu es glorifié en tous tes actes et il faut obéir à ton décret. Ô mon Seigneur, ta servante place ses espoirs en ta grâce et en ta générosité. Accorde-lui ce qui la rapprochera de toi et lui sera profitable dans chacun de tes mondes. Tu es le Clément, le Très-Généreux. Il n’est d’autre Dieu que toi, l’Ordonnateur, l’Ancien des jours.

				Bahá’u’lláh

			Ô mon Seigneur, permets à ceux qui montent vers toi de trouver refuge en celui qui est le compagnon suprême et de séjourner à l’ombre du tabernacle de ta majesté et du sanctuaire de ta gloire. Ô mon Seigneur, de l’océan de ta clémence, répands sur eux ce qui les rendra dignes de résider dans ton royaume suprême et dans ton empire céleste aussi longtemps que durera ta souveraineté. Tu as le pouvoir de faire ce qui te plaît.

				Bahá’u’lláh

			Gloire à toi, ô Seigneur, mon Dieu! N’abaisse pas celui que tu as élevé par le pouvoir de ton éternelle souveraineté, et n’écarte pas de toi celui que tu as accueilli dans le tabernacle de ton éternité. Ô mon Dieu, rejetteras-tu celui que tu as abrité dans ta souveraineté? Éloigneras-tu de toi celui dont tu as été le refuge, ô mon désir? Peux-tu rabaisser celui que tu as édifié, oublier celui qui, par ta grâce, s’est souvenu de toi?

			Glorifié, immensément glorifié sois-tu! Tu es, de toute éternité, le Roi de la création tout entière et sa cause première, et tu demeureras éternellement le Seigneur de toutes choses créées et leur Ordonnateur. Glorifié sois-tu, ô mon Dieu! Si tu cesses d’être miséricordieux envers tes serviteurs, qui leur témoignera de la miséricorde, et si tu refuses de secourir ceux que tu aimes, qui pourra leur venir en aide?

			Glorifié, infiniment glorifié sois-tu! Tu es adoré en ta vérité et c’est toi que nous adorons tous. Tu es reconnu pour ta justice et tous, nous te rendons hommage. En vérité, tu es aimé pour ta bienveillance. Il n’est de Dieu que toi, le Secours dans le péril, l’Absolu.

				Bahá’u’lláh

			Ô mon Dieu, ô mon Dieu, humble devant la majesté de ta divine suprématie, soumis devant la porte de ton unicité, ton serviteur croit en toi et en tes versets; il témoigne de ta parole, il est embrasé par le feu de ton amour; il est immergé dans les profondeurs de l’océan de ta connaissance et charmé par tes brises; il place sa confiance en toi et tourne son visage vers toi; il t’offre ses suppliques et reçoit l’assurance de ton pardon et de ta clémence. Il quitte cette vie mortelle pour s’envoler vers le royaume de l’immortalité, aspirant au privilège de te rencontrer.

			Ô Seigneur, glorifie son rang, abrite-le sous le tabernacle de ta miséricorde suprême, admets-le dans ton paradis glorieux, et perpétue son existence dans ta roseraie divine afin qu’il plonge dans l’océan de lumière du monde des mystères.

			En vérité, tu es le Généreux, le Puissant, le Magnanime, le Dispensateur.

				‘Abdu’l-Bahá

			Ô mon Dieu, toi qui pardonnes les péchés, dispenses les bienfaits, dissipes les afflictions!

			En vérité, je te supplie de pardonner les péchés de ceux qui ont abandonné l’enveloppe physique et se sont élevés vers le monde spirituel.

			Ô mon Seigneur, efface leurs transgressions, dissipe leurs peines et change leurs ténèbres en lumière. Ouvre-leur le jardin du bonheur; purifie-les par l’eau la plus limpide et accordé-leur de contempler tes splendeurs du mont le plus élevé.

				‘Abdu’l-Bahá

			Ô divine Providence, tu es Celui qui toujours pardonne! Ô Dieu tout-puissant, tu es le Bien- veillant! Laisse ton serviteur bien-aimé demeurer à l’ombre de ta gloire, et fais que cet être humble et infortuné prospère et s’épanouisse dans l’enceinte de ta miséricorde. Donne-lui à boire au calice de ta proximité, et laisse-le s’abriter sous l’Arbre béni. Accorde-lui l’honneur d’atteindre ta présence et confère-lui la félicité éternelle. Par ta grâce, aide les enfants qui survivent à cette âme noble à suivre les traces de leur cher père, à refléter parmi tous sa personnalité et son comportement, à marcher dans ta voie, à rechercher ton bon plaisir et à chanter tes louanges. Tu es le Dieu d’amour éternel, le Seigneur de bonté.

				‘Abdu’l-Bahá

			Ô toi, Seigneur indulgent!

			Certaines âmes ont passé leurs jours dans l’ignorance, elles se sont égarées et rebellées, et pourtant une seule vague de l’océan de ta clémence libérera toutes celles qui ont vécu dans le péché. Tu fais de qui tu veux un confident, et celui qui n’est pas l’objet de ton choix est considéré comme un pécheur. Si tu devais nous traiter selon ta justice, nous ne serions que des pécheurs et mériterions d’être privés de toi; mais si tu devais choisir la miséricorde, tout pécheur serait purifié et tout étranger deviendrait un ami. Aussi, accorde ton pardon et ton indulgence et dispense à tous ta miséricorde.

			Tu es le Clément, le Guide et l’Omnipotent.

				‘Abdu’l-Bahá

			Il est Dieu.

			Seigneur, ô toi qui pardonnes! Ces serviteurs étaient de nobles âmes et, éclairés par tes conseils, leurs cœurs resplendissaient. Ils ont bu une coupe débordante du vin de ton amour et prêté l’oreille aux mystères éternels que révèlent les mélodies de ton savoir. Leurs cœurs se sont liés à toi et, libérés du piège de l’éloignement, ils se sont attachés à ton unité. Fais de ces âmes précieuses les compagnes des habitants du ciel, et admets-les dans le cercle de tes élus. Fais d’elles des confidentes de tes mystères dans les retraites du royaume d’en haut, et immerge-les dans l’océan de lumière. Tu es le Dispensateur, le Lumineux et le Bienveillant.

				‘Abdu’l-Bahá

			Ô toi, le Bienfaiteur, ô toi, le Clément! Une âme noble est montée au royaume de réalité, et s’est hâtée de quitter ce monde mortel de poussière pour le domaine de gloire éternelle. Exalte le rang de ce nouvel invité et revêts ce serviteur de longue date d’un habit neuf et merveilleux.

			Ô toi, Seigneur incomparable! Que ton pardon et ta tendre sollicitude permettent que cette âme soit admise dans les retraites de tes mystères et devienne une compagne intime dans l’assemblée des splendeurs. Tu es le Bienfaiteur, le Généreux, Celui qui aime éternellement. Tu es Celui qui pardonne, le Tendre, le Tout-Puissant.

				‘Abdu’l-Bahá

			(au féminin)

			Ô Seigneur, ô toi dont la miséricorde embrasse tous les êtres, dont la clémence est inconditionnelle, dont la libéralité est absolue, dont le pardon et la générosité sont universels et les lumières de l’indulgence, diffusées partout dans le monde. Ô Seigneur de gloire! Avec ferveur et en larmes, je te supplie de poser sur ta servante qui monte vers toi un regard de miséricorde. Revêts-la du vêtement de ta grâce brillant des parures du paradis céleste et, l’abritant sous l’arbre de ton unicité, illumine son visage des lumières de ta clémence et de ta compassion.

			Offre à ta servante céleste, ô Dieu, les saints parfums émanant de l’esprit de ton pardon. Fais qu’elle habite une demeure merveilleuse, que le baume d’être réunie avec toi guérisse ses souffrances et, conformément à ta volonté, permets-lui d’entrer dans ton saint paradis. Que l’un après l’autre, les anges de ta bonté descendent sur elle, et abrite-la sous ton arbre béni. Tu es, en vérité, Celui qui toujours pardonne, le Munificent, le Très-Généreux.

				‘Abdu’l-Bahá

			(au féminin)

			Ô mon Dieu, ô toi qui pardonnes les péchés et dissipes les afflictions! Ô toi, l’Indulgent, le Miséricordieux! Je lève vers toi des mains suppliantes, implorant en larmes la cour de ta divine essence de pardonner, par ta grâce et ta clémence, à ta servante qui monte vers le séjour de vérité. Permets-lui, ô Seigneur, d’être enveloppée des nuages de ta générosité et de ta grâce, et laisse-la accéder à cette demeure sanctifiée, à ton paradis céleste.

			Tu es, en vérité, le Fort, le Compatissant, le Généreux, le Miséricordieux.

				‘Abdu’l-Bahá

			

			
				
					*	S’il s’agit d’une défunte, dire : « Voici ta servante, la fille de ta servante, etc. »

				

			

		

	
		
			Détachement

			Ô mon Dieu, souffre que je m’approche de toi et que je vive dans l’enceinte de ta cour, car être éloigné de toi m’a presque consumé. Laisse-moi reposer à l’ombre des ailes de ta grâce, car la flamme de notre séparation a dévoré mon cœur. Rapproche-moi du fleuve qui est la vie, car mon âme meurt de soif dans son incessante quête de toi. Ô mon Dieu, mes soupirs proclament l’amertume de mon angoisse et les larmes que je verse témoignent de mon amour pour toi.

			Par la louange dont tu te glorifies et la gloire par laquelle tu célèbres ta propre essence, accorde-nous, je t’en supplie, d’être comptés parmi ceux qui t’ont reconnu et ont accepté ta souveraineté en tes jours. Ô mon Dieu, aide-nous à boire à longs traits, des mains de ta grâce, les eaux vivifiantes de ta tendre bonté afin d’oublier tout ce qui n’est pas toi et de nous préoccuper de toi seul. Tu as le pouvoir de faire ce que tu veux. Il n’est pas d’autre Dieu que toi, le Puissant, le Secours dans le péril, l’Absolu.

			Que ton nom soit glorifié, ô toi qui es le Roi des rois!

				Bahá’u’lláh

			Glorifié sois-tu, ô mon Dieu! Je te rends grâce de m’avoir fait connaître celui qui est l’Aurore de ta miséricorde, l’Aube de ta grâce, le Dépositaire de ta cause. Par ton nom qui a fait pâlir le visage de ceux qui sont proches de toi et s’envoler vers toi le cœur de ceux qui te sont dévoués, je te supplie. Permets qu’en tout temps et en toutes circonstances, je tienne fermement ta corde, me détache de tous sauf de toi, garde les yeux fixés sur l’horizon de ta révélation et exécute ce que tu m’as prescrit dans tes tablettes.

			Ô mon Seigneur, revêts mon être spirituel et mon être matériel du vêtement de tes faveurs et de ta bienveillance. Préserve-moi de tout ce que tu abhorres et, par ta bonté, aide-moi et aide les miens à t’obéir et à fuir tout ce qui pourrait susciter en nous un désir mauvais ou corrompu.

			Tu es, en vérité, le Seigneur de toute l’humanité et le Possesseur de ce monde et de l’autre. Il n’est pas d’autre Dieu que toi, l’Omniscient, le Très-Sage.

				Bahá’u’lláh

			Louange à toi, ô Seigneur, mon Dieu! J’ai recherché ton bon plaisir et dirigé mes pas vers le siège de tes bienveillantes faveurs. J’ai tout abandonné, je me suis réfugié auprès de toi et j’ai tourné mon visage vers le tabernacle de ta révélation, vers le sanctuaire de ta gloire. Ô mon Seigneur, par ton appel qui pousse ceux qui reconnaissent ton unité à rechercher l’ombre de ton immense sollicitude et qui incite les hommes sincères à se détourner de leur moi pour se tourner vers ton nom, le Suprême, le Très-Glorieux, nom qui révéla tes versets, accomplit ta parole et manifesta ta preuve, qui suscita le soleil de ta beauté, établit ton témoignage et dévoila tes signes, je te supplie. Accorde-moi la faveur d’être de ceux qui, des mains de ta tendre sollicitude, boivent le vin qui est la vie, qui se libèrent sur ton chemin de tout attachement à tes créatures et sont tellement enivrés par ton infinie sagesse qu’ils se hâtent vers le lieu du sacrifice, ta louange sur les lèvres et ton souvenir dans le cœur. Ô mon Dieu, fais également descendre sur moi ce qui me purifiera de tout ce qui n’est pas de toi, et délivre-moi des ennemis qui refusent de croire en tes signes.

			Tu as le pouvoir de faire ce que tu veux. Il n’est de Dieu que toi, le Secours dans le péril, l’Absolu.

				Bahá’u’lláh

			Que de cœurs glacés s’embrasent au feu de ta cause, ô mon Dieu, et que d’esprits somnolents s’éveillent aux doux accents de ta voix! Nombreux sont les étrangers qui cherchent refuge à l’ombre de l’arbre de ton unicité et innombrables les assoiffés qui, en tes jours, soupirent après la fontaine de tes eaux vivifiantes.

			Heureux qui se dirige vers toi et s’empresse d’atteindre l’Aurore des lumières de ta face. Heureux qui, de tout son amour, se tourne vers l’Orient de ta révélation et la Source de ton inspiration. Heureux qui consacre en ton chemin ce que tu lui as accordé par bonté et faveur. Heureux qui, dans son ardent désir de toi, rejette tout sauf toi. Heureux qui jouit d’une intime communion avec toi et se détache de tous sauf de toi.

			Ô mon Seigneur, par celui qui est ton nom et qui, par la vertu du pouvoir de ta souveraineté et de ta puissance, s’est élevé au-dessus de l’horizon de sa prison, je t’implore de destiner à chacun ce qui te sied et convient à ta glorification.

			Ta puissance, en vérité, égale toutes choses.

				Bahá’u’lláh

			Ô mon Dieu, je ne sais quel est ce feu que tu as allumé en tes domaines. Jamais la terre ne pourra en occulter la splendeur ni l’eau en éteindre la flamme. Nul ne peut résister à sa force. Grande est la félicité de celui qui s’en approche et l’entend gronder.

			Ô mon Dieu, par ta grâce fortifiante, tu permets à certains de l’approcher alors que tu en tiens d’autres éloignés pour ce que leurs mains ont perpétré en tes jours. Dans son ardent désir de contempler ta beauté, quiconque se hâte vers lui et le rejoint offre sa vie dans ton sentier et s’élève vers toi, entièrement détaché de tout sauf de toi.

			Ô mon Seigneur, par ce feu qui s’embrase et se déchaîne dans le monde de la création, je te supplie de déchirer les voiles qui m’empêchent de paraître devant le trône de ta majesté et de me tenir sur le seuil de ta porte. Ô mon Dieu, destine-moi tout le bien que tu as révélé dans ton Livre et ne me tiens pas éloigné du refuge de ta miséricorde.

			Tu as le pouvoir d’agir selon ton bon plaisir. Tu es, en vérité, le Tout-Puissant, le Très-Généreux.

				Bahá’u’lláh

			Loué soit ton nom, ô mon Dieu! Par les fragrances du manteau de ta grâce qui, sur ton ordre et selon ton désir, furent répandues dans toute la création, par le Soleil de ta volonté qui resplendit au-dessus de l’horizon de ta miséricorde, et par le pouvoir de ta puissance et de ta souveraineté, je t’implore. Efface de mon cœur toutes folles chimères et vaines imaginations afin que je me tourne avec ferveur vers toi, ô Seigneur de toute l’humanité!

			Ô mon Dieu, je suis ton serviteur et le fils de ton serviteur. J’ai saisi la main de ta grâce et je m’agrippe à la corde de ta tendre bonté. Accordemoi tout le bien que tu possèdes et nourris-moi à la table que tu as fait descendre des nuées de ta bonté et des cieux de ta faveur.

			Tu es, en vérité, le Seigneur des mondes et le Dieu de tous ceux qui sont au ciel et sur la terre.

				Bahá’u’lláh

			Loué sois-tu, ô Seigneur, mon Dieu! Purifie mon œil, mon oreille, ma langue, mon esprit, mon cœur, mon âme, mon corps et tout mon être, afin que je me tourne vers toi seul. Donne-moi à boire à la coupe qui déborde du vin scellé de ta gloire.

				Bahá’u’lláh

			Ô Dieu, le Dieu de tous les noms et le Créateur des cieux, par ton nom qui manifeste celui qui est l’Aurore de ta puissance et l’Aube de ton pouvoir, qui liquéfie tout élément solide, ranime tout corps sans vie et conforte tout esprit doué de vie, permets-moi, je t’en supplie, de me libérer de tout attachement à un autre que toi, de servir ta cause, de désirer ce que désire ton pouvoir souverain et d’accomplir ta volonté.

			Ô mon Dieu, je te supplie aussi de me destiner ce qui me rendra suffisamment riche pour me dispenser de tout autre que toi. Tu me vois, ô mon Dieu, le visage tourné vers toi et les mains agrippées à la corde de ta grâce. Fais descendre sur moi ta miséricorde et prescris-moi ce que tu prescris à tes élus. Tu as le pouvoir de faire ce qui te plaît. Il n’est de Dieu que toi, Celui qui toujours pardonne, le Très-Généreux.

				Bahá’u’lláh

			Dis : Dieu suffit à tout, au-delà de tout, et rien, ni dans les cieux ni sur la terre, sauf Dieu, ne peut suffire. En vérité, il est en lui-même Celui qui sait, le Soutien, l’Omnipotent.

				Le Báb

			Ô Seigneur, en toi je cherche refuge et vers tes signes je tourne mon cœur.

			Ô Seigneur, en voyage ou chez moi, durant mes activités ou dans mon travail, je place en toi mon entière confiance.

			Envoie-moi l’aide qui me rendra indépendant de toutes choses, ô toi dont la miséricorde est sans pareille!

			Ô Seigneur, accorde-moi ma part selon ce qui te convient, et fais que j’accepte tout ce que tu me destines.

			À toi, l’autorité absolue de gouverner!

				Le Báb

			(au féminin)

			Ô Dieu, mon Dieu, remplis pour moi la coupe du détachement de toutes choses et, dans le concert de tes splendeurs et de tes bienfaits, enivre-moi du vin de ton amour. Libère-moi des assauts de la passion et du désir, délivre-moi des entraves de ce bas monde, entraîne-moi avec ravissement  vers ton royaume céleste et, parmi tes servantes, rafraîchis-moi des souffles de ta sainteté.

			Ô Seigneur, éclaire mon visage de la lumière de tes bienfaits, illumine mon regard par la contemplation des signes de ta puissance conquérante, ravis mon cœur par la gloire de ton savoir universel et réjouis mon âme de tes joyeuses et vivifiantes nouvelles, ô toi, Roi de ce monde et du royaume d’en haut, toi, Seigneur d’autorité et de puissance! Qu’ainsi je dissémine tes signes et tes preuves, proclame ta cause, diffuse tes enseignements, serve ta loi et exalte ta parole!

			Tu es, en vérité, le Fort, l’éternel Bienfaiteur, le Tout-Puissant, l’Omnipotent.

				‘Abdu’l-Bahá

			(au féminin)

			Ô mon Seigneur, mon aimé, mon désir, sois mon compagnon dans ma solitude et mon exil. Dissipe ma peine. Fais que je me consacre à ta beauté. Éloigne-moi de tout autre que toi. Attire-moi par le parfum de ta sainteté. Associe-moi dans ton royaume à ceux qui sont détachés de tout sauf de toi et aspirent à servir ton seuil sacré, à ceux qui se lèvent et œuvrent pour ta cause. Permets-moi d’être parmi ces servantes qui ont atteint ton bon plaisir. En vérité, tu es le Bienveillant, le Généreux.

				‘Abdu’l-Bahá

			Ô mon éternel Bien-Aimé, mon ami adoré! Combien de temps resterai-je privé de ta présence et cruellement affligé par mon éloignement de toi? Dans les retraites de ton royaume céleste, conduis-moi et, depuis le lieu où apparaît ton règne divin, jette sur moi le regard de ton amour bienveillant.

			Ô Seigneur omnipotent! Compte-moi parmi les habitants du Royaume. Ce monde mortel est ma demeure; accorde-moi un logis dans les royaumes de l’infini. J’appartiens à ce plan terrestre; répands sur moi l’éclat de ta glorieuse lumière. J’habite ce monde de poussière; fais que je réside en ton royaume céleste, afin que j’offre ma vie sur ton chemin et réalise le désir de mon  cœur, que je couronne ma tête du diadème de la faveur divine et lance le cri triomphal Ô Gloire de Dieu, le Très-Glorieux!

				‘Abdu’l-Bahá

			Ô divine Providence! Éveille-moi, rends-moi conscient. Fais que je sois détaché de tout autre que toi et captivé par l’amour de ta beauté. Répands sur moi le souffle de l’Esprit saint et fais-moi entendre l’appel du royaume d’Abhá. Accorde-moi un pouvoir céleste et allume la lampe de l’esprit au tréfonds de mon cœur. Libère-moi de tout lien, délivre-moi de tout attachement afin que je n’aie d’autre désir que ton bon plaisir, que je ne recherche rien d’autre que ta face et ne suive d’autre voie que la tienne. Fais que, grâce à moi, les insouciants deviennent vigilants et que les endormis s’éveillent, que j’offre l’eau de la vie à ceux qui ont grand-soif et que j’apporte la guérison divine à ceux qui sont malades et souffrants.

			Je suis modeste, humble et pauvre, mais tu es mon havre, mon refuge, mon soutien et mon appui. Fais descendre ton aide en sorte que tous en soient stupéfaits. Ô Dieu! Tu es, en vérité, le Tout-Puissant, l’Omnipotent, le Bienfaiteur, le Généreux, Celui qui voit tout.

				‘Abdu’l-Bahá

			Ô Seigneur de bonté! Sanctifie mon cœur de tout attachement, et réjouis mon âme de joyeuses nouvelles. Libère-moi de tout attachement tant à l’ami qu’à l’étranger, et captive-moi par ton amour afin que je me consacre entièrement à toi et que je sois transporté par un intense ravissement; que je ne désire rien d’autre que toi, ne cherche nul autre que toi, ne suive aucun autre chemin que le tien et ne communie qu’avec toi; que, tel un rossignol, je sois envoûté par ton amour et que, jour et nuit, je soupire, gémisse, pleure et m’écrie : Yá Bahá’u’l-Abhá!

				‘Abdu’l-Bahá

			Ô Dieu, mon Dieu, tu es mon espoir et mon Bien-Aimé, ma fin et ma plus haute aspiration. En toute humilité et avec entière dévotion, je te prie de faire de moi un phare de ton amour sur terre, une lampe de ta connaissance parmi tes créatures et une bannière de la grâce divine en ton royaume.

			Compte-moi parmi les serviteurs qui se sont détachés de tout sauf de toi, se sont purifiés des choses éphémères de ce monde et se sont libérés des incitations des prêcheurs de vaines chimères.

			Que l’esprit de confirmation émanant de ton royaume emplisse mon cœur de joie, et que mes yeux s’éclairent à la vue des milices célestes qui, l’une après l’autre, descendent vers moi du royaume de ta gloire toute-puissante!

			Tu es, en vérité,leTout-Puissant, le Très-Glorieux, l’Omnipotent.

				‘Abdu’l-Bahá

		

	
		
			Enfants

			(nouveau-né)

			Loué sois-tu, ô Seigneur, mon Dieu! Par ta grâce, permets que cet enfant s’abreuve au sein de ta tendre miséricorde et de ta bienveillante sollicitude, et qu’il se nourrisse des fruits de tes arbres célestes. Ne souffre pas qu’il soit confié aux soins d’un autre que toi, car toi seul l’as créé et appelé à l’existence par la puissance de ta volonté et de ton pouvoir souverains. Il n’est pas d’autre Dieu que toi, le Tout-Puissant, l’Omniscient.

			Loué sois-tu, ô mon Bien-Aimé! Répands sur lui les doux effluves de ta bonté sublime et les parfums de tes saintes faveurs. Qu’il trouve refuge à l’ombre de ton nom le plus éminent, ô toi qui gouvernes le royaume des noms et des attributs! En vérité, tu as le pouvoir d’agir selon ta volonté. Tu es le Puissant, le Suprême, Celui qui toujours pardonne, le Bienveillant, le Généreux, le Miséricordieux.

				Bahá’u’lláh

			Ô Seigneur, mon Dieu! Cet enfant est né du sein d’une de tes servantes à qui tu as accordé un rang distingué dans les tablettes de ton décret irrévocable et dans les livres de ton commandement.

			Je te supplie, par ton nom grâce auquel chacun peut atteindre l’objet de son désir, de permettre que cet enfant devienne une âme sage parmi tes serviteurs; fais-le rayonner par le pouvoir de ton nom, permets-lui de chanter ta louange, de se tourner vers toi et de s’approcher de toi. En vérité, c’est toi qui, de toute éternité, as le pouvoir de faire ce que tu veux, et tu conserveras à jamais la capacité de faire ce qui te plaît. Il n’est pas d’autre Dieu que toi, le Suprême, l’Auguste, le Conquérant, le Puissant, l’Irrésistible.

				Bahá’u’lláh

			Ô Dieu, guide-moi, protège-moi, fais de moi une lampe brillante et une étoile scintillante. Tu es le Fort, le Puissant.

				Bahá’u’lláh

			Ô Seigneur, fais de ces enfants des plantes merveilleuses. Qu’ils grandissent et se développent dans le jardin de ton alliance et que les ondées du très glorieux royaume leur apportent fraîcheur et beauté!

			Ô toi, Seigneur de bonté, je suis un petit enfant, ennoblis-moi en m’acceptant dans le Royaume. Je suis terrestre, rends-moi céleste. Je suis de ce monde, ouvre-moi le royaume d’en haut. Je suis triste, rends-moi radieux. Je suis matériel, rends-moi spirituel; et accorde-moi de manifester tes grâces infinies.

			Tu es le Puissant, le Très-Aimant.

				‘Abdu’l-Bahá

			Ô toi, Seigneur de bonté, ces beaux enfants sont l’œuvre des mains de ta puissance et les signes merveilleux de ta grandeur. Ô Dieu, protège ces enfants. Par ta grâce, aide-les à s’instruire et permets-leur de servir l’humanité. Ô Dieu, ces enfants sont des perles; qu’ils soient nourris et protégés par ta tendre bonté!

			Tu es le Généreux, le Très-Aimant.

				‘Abdu’l-Bahá

			Ô mon Seigneur, ô mon Seigneur! Je suis un enfant d’âge tendre. Nourris-moi du lait de ta miséricorde. Élève-moi dans ton amour, instruis-moi à l’école de tes conseils et fais-moi grandir à l’ombre de ta munificence. Délivre-moi des ténèbres, fais de moi une brillante lumière. Préserve-moi du malheur, fais de moi une rose. Souffre que je devienne un serviteur de ton seuil et confère-moi les aptitudes et la nature des justes. Fais de moi une source de bienfaits pour l’humanité et couronne-moi du diadème de la vie éternelle.

			En vérité, tu es le Fort, le Puissant, Celui qui voit, Celui qui entend.

				‘Abdu’l-Bahá

			Ô Seigneur! Je suis un enfant, permets-moi de grandir à l’ombre de ta tendre bonté. Je suis une plante fragile, fais que je sois nourri par les ondées de ta générosité. Je suis un jeune arbre du jardin de l’amour, fais de moi un arbre fécond.

			Tu es le Fort et le Puissant, et tu es le Très- Aimant, l’Omniscient, Celui qui voit tout.

				‘Abdu’l-Bahá

			Ô Dieu, éduque ces enfants. Ce sont les plantes de ton verger, les fleurs de ta prairie, les roses de ton jardin. Que ta pluie les arrose, que le Soleil de réalité brille sur eux de tout ton amour! Que ta brise les rafraîchisse afin qu’ils soient bien éduqués, grandissent, se développent et apparaissent dans tout l’éclat de leur beauté! Tu es le Dispensateur, tu es le Compatissant.

				‘Abdu’l-Bahá

			Ô Seigneur incomparable, sois un refuge pour ce pauvre enfant, un maître bon et indulgent pour cette âme égarée et malheureuse. Ô Seigneur, bien que plantes insignifiantes, nous appartenons à ta roseraie. Bien que jeunes arbres sans feuilles ni fleurs, nous grandissons dans ton verger. Aussi, nourris cette plante des ondées de ta tendre miséricorde, ravive et rafraîchis cet arbrisseau par la brise vivifiante de ton printemps spirituel. Souffre qu’il devienne vigilant, réfléchi et noble, permets qu’il parvienne à la vie éternelle et demeure à jamais dans ton royaume. 

				‘Abdu’l-Bahá

			Ô toi, Seigneur de grâce merveilleuse! Accorde-nous de nouvelles bénédictions. Donne- nous la fraîcheur du printemps. Nous sommes de jeunes arbres que les mains de ta générosité ont plantés, et que l’eau et l’argile de ta tendre affection ont formés. Nous avons soif des eaux vives de tes faveurs et dépendons des ondées de ta générosité. N’abandonne pas à lui-même ce verger d’où s’élèvent nos espoirs et ne le prive pas des averses de ta bonté. Permets que, des nuages de ta miséricorde, se déverse une pluie abondante afin que les arbres de nos vies portent des fruits et que nous réalisions notre désir le plus cher.

				‘Abdu’l-Bahá

			Ô toi, Dieu de pureté, je suis un petit enfant; fais que le sein de ta tendre bonté soit celui que je chérisse; permets-moi d’être nourri du miel et du lait de ton amour; élève-moi dans le giron de ta connaissance, et accorde-moi noblesse et sagesse tandis que je suis encore un enfant.

			Ô toi, Dieu absolu, fais de moi un confident du royaume de l’invisible. Tu es le Fort, le Puissant.

				‘Abdu’l-Bahá

			Ô Seigneur, protège les enfants nés en ton Jour, nourris du lait de ton amour et élevés dans le sein de ta grâce.

			Ô Seigneur, en vérité, ce sont de jeunes branches qui croissent dans les jardins de ta connaissance, des rameaux qui fleurissent dans les vergers de ta grâce. Accordé-leur une part de tes dons généreux, fais-les grandir et s’épanouir sous la pluie qui tombe des nuages de tes faveurs.

			En vérité, tu es le Généreux, le Clément, le Compatissant!

				‘Abdu’l-Bahá

			Ô mon Dieu! Ô mon Dieu! Tu vois ces enfants, les petites branches de l’arbre de la vie, les oiseaux des prés du salut, les perles de l’océan de ta grâce, les roses du jardin de ta providence.

			Ô Dieu, notre Seigneur! Nous chantons ta louange, témoignons de ta sainteté et implorons ardemment le ciel de ta miséricorde de faire de nous des guides, des étoiles qui brillent au-dessus de l’horizon de gloire éternelle parmi l’humanité, et de nous enseigner une connaissance qui émane de toi. Yá Bahá’u’l-Abhá!

				‘Abdu’l-Bahá

			Il est Dieu!

			Ô toi, Seigneur de bonté! Nous sommes de pauvres enfants, démunis et de peu d’importance; malgré tout, nous sommes des plantes qui poussent auprès de ton ruisseau céleste et des arbrisseaux qui fleurissent en ton printemps divin. Rends-nous frais et verdoyants grâce aux ondées de ta miséricorde; aide-nous à grandir et à nous développer grâce aux rayons du soleil de tes dons merveilleux, et permets que la brise vivifiante qui souffle des prairies de la vérité nous rafraîchisse. Accorde-nous de devenir des arbres vigoureux couverts de fruits dans le verger du savoir, d’étincelantes étoiles qui scintillent à l’horizon du bonheur éternel et des lampes brillantes qui éclairent l’ensemble de l’humanité.

			Ô Seigneur! Si tu prends soin de nous, nous nous envolerons, tels des aigles, vers les sommets de la connaissance, mais laissés à nous-mêmes, nous nous consumerons et serons perdus et frustrés. Qui que nous soyons, nous venons de toi et cherchons refuge à ton seuil.

			Tu es le Dispensateur, le Généreux, le Très­Aimant.

				‘Abdu’l-Bahá

			Il est Dieu!

			Ô Dieu, mon Dieu! Nous sommes des enfants qui ont bu le lait de la connaissance divine au sein de ton amour et qui, très jeunes, ont été admis dans ton royaume. Jour et nuit, nous t’implorons en ces mots : Ô Seigneur, affermis nos pas dans ta foi, abrite-nous dans la forteresse de ta protection, convie-nous à ta table céleste, permets-nous de devenir des signes de la providence divine et des lampes rayonnant d’intégrité, et aide-nous par le pouvoir des anges de ton royaume, ô toi qui es le Seigneur de gloire et de majesté!

			En vérité, tu es le Généreux, le Miséricordieux, le Compatissant.

				‘Abdu’l-Bahá

			Ô toi, Seigneur compatissant! Ô Seigneur des armées! Gloire à toi qui as préféré ces petits enfants à ceux qui ont atteint la maturité et qui les as dotés de tes faveurs spéciales. Tu les as guidés, tu leur as accordé ta lumière et donné la spiritualité. Confirme-nous pour qu’à l’âge adulte, nous puissions servir ton royaume, instruire les âmes, devenir de brillants flambeaux et scintiller telles    des étoiles. Tu es le Dispensateur, le Généreux et le Bienveillant.

				‘Abdu’l-Bahá

			Ô Seigneur! Plante ce fragile semis dans le jardin de tes multiples dons, arrose-le des fontaines de ta tendre bonté, et accorde-lui de devenir une belle plante grâce aux ondées de ta faveur et de ta grâce.

			Tu es le Fort et le Puissant.

				‘Abdu’l-Bahá

			Il est le Très-Glorieux!

			Ô mon Seigneur miséricordieux! Voici une jacinthe qui pousse dans le jardin de ton bon plaisir et une brindille apparue dans le verger de la connaissance véritable. Ô Seigneur de générosité, fais qu’à chaque instant elle soit rafraîchie par tes brises vivifiantes, et rends-la verdoyante, fraîche et épanouie grâce aux ondées de tes faveurs, ô toi, Seigneur de bonté!

			En vérité, tu es le Très-Glorieux. 

				‘Abdu’l-Bahá

			Ô Seigneur! Par ta grâce, aide cet enfant à grandir et à être vivifié dans les prés de ta tendre affection. Tu es, en vérité, le Généreux, le Miséricordieux, le Compatissant.

				‘Abdu’l-Bahá

			(femme enceinte)

			Mon Seigneur, mon Seigneur, je te glorifie et te remercie pour les faveurs que tu as accordées à ton humble servante, ton esclave qui t’implore et te supplie. En vérité, tu l’as guidée vers ton royaume manifeste et, dans ce monde contingent, tu lui as fait entendre ton appel exalté et contempler les signes qui prouvent l’apparition de ton règne victorieux sur toutes choses.

			Ô mon Seigneur, je t’offre le fruit de mes entrailles. Par ta bienveillance et ta générosité, fais de lui un enfant vertueux et comblé dans ton royaume, et permets que, grâce à ton éducation, il grandisse et se développe. En vérité, tu es le Clément. En vérité, tu es le Seigneur de grande bonté.

				‘Abdu’l-Bahá

			(nouveau-né)

			Ô toi, Seigneur incomparable, laisse ce nourrisson s’abreuver au sein de ta bonté, abrite-le dans le berceau de ta protection, et permets qu’il soit élevé dans les bras de ta tendre affection.

				‘Abdu’l-Bahá

			(au féminin)

			Ô toi, Seigneur de toute gloire! Bénis ta petite servante et rends-la heureuse. Permets-lui d’être accueillie tendrement au seuil de ton unicité et laisse-la boire à longs traits à la coupe de ton amour pour que le ravissement et l’extase la comblent, et qu’elle diffuse tes agréables parfums. Tu es le Fort et le Puissant, et tu es l’Omniscient, Celui qui voit tout.

				‘Abdu’l-Bahá

			(nouveau-né)

			Ô Dieu, élève ce nouveau-né dans le sein de ton amour et nourris-le du lait de ta sollicitude. Cultive ce jeune plant dans la roseraie de ton amour et arrose-le des ondées de ta bonté. Fais de lui un enfant du Royaume et guide-le vers ta céleste demeure. Tu es puissant et bon. Tu es le Dispensateur, le Généreux, le Seigneur d’incomparable magnanimité.

				‘Abdu’l-Bahá

		

	
		
			Enseignement et service

			Au nom de notre Seigneur, le Très-Saint, le Suprême, l’Éminent, le Très-Glorieux!

			Gloire à toi, ô toi qui es le Seigneur de tous les êtres et le but ultime de toute la création! Je témoigne, par la voix de mon être spirituel et de mon être matériel, que tu t’es révélé et manifesté, que tu as fait connaître tes versets et établi tes preuves, et que tu es indépendant de tout autre que toi et sanctifié au-delà de tout sauf de toi.

			Par la gloire de ta cause et le pouvoir de ta parole, je te demande d’aider miséricordieusement ceux qui se sont levés pour accomplir ce qui leur a été ordonné dans ton Livre et pour réaliser ce qui permettra de répandre partout le parfum de ta faveur. Tu es, en vérité, le Puissant, le Clément, l’Indulgent, le Généreux.

				Bahá’u’lláh

			Magnifié soit ton nom, ô mon Dieu, car tu as révélé le Jour qui est le roi des jours, le jour annoncé à tes élus et à tes prophètes dans tes épîtres les plus merveilleuses, le jour où tu as répandu la splendeur de la gloire de tous tes noms sur toutes choses créées. Béni celui qui avance vers toi, parvient en ta présence et perçoit les intonations de ta voix.

			Par le nom de celui autour duquel le royaume de tes noms gravite en signe d’adoration, je te supplie. Ô mon Seigneur, aide généreusement ceux qui te sont chers à glorifier ta parole parmi tes serviteurs et à répandre ta louange parmi tes créatures, afin que l’exaltation de ta révélation emplisse les âmes de tous les habitants de ta terre.

			Ô mon Seigneur, puisque tu les as guidés vers les eaux vives de ta grâce, dans ta générosité, ne les retiens pas loin de toi. Et puisque tu les as convoqués auprès de ton trône, dans ta tendre bonté, ne les éconduis pas. Envoie-leur ce qui les détachera entièrement de tout sauf de toi. Qu’ils puissent s’élever vers le ciel de ta proximité et se tourner vers toi malgré l’influence de l’oppresseur et les insinuations de ceux qui ont renié ton Être très auguste et très puissant!

				Bahá’u’lláh

			Loué sois-tu, ô Seigneur, mon Dieu! Je te supplie par ton nom que personne n’a reconnu comme il convient et dont aucune âme n’a pénétré le sens. Je te supplie par celui qui est la Source de ta révélation et l’Aurore de tes signes. Fais de mon cœur un réceptacle de ton amour et de ton souvenir. Unis-le à ton très grand Océan; qu’il déverse les eaux vives de ta sagesse et les flots cristallins de ta gloire et de ta louange.

			Les membres de mon corps attestent ton unité et mes cheveux proclament le pouvoir de ta souveraineté et de ta puissance. Je me tiens debout à la porte de ta grâce dans un renoncement total et une abnégation absolue, agrippé au pan de ta générosité, les yeux fixés sur l’horizon de tes dons.

			Ô mon Dieu, accorde-moi ce qui sied à la grandeur de ta majesté, aide-moi par ta grâce fortifiante à enseigner ta cause de telle manière que les morts sortent de leurs sépulcres et se précipitent vers toi, mettent toute leur confiance en toi et fixent leur regard sur l’orient de ta cause et l’aurore de ta révélation.

			En vérité, tu es le Tout-Puissant, le Très-Haut, l’Omniscient, le Très-Sage.

				Bahá’u’lláh

			Gloire à toi, ô Seigneur du monde et Désir des nations! Ô toi qui t’es manifesté dans le Plus- Grand-Nom par lequel les perles de la sagesse et de la parole ont surgi des huîtres de l’océan de ta connaissance, et par lequel l’éclat du soleil de ta face a diapré les cieux de la révélation divine.

			Par ton Verbe qui parachève ta preuve parmi tes créatures et accomplit ta promesse parmi tes serviteurs, je te supplie de fortifier ton peuple afin qu’il fasse resplendir ta cause dans ton empire, qu’il plante les étendards de ton pouvoir parmi tes serviteurs et lève les bannières de ta providence dans tous tes royaumes.

			Ô mon Seigneur, tu les vois accrochés à la corde de ta générosité et agrippés au pan du manteau de ta bienveillance. Ordonne ce qui les rapprochera de toi, tiens-les à l’écart de tout ce qui n’est pas toi.

			Ô Roi de l’existence, Protecteur du visible et de l’invisible, je te supplie de transformer celui qui sert ta cause en une mer animée par ton désir, de l’embraser du feu de ton Arbre sacré qui resplendit à l’horizon du ciel de ta volonté. En vérité, tu es le Puissant que ni le pouvoir du monde entier ni la force des nations ne peuvent affaiblir. Il n’est de Dieu que toi, l’Unique, l’Incomparable, le Protecteur, l’Absolu.

				Bahá’u’lláh

			Ô Dieu, toi qui es l’Auteur de toutes les manifestations, la Source de toutes les sources, la Source de toutes les révélations, la Source de toutes les lumières! Je témoigne que ton nom auréole le ciel de la compréhension, fait surgir l’océan de la parole et promulgue les décrets de ta providence pour tous les disciples de toutes les religions.

			Je te supplie de m’enrichir afin que je renonce à tout sauf à toi, et que je m’affranchisse de tous sauf de toi. Des nuages de ta miséricorde, fais pleuvoir ce qui me sera profitable dans chacun de tes mondes. Et aide-moi, par ta grâce fortifiante, à si bien servir ta cause parmi tes serviteurs que mon souvenir vivra aussi longtemps que ton propre royaume et ton empire.

			Ô mon Seigneur, voici ton serviteur qui se tourne de tout son être vers l’horizon de ta générosité, l’océan de ta grâce et le ciel de tes bienfaits. Fais de moi ce qui sied à ta majesté et à ta gloire, à ta bienveillance et à ta bonté.

			Tu es, en vérité, le Dieu de force et de puissance, tu réponds à ceux qui te prient. Il n’est pas d’autre Dieu que toi, l’Omniscient, le Très-Sage.

				Bahá’u’lláh

			Loué sois-tu, ô Seigneur, mon Dieu, car tu me guides vers l’horizon de ta révélation et me permets d’être mentionné par ton nom. Par le rayonnement du soleil de ta providence et les flots tumultueux de l’océan de ta miséricorde, je te supplie de permettre que mon discours laisse paraître l’influence de ta parole exaltée, attirant ainsi la réalité de toutes choses créées. Par ta parole merveilleuse et sans pareille, tu as le pouvoir de faire ce que tu veux.

				Bahá’u’lláh

			Dis : Gloire à toi qui amènes tous les saints à confesser leur impuissance devant les multiples révélations de ta puissance et chacun des prophètes à reconnaître son néant devant la splendeur de ta gloire immuable! Par ton nom qui ouvre les portes du ciel et remplit d’extase l’Assemblée céleste, je te supplie de me rendre apte à te servir en ce jour et de m’accorder la force d’observer les préceptes de ton Livre. Ô mon Seigneur, tu sais ce qui est en moi, mais j’ignore ce qui est en toi. Tu es l’Omniscient, l’Informé.

				Bahá’u’lláh

			Ô Seigneur, notre Dieu! Nous sommes impuissants, tu es le Seigneur de force et de puissance. Nous sommes misérables, tu es le Tout-Puissant, le Très-Glorieux. Nous sommes pauvres, tu es Celui qui possède tout, le Munificent. Dans ta bonté, soutiens-nous dans notre servitude à ton seuil sacré et, par ta grâce fortifiante, aide-nous à t’adorer dans ces lieux d’où s’élève ta louange. Permets-nous de diffuser tes saintes fragrances parmi tes créatures, et fortifie nos reins pour te servir parmi tes serviteurs, afin que nous guidions toutes les nations vers ton Plus-Grand-Nom et conduisions tous les peuples aux rives du glorieux océan de ton unicité.

			Ô Seigneur! Délivre-nous des attaches à ce monde et à ses peuples, des transgressions du passé et des épreuves à venir. Ainsi nous nous lèverons pour exalter ta parole dans la plus grande joie et le plus grand rayonnement et célébrerons jour et nuit ta louange, nous appellerons tous les peuples à suivre la voie de tes conseils et leur enjoindrons de faire preuve de droiture, et nous chanterons les versets de ton unité au sein de ta création. Tu as le pouvoir de faire ce qui te plaît. Tu es, en vérité, l’Omnipotent, le Tout-Puissant.

				‘Abdu’l-Bahá

			Ô Dieu, mon Dieu, aide tes serviteurs fidèles à posséder un cœur aimant et tendre. Aide-les à diffuser, parmi toutes les nations de la terre, la lumière directrice qui émane de l’Assemblée céleste. En vérité, tu es le Fort, le Puissant, le Conquérant, l’éternel Bienfaiteur. En vérité, tu es le Généreux, le Doux, le Tendre, le Très-Bienfaisant.

				‘Abdu’l-Bahá

			Ô Seigneur! Quelle effusion de générosité tu accordes, et quel flot de grâces abondantes tu octroies! Tu as fait en sorte que tous les cœurs deviennent un seul cœur et que toutes les âmes soient unies comme une seule âme. Tu as donné vie et sensibilité aux corps inertes, et tu as conféré aux corps sans vie la conscience de l’esprit. Par les rayons lumineux du soleil du Très-Miséricor- dieux, tu as donné à ces atomes de poussière une existence manifeste, et par les flots de l’océan de l’unité, tu as permis à ces gouttes évanescentes de jaillir et de gronder.

				‘Abdu’l-Bahá

			Tu me vois, ô mon Dieu, prosterné en signe d’humilité, m’inclinant devant tes commandements et me soumettant à ta souveraineté, tremblant devant la puissance de ton royaume et fuyant ton courroux, implorant ta grâce, confiant en ton pardon et frémissant de crainte devant ta colère. Le cœur palpitant, en larmes, l’âme ardente, détaché de toutes choses, je te supplie. Fais de tes adorateurs des rayons de lumière dans tous tes royaumes, aide tes élus à promouvoir ta parole afin que leurs visages s’illuminent et resplendissent, que leurs cœurs s’emplissent de mystères et que chaque âme dépose son fardeau de péchés. Préserve-les de l’agresseur et de celui qui est devenu un transgresseur impudent et impie.

				‘Abdu’l-Bahá

			Ô mon Dieu, aide ton serviteur à proclamer la Parole et à réfuter ce qui est vain et faux, à établir la vérité et à diffuser partout les versets sacrés, à révéler les splendeurs et à faire poindre l’aurore dans le cœur des justes.

			En vérité, tu es le Généreux, l’Indulgent.

				‘Abdu’l-Bahá

			Tu sais, ô Dieu, et tu m’es témoin qu’en mon cœur je n’ai d’autre désir que d’atteindre ton bon plaisir, d’être confirmé dans ma servitude envers toi, de me consacrer à te servir, d’œuvrer en ton sublime vignoble et de tout sacrifier sur ton chemin. Tu es l’Omniscient et le Clairvoyant. Dans mon amour pour toi, je n’ai d’autre souhait que de tourner mes pas vers les montagnes et les déserts pour proclamer haut et fort l’avènement de ton royaume, et pour faire entendre ton appel parmi tous les hommes. Ô Dieu! Ouvre la voie pour cet être démuni, donne le remède à ce malade et accorde ta guérison à cet affligé. Le cœur ardent et les yeux pleins de larmes, je te supplie à ton seuil.

			Ô Dieu! Je suis prêt à endurer toute affliction dans ton chemin et, de tout mon cœur et de toute mon âme, je désire affronter toute difficulté.

			Ô Dieu! Protège-moi des épreuves. Tu sais très bien que je me suis détourné de toutes choses et me suis libéré de toutes préoccupations. Je ne souhaite rien sinon faire mention de toi, et je n’aspire qu’à te servir.

				‘Abdu’l-Bahá

			Il est le Très-Glorieux.

			Ô mon Seigneur, mon roi, mon maître, mon souverain! Ma voix, mon cœur et mon âme t’invoquent en disant : Revêts ce serviteur du vêtement de ton soutien, de l’habit de ton aide indéfectible et de l’armure de ta protection. Aide-le à te mentionner et à exalter tes vertus parmi ton peuple, et délie sa langue pour qu’il chante ta gloire et tes louanges dans chaque assemblée qui célèbre ton unité et ta sainteté. Tu es, en vérité, le Fort, le Tout-Puissant, le Très-Glorieux, l’Absolu.

				‘Abdu’l-Bahá

			Ô Tout-Puissant, toi qui dotes un brin de paille de la puissance d’une montagne et permets à un grain de poussière de refléter la gloire du soleil resplendissant! Accorde-nous ta tendre grâce et ta faveur, afin que nous nous levions pour servir ta cause et soyons sans crainte devant les peuples de la terre.

				‘Abdu’l-Bahá

			Ô mon Dieu, ô mon Dieu! En vérité, cette plante produit ses fruits et s’élève sur sa tige. En vérité, elle étonne les paysans et trouble les envieux. Ô Dieu, arrose-la des ondées de tes faveurs et fais qu’elle produise d’abondantes récoltes qui, en ton pays, s’accumuleront telles de majestueuses collines. Éclaire les cœurs d’un rayon émanant de ton royaume d’unicité, illumine les yeux qui contemplent les signes de ta grâce, et comble les oreilles qui écoutent les mélodies des oiseaux de tes confirmations chantant dans tes jardins célestes, afin que ces âmes deviennent semblables à des poissons altérés nageant dans les étangs de ta providence, à des lions fauves parcourant les forêts de ta générosité. En vérité, tu es le Généreux, le Miséricordieux, le Glorieux et le Dispensateur.

				‘Abdu’l-Bahá

		

	
		
			Épreuves et difficultés

			Ô toi dont les épreuves sont un remède salutaire pour ceux qui sont près de toi, dont le glaive est l’ardent désir de tous ceux qui t’aiment, dont le trait est le souhait le plus cher des cœurs qui aspirent à toi, et dont le décret est le seul espoir de ceux qui ont reconnu ta vérité! Par ta divine douceur et par les splendeurs de la gloire de ta face, je t’implore de nous envoyer, du haut de tes célestes retraites, ce qui nous permettra de nous approcher de toi. Affermis nos pas dans ta cause, ô mon Dieu, éclaire nos âmes des lumières de ta connaissance, illumine nos cœurs de l’éclat de tes noms.

				Bahá’u’lláh

			Gloire à toi, ô mon Dieu! Sans les tribulations endurées dans ton chemin, comment pourrait-on reconnaître tes vrais amants, et sans les épreuves subies par amour pour toi, comment le rang de ceux qui te désirent pourrait-il être révélé? Ta puissance m’en est témoin! Ceux qui t’adorent ont pour compagnon les pleurs qu’ils versent, ceux qui te cherchent ont pour consolateurs les gémissements qu’ils poussent, et ceux qui courent à ta rencontre ont pour nourriture les fragments de leur cœur brisé.

			Combien douce à mon palais est l’amertume de la mort rencontrée sur ton sentier, et combien précieux à mes yeux sont les traits de tes ennemis, bravés pour que ta parole soit magnifiée! Ô mon Dieu, laisse-moi accepter de tout cœur, dans ta cause, tout ce que tu désires et, dans ton amour, envoie-moi tout ce que tu décrètes. Par ta gloire, je ne souhaite que ce que tu souhaites et ne chéris que ce que tu chéris. De tout temps, j’ai placé ma foi et ma confiance en toi.

			Ô mon Dieu, je te supplie d’élever au rang de défenseurs de cette révélation ceux qui se montrent dignes de ton nom et de ta souveraineté, afin qu’ils évoquent mon souvenir parmi tes créatures et déploient les étendards de ta victoire dans ton royaume.

			Tu as le pouvoir de faire ce qui te plaît. Il n’est pas d’autre Dieu que toi, le Secours dans le péril, l’Absolu.

				Bahá’u’lláh

			Dissipe ma peine par ta bonté et ta générosité, ô Dieu, mon Dieu, et chasse mon angoisse par ta souveraineté et ta puissance. Tu me vois, ô mon Dieu, le visage tendu vers toi alors que les souffrances m’accablent de toutes parts. Ô toi, Seigneur de toute existence, toi qui abrites toutes choses visibles et invisibles, par ton nom qui a conquis les cœurs et les âmes des hommes, par les flots de l’océan de ta miséricorde et les splendeurs du soleil de ta bonté, je t’implore. Compte-moi au nombre de ceux que rien n’empêche de diriger leur visage vers toi, ô Seigneur de tous les noms et Créateur des cieux!

			Ô mon Seigneur, tu vois ce qui m’est advenu en tes jours. Par celui qui est l’Aurore de tes noms et l’Orient de tes attributs, je te supplie de m’accorder ce qui me permettra de me lever pour te servir et exalter tes vertus. Tu es, en vérité, l’Omnipotent, le Tout-Puissant, Celui qui exauce les prières de tous les hommes.

			Et enfin, par la lumière de ta majesté, je te prie de bénir mes entreprises, de me libérer de mes dettes et de pourvoir à mes besoins. Tu es celui dont toute langue a proclamé le pouvoir et l’autorité, dont tout cœur éclairé a reconnu la majesté et la souveraineté. Il n’est pas d’autre Dieu que toi, Celui qui entend, toujours prêt à répondre.

				Bahá’u’lláh

			Loué et glorifié sois-tu, ô mon Dieu!

			Par les soupirs de ceux qui t’aiment et les larmes de ceux qui désirent ardemment te contempler, je te supplie. Ne me refuse pas ta tendre miséricorde en ton Jour, ne me prive pas des mélodies de la colombe qui exalte ton unité devant la rayonnante clarté de ta face. Je suis dans la souffrance, ô Dieu! Vois, je m’attache fermement à ton nom, le Possesseur de toutes choses. Je me sais assuré de périr, et vois, je m’accroche à ton nom, l’Impérissable. Aussi, par ton Être, le Suprême, le Très-Haut, je t’implore de ne pas m’abandonner à moi-même ni aux désirs de penchants corrompus. Prends ma main dans la main de ta puissance, délivre-moi des ténèbres de mes chimères et vaines imaginations, et purifie-moi de tout ce que tu abhorres.

			Fais que je me tourne entièrement vers toi, qu’en toi je place toute ma confiance et cherche refuge, et que je trouve asile devant ta face. Tu es, en vérité, celui qui, par la force de son pouvoir, fait ce qu’il désire et, par la puissance de sa volonté, ordonne ce qu’il choisit. Nul ne peut s’opposer à l’exécution de ton décret, nul ne peut changer le cours de tes arrêts. Certes, tu es l’Omnipotent, le Très-Glorieux, le Très-Généreux.

				Bahá’u’lláh

			Tu es pur et sanctifié, ô mon Dieu! Comment la plume peut-elle courir et l’encre couler alors que les doux vents de la bonté se taisent et que les signes de la générosité disparaissent, quand le soleil de la déchéance se lève et que les épées du malheur sont tirées, quand les cieux de l’affliction se déploient, que les flèches de la détresse et les traits de la vengeance jaillissent des nuages du pouvoir – de telle sorte que les signes de joie désertent tous les cœurs, que les marques d’allégresse s’effacent .de tous les horizons, que les portes de l’espoir sont closes, que la miséricorde de la brise céleste cesse de flotter sur la roseraie de la fidélité, et que les vents violents de l’extinction s’abattent sur l’arbre de l’existence? La plume gémit, l’encre pleure sur son sort et la tablette est saisie de stupeur en entendant ce cri. Le goût de cette douleur et de ce chagrin trouble l’esprit, et le rossignol divin lance : « Hélas! Hélas! pour tout ce qui a été créé. » Et cela, ô mon Dieu, émane de tes seuls bienfaits cachés.

				Bahá’u’lláh

			Louange à toi, ô Seigneur, mon Dieu! Je le jure par ta puissance! Des calamités continuelles empêchent la plume du Très-Haut de dévoiler ce qui est caché aux yeux de tes créatures, et des épreuves incessantes empêchent la langue de l’Ordonnateur divin de proclamer les merveilles de ta glorification et de ta louange. Aussi, d’une langue balbutiante, je t’invoque, ô mon Dieu, et de ma plume affligée, je me consacre au souvenir de ton nom.

			Ô mon Dieu, existe t-il un homme assez perspicace pour te voir par tes propres yeux? Où se trouve l’assoiffé capable de tourner son visage vers les eaux vives de ton amour? Ô mon Dieu, je suis celui qui efface de son cœur le souvenir de tout sauf de toi et qui y grave les mystères de ton amour. Ta propre puissance m’en est témoin. Sans les épreuves, comment distinguer les convaincus des sceptiques parmi tes serviteurs? Ils se sont enivrés du vin de ta connaissance, ceux qui, en vérité, se hâtent d’affronter toutes sortes d’adversités dans leur ardent désir d’accéder à ta présence. Ô Bien-Aimé de mon cœur et objet de l’adoration de mon âme, je t’implore de préserver ceux qui m’aiment de la moindre trace de désirs mauvais et corrompus. Accordé-leur le bien de ce monde et du monde à venir.

			Tu es, en vérité, celui dont la grâce les guide avec justesse, celui qui se proclame le Très-Miséricordieux. Il n’est de Dieu que toi, le Très-Glorieux, le Secours suprême.

				Bahá’u’lláh

			Ô Dieu, mon Dieu, ne reste pas loin de moi, car les tribulations m’accablent sans relâche. Ô Dieu, mon Dieu, ne me laisse pas seul, car l’extrême adversité s’abat sur moi. Au sein de ta tendre bonté, abreuve-moi de lait pur, car la soif me consume. À l’ombre des ailes de ta miséricorde, abrite-moi car, d’un commun accord, tous mes adversaires se jettent sur moi. Garde-moi auprès du trône de ta majesté, devant la révélation des signes de ta gloire, car la détresse m’envahit cruellement. Nourris-moi des fruits de l’arbre de ton éternité, car une extrême faiblesse me saisit. À la coupe de joie tendue par la main de ta tendre miséricorde, laisse-moi boire, car de multiples chagrins m’assaillent violemment. Du vêtement brodé de ta souveraineté toute-puissante, revêts-moi, car une pauvreté totale m’afflige. Bercé par le roucoulement de la colombe de ton éternité, permets-moi de reposer, car les plus noirs tourments fondent sur moi. Laisse-moi demeurer devant le trône de ta réalité, baigné de l’éclat resplendissant de ta face, car la crainte et la peur me terrassent. Et plonge-moi dans l’océan de ton pardon, face à l’agitation incessante du léviathan de gloire, car mes péchés me condamnent entièrement.

				Bahá’u’lláh

			Glorifié sois-tu, ô Seigneur, mon Dieu! Tout homme perspicace atteste ta souveraineté et ton autorité, tout œil clairvoyant perçoit la grandeur de ta majesté et la puissance irrésistible de ton pouvoir. Malgré les vents de l’épreuve, ceux qui ont le bonheur d’être près de toi gardent la force de tourner leur visage vers l’horizon de ta gloire, et ceux qui sont tout dévoués à ta volonté réussissent à s’approcher de ton parvis malgré les tempêtes de l’adversité.

			Il me semble que la lampe de ton amour brûle dans leur cœur et que la lumière de ta tendresse resplendit en eux. Les adversités ne peuvent les éloigner de ta cause, ni les infortunes les dévoyer de ton bon plaisir.

			Ô mon Dieu, par eux et par les soupirs que laisse échapper leur cœur lorsqu’ils sont séparés de toi, je te supplie. Protège-les des malveillances de tes adversaires et nourris leur âme de ce que tu as voulu pour tes bien-aimés qui n’éprouveront ni crainte ni tourment.

				Bahá’u’lláh

			Tu sais parfaitement, ô mon Dieu, que les tribulations pleuvent sur moi de tous côtés et que nul sinon toi ne peut les transmuer ni les dissiper. Je sais assurément, du fait de mon amour pour toi, que tu n’accableras jamais aucune âme, à moins de désirer exalter sa condition dans ton céleste paradis et, en cette vie terrestre, étayer son cœur du rempart de ton irrésistible pouvoir afin qu’il n’éprouve aucun penchant pour les vanités de ce monde. Tu sais bien qu’en toutes circonstances, je chéris ton souvenir bien davantage que la possession de tout ce qui est dans les cieux et sur la terre.

			Ô mon Dieu, fortifie mon cœur dans ton obéissance et dans ton amour, et libère-moi, je t’en supplie, de l’ensemble de tes ennemis. En vérité, je jure par ta gloire que je ne désire personne d’autre que toi; que je ne souhaite que ta miséricorde et ne redoute que ta justice. Je te prie de me pardonner et de pardonner à ceux que tu aimes, selon ton bon plaisir. En vérité, tu es le Puissant, le Généreux.

			Ô Seigneur des cieux et de la terre, tu es immensément célébré au-delà de la louange de tous les hommes. Que la paix soit sur tes fidèles serviteurs et la gloire sur Dieu, le Seigneur de tous les mondes!

				Le Báb

			Qui, hormis Dieu, dissipe les difficultés? Dis : Loué soit Dieu! Lui seul est Dieu! Tous sont ses serviteurs et tous se soumettent à son commandement.

				Le Báb

			Par ta puissance, je t’adjure, ô mon Dieu!

			Qu’aucun mal ne m’assaille en temps d’épreuves, et que ton inspiration guide mes pas dans les moments d’insouciance. Tu es Dieu, tu as le pouvoir de faire ce que tu veux. Nul ne peut résister à ta volonté ni contrecarrer ton dessein.

				Le Báb

			Ô Seigneur, tu es celui qui dissipe toutes les angoisses et chasse toutes les afflictions. Tu es celui qui bannit tous les chagrins et libère tous les esclaves, le Rédempteur de toutes les âmes. Ô Seigneur, dans ta miséricorde, délivre-moi et compte-moi au nombre de tes serviteurs qui ont obtenu le salut.

				Le Báb

			Ô Seigneur, mon Dieu et mon havre dans ma détresse! Mon bouclier et mon abri dans les tribulations! Mon asile et mon refuge à l’heure du besoin, mon compagnon dans l’isolement! Ma consolation dans mon angoisse, et un tendre ami dans ma solitude! Tu apaises mes tourments et pardonnes mes péchés.

			De tout mon être, je me tourne vers toi. De tout mon cœur, tout mon esprit et toute ma voix, je t’implore ardemment de me protéger de tout ce qui s’oppose à ta volonté en ce cycle de ta divine unité. Purifie-moi des souillures qui m’empêcheront de rechercher, pur et sans tache, l’ombre de l’arbre de ta grâce.

			Aie pitié du faible, ô Seigneur, guéris le malade et étanche la soif ardente.

			Réjouis le cœur où couve le feu de ton amour et embrase-le par la flamme de ton amour et de ton esprit célestes.

			Revêts les tabernacles de l’unité divine du vêtement de sainteté et pose sur ma tête la couronne de ta faveur.

			Éclaire mon visage de l’astre rayonnant de ta générosité et aide-moi, par ta grâce, à servir à ton seuil sacré.

			Fais déborder mon cœur d’amour pour tes créatures. Accorde-moi de devenir le signe de ta miséricorde, la preuve de ta grâce et le champion de la concorde parmi tes bien-aimés. Que je me consacre à toi et célèbre ton souvenir, oublieux de moi-même, sans cesse conscient de ce qui est à toi!

			Ô Dieu, mon Dieu, ne me refuse pas les douces brises de ton pardon et de ta grâce, et ne me prive pas des sources de ton aide et de ta faveur.

			Sous tes ailes bienveillantes, laisse-moi me blottir, et tourne vers moi ton regard protecteur.

			Délie ma langue pour qu’elle loue ton nom parmi ton peuple afin que ma voix s’élève dans de grandes assemblées et que, de mes lèvres, coule ta louange.

			Tu es, en vérité, le Miséricordieux, le Glorifié, le Puissant, l’Omnipotent!

				‘Abdu’l-Bahá

			Il est le Compatissant, le Très-Généreux! Ô Dieu, mon Dieu, tu me vois, tu me connais, tu es mon havre et mon refuge. Je n’ai cherché et ne chercherai nul autre que toi, je n’ai foulé et ne foulerai d’autre sentier que celui de ton amour. Dans la sombre nuit du désespoir, mes yeux se tournent, pleins d’attente et d’espérance, vers le matin de ta faveur infinie. Dès l’aurore, mon âme languissante est rafraîchie et fortifiée au souvenir de ta beauté et de ta perfection. Celui qu’assiste la grâce de ta miséricorde, ne fût-il qu’une goutte, deviendra l’océan sans limites, et le plus simple atome, aidé par l’effusion de ta tendre bonté, brillera comme l’étoile radieuse.

			Esprit de pureté, toi, le très généreux Dispensateur, prends sous ta protection ton serviteur ardent et passionné. Aide-le, en ce monde, à demeurer ferme et constant dans ton amour, et permets à cet oiseau aux ailes brisées de trouver refuge au creux de ton nid divin dans l’arbre céleste.

				‘Abdu’l-Bahá

			Ô divine Providence! Des difficultés troublantes ont surgi et de formidables écueils sont apparus. Ô Seigneur! Dissipe ces difficultés et manifeste les signes de ta puissance et de ton pouvoir. Atténue ces épreuves et aplanis les obstacles sur ce chemin ardu. Ô divine Providence! Les obstacles sont inébranlables, et à notre labeur et à nos souffrances se conjuguent une myriade d’adversités. Il n’est ni aide ni secours à part toi. Nous plaçons tous nos espoirs en toi, nous confions toutes nos affaires à tes soins. Tu es le Guide et Celui qui dissipe toute difficulté, et tu es le Sage, Celui qui voit et qui entend.

				‘Abdu’l-Bahá

			Ô Dieu de miséricorde! Ô toi, l’Omnipotent! Je ne suis qu’un faible serviteur, frêle et sans défense, mais j’ai été éduqué à l’ombre de ta grâce et de ta faveur, nourri au sein de ta miséricorde et élevé dans le giron de ta bienveillance. Ô Seigneur! Je suis pauvre et nécessiteux, mais le nécessiteux est rendu prospère par ta bonté tandis que le riche, s’il est privé de tes faveurs, est en fait pauvre et abandonné.

			Ô divine Providence! Accorde-moi la force de supporter ce lourd fardeau et de protéger ce don suprême, car les épreuves sont si intenses et l’assaut des difficultés si violent que toute montagne est réduite en poussière et les plus hauts sommets, anéantis. Tu sais très bien qu’en mon cœur, je ne cherche que ton souvenir et qu’en mon âme, je ne désire rien d’autre que ton amour. Élève-moi pour que je serve ceux que tu aimes, et fais que je sois à jamais asservi à ton seuil. Tu es Celui qui aime. Tu es le Seigneur aux multiples bienfaits.

				‘Abdu’l-Bahá

			Ô toi, Dieu incomparable! Nous sommes tes humbles serviteurs et tu es le Très-Glorieux. Nous sommes des pécheurs et tu es Celui qui toujours pardonne. Nous sommes de pauvres et humbles captifs et tu es notre refuge et notre soutien. Nous sommes de minuscules fourmis et tu es le Seigneur de majesté, trônant au plus haut des cieux. En signe de ta grâce, protège-nous et ne nous refuse pas ta sollicitude et ton assistance. Ô Seigneur! tes épreuves sont vraiment douloureuses, et elles peuvent détruire des fondations faites d’acier. Préserve-nous et fortifie-nous, réconforte et réjouis nos cœurs. Aide-nous par ta grâce à servir, comme ‘Abdu’l-Bahá, ton seuil sacré.

				‘Abdu’l-Bahá

		

	
		
			Familles

			(parents)

			Ô toi qui tiens entre tes mains le royaume des noms et l’empire de toutes choses, tu vois comment, à cause de mon amour pour toi, je suis exilé de mon pays. Je te supplie, par la beauté de ta face, de faire que mon éloignement de ma demeure permette d’attirer tes serviteurs vers la Source de ta cause et l’Aube de ta révélation. Ô Dieu, je t’invoque d’une voix qui n’a prononcé aucune parole d’insoumission contre toi, t’implorant, par ta souveraineté et ta puissance, de m’abriter à l’ombre de ta miséricorde et de me donner la force de te servir et de servir mon père et ma mère. Tu es, en vérité, le Tout-Puissant, le Secours dans le péril, l’Absolu.

				Bahá’u’lláh

			(parents)

			Ô Seigneur, tu vois nos mains suppliantes tendues vers le ciel de ta faveur et de ta bonté. Permets qu’elles soient remplies des trésors de ta munificence et de ta généreuse faveur. Pardonne-nous, pardonne à nos pères et à nos mères, et accorde-nous ce que nous désirons de l’océan de ta grâce et de ta divine générosité. Ô Bien-Aimé de nos cœurs, accepte ce que nous accomplissons dans ton chemin. Tu es, en vérité, le Très-Puissant, le Sublime, l’Incomparable, l’Unique, le Clément, le Bienveillant.

				Bahá’u’lláh

			Gloire à toi, ô Seigneur, mon Dieu! Pardonne- moi, je t’en supplie, et pardonne à ceux qui professent ta foi. En vérité, tu es le Seigneur souverain, le Clément, le Très-Généreux. Ô mon Dieu, permets à tes serviteurs privés de connaissance d’être admis en ta cause, car dès lors qu’ils te connaissent, ils attestent la vérité du Jour du jugement et ne contestent point les révélations de ta bonté. Envoie-leur les signes de ta grâce et accorde-leur une part généreuse de ce que tu destines à tes pieux serviteurs, où qu’ils habitent. Tu es, en vérité, le Souverain suprême, l’infiniment Généreux, le Très-Magnanime.

			Ô mon Dieu, en signe de ta grâce et de la tendre bonté qui émane de ta présence, prodigue ta bienveillance et ta générosité aux foyers de ceux qui ont embrassé ta foi. En vérité, ta clémence est sans égale. Comment pourrait-il être compté parmi les disciples de la Foi en ton Jour, celui à qui tu refuserais ta générosité?

			Bénis-moi, ô mon Dieu, bénis ceux qui croiront en tes signes au jour fixé, et bénis ceux qui chérissent en leur cœur l’amour de moi que tu instilles en eux. En vérité, tu es le Seigneur d’équité, le Suprême.

				Le Báb

			(parents)

			Il convient que le serviteur, après chaque prière, supplie Dieu d’accorder miséricorde et pardon à ses parents. Alors, l’appel de Dieu résonnera : «Ce que tu as demandé pour tes parents, tu le recevras des milliers de fois en récompense.» Béni est celui qui n’oublie pas ses parents quand il communie avec Dieu. En vérité, il n’est pas d’autre Dieu que lui, le Puissant, le Bien-Aimé.

				Le Báb

			(parents)

			Ô mon Dieu, je sollicite ta clémence et j’implore ton pardon ainsi que tu souhaites entendre tes serviteurs s’adresser à toi. Je t’en supplie, lave-nous de nos péchés comme il sied à ta grandeur, et accorde-moi ton pardon ainsi qu’à mes parents et à ceux qui, à tes yeux, se sont réfugiés en ton amour comme il convient à ta souveraineté transcendante et à la gloire de ton pouvoir céleste.

			Ô mon Dieu, tu as inspiré mon âme pour qu’elle t’adresse cette supplique, et sans toi, je ne pourrais faire appel à toi. Loué et glorifié es-tu! Je te rends grâce, car tu t’es révélé à moi. Je te prie de me pardonner : j’ai manqué à mon devoir qui est de te connaître et je n’ai pu suivre le sentier de ton amour.

				Le Báb

			(parents)

			Ô divine Providence! Immerge le père et la mère de ce serviteur de ton seuil dans l’océan de ton pardon, et purifie et sanctifie-les de tout péché et de toute transgression. Accorde-leur ton indulgence et ta miséricorde, et octroie-leur ton généreux pardon. En vérité, tu es le Magnanime, Celui qui toujours pardonne, le Dispensateur d’une grâce abondante. Ô Seigneur indulgent! Nous sommes des pécheurs, mais nous plaçons nos espoirs dans ta promesse et ton soutien. Nous sommes enveloppés des ténèbres de l’erreur, mais nous tournons toujours nos visages vers le matin de tes généreuses faveurs. Agis envers nous comme il sied à ton seuil, et accorde-nous ce qui est digne de ta cour. Tu es Celui qui toujours pardonne, le Magnanime, Celui qui ferme les yeux sur toute faiblesse.

				‘Abdu’l-Bahá

			(père)

			Ô Seigneur, dans cette très grande révélation, tu permets aux enfants d’intercéder en faveur de leurs parents. C’est l’un de ses innombrables privilèges. Ô Dieu de bonté, accepte donc la requête de ce serviteur prosterné sur le seuil de ton unicité et immerge son père dans l’océan de ta grâce, car ce fils s’est levé pour te servir et s’efforce en tout temps de suivre le sentier de ton amour. En vérité, tu es le Bienfaiteur, le Clément, le Bienveillant.

				‘Abdu’l-Bahá

			(mère)

			Ô Dieu de clémence! Efface les péchés de ma mère aimante et pardonne ses défauts, jette sur elle un regard de bienveillante providence et permets-lui d’accéder à ton royaume.

			Ô Dieu! Dès les premiers jours de ma vie, elle m’a éduqué et nourri; malgré cela, je ne l’ai pas récompensée pour sa peine et ses efforts. Récom- pense-la en lui accordant la vie éternelle et en lui conférant un rang élevé dans ton royaume.

			En vérité, tu es le Magnanime, le Généreux et le Bienveillant.

				‘Abdu’l-Bahá

			Il est Dieu.

			Ô Dieu, mon Dieu! Avec une soumission, une  ferveur, une humilité et une dévotion absolues, je t’implore, de ma voix et de mon cœur, de mon esprit et de mon âme, de ma raison et de ma conscience, d’exaucer le plus cher de tous les désirs, d’attribuer la plus méritoire de toutes les actions et de réserver honneur et perfection, faveur et beauté, prospérité et salut à cette famille qui s’est hâtée vers ton ombre protectrice à l’aube de ton matin resplendissant et a cherché refuge dans ton havre de paix et ta puissante forteresse. En vérité, ces âmes ont entendu ton appel, se sont approchées de ton seuil, ont été enflammées par le feu de ton amour et transpor- tées par le souffle de ta sainteté. Elles sont restées constantes au service de ta cause, humbles devant ta face et nobles sous ton ombre protectrice. Elles sont reconnues comme portant ton nom parmi ton peuple et elles te mentionnent parmi tes serviteurs.

			Ô Dieu, mon Dieu! Que ton antique gloire les exalte! Honore-les dans ton royaume de grandeur, et que les armées de tes faveurs les aident en ce grand jour! Ô Seigneur, mon Dieu! Dresse haut leur bannière, accorde-leur une plus grande part de ta protection, propage leurs signes et accrois leur éclat, afin qu’elles deviennent le verre de la lampe de tes multiples faveurs et qu’elles répandent ta bonté et tes bienfaits.

			Ô Seigneur, mon Dieu! Sois leur compagnon dans leur solitude, et dans leurs moments de détresse, entoure-les de ton soutien. Lègue-leur ton Livre et accorde-leur la pleine mesure de tes faveurs et de tes dons. Tu es, en vérité, le Fort, le Puissant, le Clément, le Généreux et, en vérité, tu es le Miséricordieux, le Compatissant.

				‘Abdu’l-Bahá

			(mari; au féminin)

			Ô Dieu, mon Dieu, ta servante t’invoque, plaçant sa confiance en toi et tournant son visage vers toi. Elle t’implore de répandre sur elle tes célestes bienfaits, de lui révéler tes mystères spirituels et de diriger vers elle les lumières de ta divinité.

			Ô mon Seigneur, ouvre les yeux de mon mari. Réjouis son cœur par la lumière de la connaissance de toi, attire son âme vers ta beauté lumineuse et conforte son esprit en lui révélant tes splendeurs manifestes.

			Ô mon Seigneur, lève le voile qui obscurcit sa vue. Fais pleuvoir sur lui tes bontés innom- brables, enivre-le du vin de ton amour, fais de lui un de tes anges dont les pieds foulent la terre et dont l’âme s’élève au plus haut des cieux. Fais qu’il devienne une lampe brillante répandant la lumière de ta sagesse parmi ton peuple.

			En vérité, tu es le Précie

				‘Abdu’l-Bahá

		

	
		
			Guérison

			Ô Dieu, mon Dieu, par l’océan de ta guérison, par les splendeurs du soleil de ta grâce, par ton nom qui a conquis tes serviteurs, par le pouvoir persuasif de ta parole très exaltée, par la puissance de ta plume très auguste et par ta miséricorde qui précède la création de tous ceux qui sont au ciel et sur la terre, je te demande de me purifier, par les eaux de ta munificence, de toute affliction et de tout désordre, de toute faiblesse et de toute défaillance.

			Ô mon Seigneur, tu vois ton serviteur suppliant à la porte de ta munificence, et tu vois celui qui place son espoir en toi agrippé à la corde de ta générosité. Ne lui refuse pas, je t’en supplie, ce qu’il sollicite de l’océan de ta grâce et du soleil de ta tendre bonté.

			Tu as le pouvoir d’agir selon ton bon plaisir. Il n’est pas d’autre Dieu que toi, Celui qui toujour pardonne, le Très-Généreux.

				Bahá’u’lláh

			Ton nom est ma guérison, ô mon Dieu, ton souvenir, mon remède. Ta présence est mon espoir et mon amour pour toi, mon compagnon. Ta miséricorde est ma guérison et mon secours en ce monde et dans l’autre. En vérité, tu es le Très-Généreux, l’Omniscient, l’infiniment Sage.

				Bahá’u’lláh

			Gloire à toi, ô Seigneur, mon Dieu! Par ton nom qui lève les étendards de ta providence, diffuse le rayonnement de ta tendre bonté et révèle la sou- veraineté de ta grandeur; qui dévoile la lampe de tes noms placée dans la niche de tes attributs et fait resplendir celui qui est le Tabernacle de ton unité et la Manifestation du détachement; par ton nom qui révèle les voies où tu nous guides et les sentiers de ton bon plaisir; qui fait trembler les fondements de l’erreur et disparaître les signes de l’iniquité; qui fait jaillir les sources de sagesse et dresse ici-bas la table céleste; par ton nom qui protège ceux qui te servent et dispense ta guérison; qui témoigne de ta miséricorde envers tes serviteurs et de ta clémence envers tes créatures, je t’implore de protéger celui qui reste ferme et revient vers toi, qui s’accroche à ta générosité et saisit le pan de ta bienveillante providence. Accorde-lui la guérison, rends-lui la santé et revêts-le de cette constance que tu accordes, de cette sérénité qu’octroie ta grandeur.

			En vérité, tu es Celui qui guérit, le Protecteur, le Soutien, l’Omnipotent, le Puissant, le Très-Glorieux, l’Omniscient.

				Bahá’u’lláh

			Loué sois-tu, ô Seigneur, mon Dieu! Par ton Plus- Grand-Nom qui anime tes serviteurs et édifie tes cités, par tes titres les plus parfaits et tes plus augustes attributs, je t’implore. Aide ton peuple à se tourner vers tes innombrables bienfaits et vers le tabernacle de ta sagesse. Guéris les maux qui assaillent de toutes parts les âmes et les empêchent de contempler le paradis que recouvre l’ombre protectrice de ton nom, que tu as décrété roi de tous les noms pour tous ceux qui sont au ciel et sur la terre. Tu as le pouvoir d’agir selon ton bon plaisir. En tes mains se trouve l’empire de tous les noms. Il n’est pas d’autre Dieu que toi, le Puissant, le Sage.

			Je ne suis qu’une pauvre créature, ô mon Seigneur; je me suis agrippé au pan de ta richesse. Je suis gravement malade; j’ai saisi fermement la corde de ta guérison. Par ton pardon et ta générosité, délivre-moi des maux qui m’entourent, purifie-moi dans les eaux de ta grâce et de ta miséricorde, et revêts-moi du vêtement de la santé. Fixe mon regard sur toi et libère-moi de tout attachement à tout sauf à toi. Aide-moi à respecter ta volonté et à accomplir ce qui t’agrée.

			Tu es le Seigneur de cette vie et de la vie future. Tu es, en vérité, Celui qui toujours pardonne, le Très-Miséricordieux.

				Bahá’u’lláh

			(au féminin)

			Gloire à toi, ô Seigneur, mon Dieu! Par ton nom qui a établi sur le trône de ta cause celui qui est ta Beauté, nom grâce auquel tu changes et rassembles toutes choses, appelles à se justifier toutes choses, récompenses toutes choses, préserves et soutiens toutes choses, protège cette servante, je t’en supplie! Elle a fui vers ton refuge et recherche l’abri de celui en qui tu te manifestes. Elle place en toi toute sa confiance.

			Ô mon Dieu, malade, elle se réfugie à l’ombre de l’arbre de ta guérison; accablée, elle fuit vers la cité de ta protection; souffrante, elle cherche la source de tes faveurs; tourmentée, elle se hâte vers la fontaine de ta tranquillité; chargée de péchés, elle tourne son visage vers le parvis de ton pardon.

			Ô mon Dieu, mon Bien-Aimé, par ta souve- raineté et ta tendre bonté, revêts-la de la robe de ton baume et de ta guérison, désaltère-la à la coupe de ta miséricorde et de tes faveurs, protège-la de toute affliction et de toute souffrance, de toute peine et de toute maladie, de tout ce que tu abhorres.

			En vérité, tu transcendes toutes choses. Tu es Celui qui guérit, Celui qui suffit à tout, le Protecteur, Celui qui toujours pardonne, le Très-Miséricordieux.

				Bahá’u’lláh

			(nouveau-né)

			Ô mon Dieu, tu es celui dont les noms guérissent les malades, soignent ceux qui souffrent, désaltèrent les assoiffés, apaisent les âmes tourmentées, guident les égarés, relèvent les humiliés, enrichissent les pauvres, instruisent les ignorants, réconfortent les désespérés, consolent les affligés, raniment les cœurs glacés et soulagent les opprimés. Ô mon Dieu, par ton nom, toute chose créée s’anima, les cieux se déployèrent, la terre fut créée, les nuages se formèrent, la pluie se déversa sur la terre. Ce sont, en vérité, des signes de ta grâce envers toutes tes créatures.

			C’est pourquoi, par ton nom par lequel tu manifestes ta divinité et élèves ta cause au-dessus de la création tout entière, par chacun de tes titres très excellents, de tes attributs très augustes et par toutes les vertus qui célèbrent ton Être suprême et transcendant, je t’implore. Fais pleuvoir en cette nuit, des nuées de ta miséricorde, les ondées de la guérison sur ce nourrisson que tu as rattaché à ton Être très glorieux dans le royaume de ta création. Ô mon Dieu, revêts-le, par ta grâce, du vêtement du bien-être et de la santé, et protège-le de tout chagrin, de tout désordre et de tout ce que tu réprouves, ô mon Bien-Aimé! En vérité, ton pouvoir égale toutes choses. En vérité, tu es le Tout-Puissant, l’Absolu. Ô mon Dieu, accorde-lui aussi le bien de ce monde et de l’autre et celui des générations anciennes et nouvelles. En vérité, tu en as le pouvoir et la sagesse.

				Bahá’u’lláh

			Il est Dieu.

			Ô Dieu, mon Dieu! Je tourne mon visage vers toi et je te supplie de répandre sur moi les flots de l’océan de ta guérison. Ô Seigneur, aie la bonté de m’aider à servir ton peuple et à guérir tes serviteurs. Avec ton aide, le remède que j’offrirai guérira toute maladie, deviendra une coupe d’eau vivifiante qui satisfera toute soif brûlante et un baume qui apaisera tout cœur ardent. Sans ton aide, tout ne sera qu’affliction, et je ne pourrai guérir presque aucune âme.

			Ô Dieu, mon Dieu! Aide-moi, par ton pouvoir, à guérir les malades. Tu es, en vérité, le Guérisseur, Celui qui suffit, Celui qui chasse toute douleur et toute maladie, Celui qui règne sur toutes choses.

				‘Abdu’l-Bahá

		

	
		
			Humanité

			Mon Dieu que je vénère et que j’adore! J’atteste ton unité et ton unicité, et je reconnais tes dons passés et présents. Tu es le Très-Généreux, tu déverses les flots abondants de ta miséricorde sur les petits comme sur les grands et tu répands les splendeurs de ta grâce sur le docile comme sur le rebelle.

			Ô Dieu de merci, la quintessence de la miséricorde s’incline devant ta porte, et l’essence même de la tendre bonté gravite autour du sanctuaire de ta cause. Nous te supplions, sollicitant ta grâce immémoriale et ta présente faveur, d’user de clémence envers toutes les manifestations du monde de l’existence et de ne point leur refuser les effusions de ta grâce en tes jours.

			Tous ne sont que des pauvres et des nécessiteux, et tu es, en vérité, le Possesseur de toutes choses, le Conquérant, le Tout-Puissant.

				Bahá’u’lláh

			Ô Seigneur, permets à tous les peuples de la terre d’accéder au paradis de ta foi afin qu’aucune créature ne demeure hors des limites de ton bon plaisir.

			De temps immémorial, tu as le pouvoir de faire ce qui te plaît et tu transcendes tout ce que tu désires.

				Le Báb

			Ô Seigneur de bonté, toi, le Généreux, toi, le Miséricordieux, voici les serviteurs de ton seuil, réunis à l’ombre protectrice de ton unité divine. Le soleil de ta miséricorde rayonne sur tous et les pluies de ta générosité se déversent sur tous. Tu leur prodigues tes dons, tu les soutiens de ta tendre sollicitude, tu leur accordes ta protection et ta bienveillance. Ô Seigneur, dispense tes bienfaits infinis et fais briller la lumière de ta providence. Illumine les yeux et réjouis les cœurs d’une joie immortelle. Confère à tous un esprit nouveau et accorde-leur la vie éternelle. Ouvre les portes de la véritable compréhension et laisse resplendir la lumière de la foi. Réunis tous les hommes à l’ombre de ta bonté et unis-les dans l’harmonie afin qu’ils deviennent semblables aux rayons d’un seul soleil, aux vagues d’un seul océan, aux fruits d’un seul arbre. Puissent-ils boire à la même fontaine, être rafraîchis par la même brise, être éclairés par la même source de lumière! Tu es le Dispensateur, le Miséricordieux, l’Omnipotent.

				‘Abdu’l-Bahá

			Ô Dieu, toi qui répands ta splendeur sur les réalités lumineuses des hommes, les éclairant des feux resplendissants de la connaissance et de la sagesse, et qui les as choisis parmi toutes les créatures pour bénéficier de cette grâce divine, toi qui les amènes à saisir toutes choses, à comprendre leur essence profonde et à dévoiler leurs mystères, les tirant de l’ombre vers le monde visible! « La grâce est dans la main de Dieu : il la donne à qui il veut.* »

			Ô Seigneur, permets à tes aimés d’acquérir la connaissance, les sciences, les arts, et de découvrir les secrets enchâssés dans la réalité profonde de tous les êtres créés. Fais qu’ils entendent les vérités cachées, gravées et serties au cœur de tout ce qui est. Qu’ils deviennent des étendards de direction parmi toutes les créatures et, dans cette « première naissance† », des rayons pénétrants de l’esprit. Fais d’eux des guides menant vers toi, des bergers ouvrant ton chemin, des messagers exhortant les hommes vers ton royaume.

			Tu es, en vérité, le Puissant, le Protecteur, l’Omnipotent, le Défenseur, le Fort, le Très-Généreux.

				‘Abdu’l-Bahá

			Ô toi, Seigneur compatissant, toi qui es généreux et puissant! Voici tes serviteurs réfugiés sous l’aile de ta providence. Pose sur nous un regard indulgent. Dessille nos yeux, purifie nos oreilles et ouvre nos cœurs à la compréhension et à l’amour. Que tes bonnes nouvelles apportent joie et bonheur à notre âme! Ô Seigneur, montre-nous la voie vers ton royaume, ranime-nous par le souffle de l’Esprit saint. Accorde-nous la vie éternelle, et confère-nous un honneur sans fin. Unifie le genre humain, éclaire le monde de l’humanité. Puissions-nous tous suivre ton chemin, désirer ton bon plaisir, et rechercher les mystères de ton royaume! Ô Dieu, unis-nous et relie nos cœurs de ton lien indissoluble. En vérité, tu es le Dispensa- teur, tu es le Bienveillant, tu es le Tout-Puissant.

				‘Abdu’l-Bahá

			

			
				
					*	Coran 3:73.

				

				
					†	Coran 56:62.

				

			

		

	
		
			Jeunes

			Ô toi, Seigneur de bonté! Daigne accorder des ailes célestes à chacun de ces oisillons, et donne-leur la force spirituelle afin qu’ils s’envolent vers cet espace infini et planent vers les hauteurs du royaume d’Abhá.

			Ô Seigneur! Fortifie ces plants fragiles afin que chacun devienne un arbre fécond, verdoyant et vigoureux. Accorde la victoire à ces âmes grâce au pouvoir de ton armée céleste, pour qu’elles puissent écraser les forces de l’erreur et de l’ignorance et déployer la bannière de l’amitié et de la providence parmi les hommes; pour qu’elles puissent, telles les brises vivifiantes du printemps, rafraîchir et raviver les arbres des âmes humaines et, comme les ondées printanières, rendre verdoyantes et fertiles les prairies de cette région.

			Tu es le Fort et le Puissant, tu es le Généreux et le Très-Aimant.

				‘Abdu’l-Bahá

			Ô Dieu, fais rayonner ce jeune et sois généreux envers cette pauvre créature. Accorde-lui la connaissance. Chaque matin, donne-lui une force accrue et protège-le pour qu’il soit affranchi de toute erreur, qu’il se consacre au service de ta cause, guide les rebelles et les infortunés, libère les captifs, éveille les insouciants, afin que tous bénéficient de ton souvenir et de ta louange. Tu es le Puissant, le Fort.

				‘Abdu’l-Bahá

			Ô Seigneur de bonté! Fais que ces arbres deviennent l’ornement du paradis d’Abhá. Fais-les grandir à la faveur de ta bonté céleste. Rafraîchis-les et rends-les verdoyants, et arrose-les de gouttes de rosée céleste. Revêts-les de vêtements d’une beauté radieuse et couronne leur tête de magnifiques fleurs. Pare-les de fruits délicieux et répands sur eux tes doux arômes.

			Tu es le Généreux, le Très-Aimant, le Très-Rayonnant, le Très-Resplendissant.

				‘Abdu’l-Bahá

			Ô toi, Seigneur de bonté! De l’horizon du détachement, tu as fait apparaître des âmes qui, comme la lune brillante, répandent leur éclat sur le royaume du cœur et de l’âme, s’affranchissent des attributs du monde de l’existence et se hâtent vers le royaume de l’immortalité. D’une goutte de l’océan de ta bonté, tu as maintes fois arrosé le jardin de leur cœur jusqu’à ce qu’il acquière une fraîcheur et une beauté incomparables. La fragrance sacrée de ton unité divine s’est répandue partout, exhalant ses doux effluves dans le monde entier, imprégnant de parfum les régions de la terre.

			Ô Esprit de pureté, suscite des âmes qui, comme ces êtres sanctifiés, deviendront libres et pures, pareront le monde de l’existence d’un nouveau vêtement et d’un magnifique manteau, ne chercheront nul autre que toi, ne suivront d’autre chemin que celui de ton bon plaisir et ne parleront que des mystères de ta cause.

			Ô toi, Seigneur de bonté! Fais que ce jeune réalise la plus haute aspiration des êtres saints. Donne-lui les ailes de ta grâce fortifiante – les ailes du détachement et de l’assistance divine – afin qu’il puisse s’envoler dans l’atmosphère de ta tendre miséricorde, recevoir tes dons célestes, devenir un signe de la direction divine et un étendard de l’Assemblée céleste. Tu es le Fort, le Puissant, Celui qui voit et qui entend. 

				‘Abdu’l-Bahá

			Il est Dieu!

			Ô toi, Dieu de pureté! Que les ondées de ta tendre miséricorde donnent fraîcheur et luxuriance à ces jeunes arbres qui poussent près du ruisseau de ta providence; fais que les douces brises des prairies de ton unicité les agitent, et souffre que les rayons du Soleil de réalité les vivifient, afin qu’ils puissent sans cesse croître et prospérer, fleurir, et produire des fruits.

			Ô Seigneur Dieu! Accorde à chacun d’eux la compréhension; donne-leur pouvoir et force, et fais qu’ils reflètent ton assistance et ta confirmation divines afin qu’ils acquièrent une grande renommée.

			Tu es le Fort et le Puissant.

				‘Abdu’l-Bahá

			Louange et gloire à toi, Ô Seigneur, mon Dieu! Voici un jeune arbre remarquable que tu as planté dans les prés de ton amour et nourri des mains de ton autorité. Tu l’as arrosé de la source de vie  éternelle qui ruisselle des jardins de ton unité et tu as fait pleuvoir sur lui ta tendre miséricorde. Il a maintenant grandi et s’est développé à l’ombre des bénédictions manifestes de la source de ton essence divine. De lui ont jailli feuilles et fleurs, il est chargé de fruits grâce à tes faveurs et à tes dons merveilleux, et il frémit sous le souffle de la brise parfumée de ta bonté.

			Ô Seigneur, fais que ce jeune arbre devienne verdoyant, frais, et qu’il s’épanouisse grâce aux ondées de ta générosité et de tes faveurs exceptionnelles dont tu as orné les tabernacles de sainteté dans ton royaume éternel et les essences d’unité dans le séjour de la réunion.

			Ô Seigneur, aide-le de ta grâce fortifiante qui procède de ton royaume invisible, assiste-le par les armées qui sont cachées aux yeux de tes serviteurs et accorde-lui la constance en ta présence. Délie sa langue pour qu’il fasse mention de toi et réjouis son cœur pour qu’il célèbre ta louange. Éclaire son visage dans ton royaume, fais-le prospérer dans le royaume céleste et confirme-le miséricordieusement pour qu’il serve ta cause.

			Tu es le Tout-Puissant, le Très-Glorieux, l’Omnipotent.

				‘Abdu’l-Bahá

			(au féminin)

			Ô toi, Seigneur généreux! Accorde la confirmation divine à cette enfant du Royaume et, dans ta miséricorde, aide-la à demeurer ferme et inébranlable dans ta cause, et à apporter à tous le bonheur en chantant les mélodies du royaume d’Abhá d’une voix merveilleuse, tel un rossignol dans la roseraie des mystères. Accorde-lui un rang élevé parmi les filles du Royaume et permets-lui d’accéder à la vie éternelle.

			Tu es le Généreux, le Très-Aimant.

				‘Abdu’l-Bahá

			(au féminin)

			Ô Seigneur!

			Aide cette enfant du Royaume à être bénie dans les deux mondes; fais qu’elle se détourne de ce monde mortel de poussière et de ceux qui s’y attachent, et permets-lui de communier avec le monde de l’immortalité et d’être étroitement unie à lui. Accorde-lui la puissance céleste et fortifie-la par les souffles de l’Esprit saint afin qu’elle se lève pour te servir.

			Tu es le Puissant.

				‘Abdu’l-Bahá

		

	
		
			Louange et gratitude

			Ô mon Dieu, toute louange à toi, Source de toute gloire et de toute majesté, de noblesse et d’honneur, de souveraineté et d’autorité, de grandeur et de grâce, de sublimité et de puissance! Tu diriges qui tu veux vers ton très grand Océan, et à qui bon te semble, tu confères l’honneur de reconnaître ton très ancien Nom. Au ciel comme sur la terre, nul ne peut résister à l’action de ta volonté souveraine. De toute éternité tu gouvernes la création tout entière et tu continueras à jamais à exercer ton empire sur toutes choses créées. Il n’est pas d’autre Dieu que toi, le Tout-Puissant, le Suprême, l’Omnipotent, le Très-Sage.

			Ô Seigneur, éclaire le visage de tes serviteurs afin qu’ils te contemplent. Purifie leur cœur pour qu’ils se tournent vers le parvis de tes faveurs célestes et reconnaissent celui qui est ta Manifestation, l’Aurore de ton essence. En vérité, tu es le Seigneur de tous les mondes. Il n’est pas d’autre Dieu que toi, l’Indépendant, le Conquérant.

				Bahá’u’lláh

			Gloire à toi, ô Seigneur, mon Dieu! Grâce te soit rendue, car tu m’as permis de reconnaître la Manifestation de ton Être et tu m’as séparé de tes ennemis; tu as dévoilé à mes yeux leurs méfaits et leurs actions perverses en tes jours, tu m’as libéré de tout attachement pour eux et tu m’as amené à me tourner entièrement vers ta miséricorde et tes généreux bienfaits. Grâce te soit rendue, car tu m’as envoyé, des nuages de ta volonté, ce qui m’a protégé des insinuations des infidèles et des allusions des mécréants; ainsi mon cœur s’est fermement attaché à toi et j’ai fui ceux qui ont refusé de reconnaître la lumière de ta face. Grâce te soit rendue encore, car tu m’as permis de demeurer ferme dans ton amour, de proclamer ta louange et d’exalter tes vertus. Grâce te soit rendue, enfin, car tu m’as abreuvé à la coupe de ta miséricorde qui surpasse toutes choses visibles et invisibles.

			Tu es le Tout-Puissant, le Suprême, le Très-Glorieux et le Très-Aimant.

				Bahá’u’lláh

			Au nom du Seigneur, le Suprême!

			Tu es loué et glorifié, Seigneur, Dieuomnipotent! Devant ta sagesse, le sage reconnaît ses limites et s’incline; devant ta connaissance, le savant confesse son ignorance; devant ta puissance, l’homme fort vacille; devant ton opulence, le riche atteste sa pauvreté; devant ta lumière, l’homme éclairé se trouve perdu dans les ténèbres; vers le temple de ta connaissance se tourne l’essence de toute compréhension, et autour du sanctuaire de ta présence gravitent les âmes de l’humanité tout entière.

			Comment puis-je mentionner et célébrer ton essence que n’ont pu saisir la sagesse du sage ni la science du savant, puisque personne ne peut célébrer ce qu’il ne comprend pas ni décrire ce qui le dépasse, et que de toute éternité tu es l’Inaccessible, l’Insondable? Cependant, tout impuissant que je sois à m’élever jusqu’au ciel de ta gloire et à m’élancer dans les royaumes de ta connaissance, je peux dire tes signes qui parlent du glorieux ouvrage de tes mains.

			Par ta gloire, ô Bien-Aimé de tous les cœurs, toi seul peux apaiser les tourments de ceux qui aspirent à toi. Tous les habitants du ciel et de la terre s’uniraient-ils qu’ils échoueraient à glorifier le moindre de tes signes en lesquels et par lesquels tu te révèles; à plus forte raison échoueraient-ils à louer ton Verbe sacré, créateur de tous ces signes.

			Louange et gloire à toi! Toutes choses attestent que tu es l’Unique et qu’il n’est pas d’autre Dieu que toi; tu as toujours été sans pair ni égal et tu le resteras à jamais. Les rois ne sont que tes serviteurs et les êtres visibles et invisibles ne sont que néant devant toi. Il n’est pas d’autre Dieu que toi, le Clément, le Tout-Puissant, le Très-Haut.

				Bahá’u’lláh

			Magnifié soit ton nom, ô Seigneur, mon Dieu! Tu es celui que toutes choses adorent et qui n’en adore aucune; tu es le Seigneur de toutes choses et n’es le vassal d’aucune; tu connais toutes choses et n’es connu d’aucune. Tu voulus te faire connaître des hommes; c’est pourquoi, par un mot de ta bouche, tu amenas le monde à l’existence et tu façonnas l’univers. Il n’est pas d’autre Dieu que toi, le Façonneur, le Créateur, le Très-Haut, le Tout-Puissant.

			Je t’implore, par cette parole même qui brille à l’horizon de ta volonté. Permets que je m’abreuve aux eaux vives par lesquelles tu as vivifié les cœurs de tes élus et ranimé les âmes de ceux qui t’aiment, afin qu’en tout temps et en toutes circonstances, je tourne entièrement mon visage vers toi.

			Tu es le Dieu de puissance, de gloire et de munificence. Il n’est de Dieu que toi, l’Ordonnateur suprême, le Très-Glorieux, l’Omniscient.

				Bahá’u’lláh

			Loué sois-tu, ô Seigneur, mon Dieu! Chaque fois que je tente de mentionner ton nom, la sublimité de ton rang et la suprématie de ton pouvoir me retiennent. Car si je devais te louer pendant toute la durée de ton empire et de ta souveraineté, j’estimerais encore que ma louange ne peut convenir qu’à mes semblables, qui ne sont que tes créatures, engendrées par le pouvoir de ton décret et façonnées par la puissance de ta volonté. Et chaque fois que ma plume glorifie l’un de tes noms, il me semble entendre sa voix se lamenter d’être si loin de toi, et je puis reconnaître les pleurs que coûte cette séparation. J’affirme que tout autre que toi n’est que ta création et tient dans le creux de ta main. Accepter une action ou la louange de tes créatures n’est qu’une preuve des merveilles de ta grâce et de tes généreux bienfaits, une manifestation de ta générosité et de ta providence.

			Ô mon Seigneur, par ton Plus-Grand-Nom qui sépare la lumière du feu et la vérité du mensonge, je te supplie de m’envoyer, et d’envoyer à ceux qui me sont chers et qui m’entourent, le bien de ce monde et de l’autre. Accorde-nous tes dons merveilleux cachés aux yeux des hommes. Tu es, en vérité, l’Auteur de toute la création. Il n’est pas d’autre Dieu que toi, le Tout-Puissant, le Très-Glorieux, le Très-Haut.

				Bahá’u’lláh

			Il est Dieu, glorifié soit le Seigneur de puissance et de grandeur!

			Ô Dieu, mon Dieu! Je te rends grâce en tout temps et te loue en toutes circonstances.

			Dans la prospérité, à toi toute louange, ô Seigneur des mondes, et en son absence, à toi toute gratitude, ô Désir de ceux qui t’ont reconnu!

			Dans l’adversité, à toi tout honneur, ô Adoré de tous ceux qui sont au ciel et sur la terre, et dans l’affliction, à toi toute gloire, ô toi qui enchantes le cœur de ceux qui aspirent à toi!

			Dans les épreuves, à toi toute louange, ô toi, but de ceux qui te cherchent, et dans le contentement, à toi toute gratitude, ô toi dont le souvenir est cher au cœur de ceux qui sont proches de toi!

			Dans la richesse, à toi toute splendeur, ô Seigneur de ceux qui te sont dévoués, et dans la pauvreté, à toi toute autorité, ô toi, espoir de ceux qui reconnaissent ton unité!

			Dans la joie, à toi toute gloire, ô toi qui es le Dieu unique, et dans la tristesse, à toi toute beauté, ô toi qui es le Dieu unique!

			Dans la faim, à toi toute justice, ô toi qui es le Dieu unique, et dans la satisfaction, à toi toute grâce, ô toi qui es le Dieu unique!

			Dans ma patrie, à toi toute générosité, ô toi qui es le Dieu unique, et dans l’exil, à toi tout décret, ô toi qui es le Dieu unique!

			Sous l’épée, à toi toute munificence, ô toi qui es le Dieu unique, et dans la sécurité de mon foyer, à toi toute perfection, ô toi qui es le Dieu unique!

			Dans la noble demeure, à toi toute générosité, ô toi qui es le Dieu unique, et dans l’humble poussière, à toi toute bienveillance, ô toi qui es le Dieu unique!

			En prison, à toi toute fidélité, ô toi, le Bienfaiteur, et en captivité, à toi toute éternité, ô toi, Roi éternel!

			À toi toute munificence, ô toi, Seigneur de munificence et Souverain de munificence et Roi de munificence! Je témoigne que tu dois être loué en tes actes, ô toi, Source de munificence, et obéi en tes commandements, ô toi, Océan de munificence, celui de qui émane toute munificence, celui à qui revient toute munificence!

				Bahá’u’lláh

			Dieu atteste l’unité de sa divinité et l’unicité de son Être. Sur le trône d’éternité, des hauteurs inaccessibles de son rang, sa langue proclame qu’il n’est d’autre Dieu que lui. Indépendamment de tout autre, il a toujours témoigné de son unicité, révélé sa nature et glorifié son essence. Il est, en vérité, le Très-Fort, le Tout-Puissant, le Magnifique.

			Il domine ses serviteurs et observe ses créatures. Dans sa main se trouve la source de l’autorité et de la vérité. Il donne la vie aux hommes par ses signes, il les fait mourir par sa colère. Il n’a pas à répondre de ses actes et sa puissance égale toutes choses. Il est le Puissant, le Conquérant. En son pouvoir, il détient l’empire de toutes choses et, dans sa main droite, le royaume de sa révélation. En vérité, sa puissance embrasse la création tout entière. C’est à lui qu’appartiennent la victoire et la suzeraineté, tout pouvoir et toute autorité, toute gloire et toute grandeur. Il est, en vérité, le Très-Glorieux, le Tout-Puissant, l’Inconditionné.

				Bahá’u’lláh

			Ô mon Dieu! Je n’ai pas su te reconnaître comme il sied à ta gloire, ni te craindre comme il convient à mon rang. Comment puis-je faire mention de toi alors que je suis dans cette condition, et comment puis-je me tourner vers toi alors que j’ai failli à mon devoir de t’adorer?

			Tu ne m’as pas appelé à l’existence pour démontrer la force de ton pouvoir dont l’évidence est incontestable; car tu es Dieu, celui qui a existé de toute éternité alors qu’il n’y avait rien. Tu nous as plutôt créés par ton pouvoir transcendant afin qu’une simple mention de nous puisse miséricordieusement être faite devant la resplendissante manifestation de ton souvenir.

			Ô mon Dieu, je ne sais de toi que ce que tu m’as enseigné et qui me permet de reconnaître ton Être; ce savoir ne reflète que mon incapacité et mes fautes. Me voici donc, ô mon Dieu, totalement dévoué à toi, prêt à accomplir ce que tu désires. Je me prosterne humblement devant les révélations de ta miséricorde, confessant que tu es Dieu, qu’il n’y a pas d’autre Dieu que toi et que tu es sans pareil, sans égal et que rien ne te ressemble. Tu en témoignes toi-même, ainsi qu’il sied à ta gloire.

				Le Báb

			En vérité, je suis ton serviteur, ô mon Dieu, et ta pauvre créature, suppliante et misérable. Je suis parvenu à ta porte, cherchant refuge en toi. Je n’ai trouvé de contentement que dans ton amour, d’exultation que dans ton souvenir, de ravissement que dans mon obéissance envers toi, de joie que dans ta présence, de tranquillité que dans la réunion avec toi, bien que je sache que toutes les choses créées sont privées de ta sublime essence et que l’ensemble de la création se voit refuser l’accès à ton Être le plus intime. Chaque fois que j’essaie de m’approcher de toi, je ne décèle en moi que les signes de ta grâce et n’observe en mon être que les révélations de ta bonté. Comment celui qui n’est que ta créature peut-il chercher à être réuni avec toi, à atteindre ta présence, alors qu’aucune chose créée ne peut jamais être associée à toi ni te comprendre? Comment un humble serviteur peut-il te reconnaître et chanter tes louanges même si tu lui as destiné les révélations de ton empire et les merveilleux témoignages de ta souveraineté? Ainsi, toute chose créée témoigne qu’en raison des limites imposées à sa réalité profonde, elle est exclue du sanctuaire de ta présence. Il est toutefois incontestable que, de tout temps, la force de ton attraction a été inhérente aux réalités de ton œuvre, bien que ce qui convient à la cour sanctifiée de ta providence soit glorifié au-delà de la portée de la création tout entière. Cela montre, ô mon Dieu, ma totale impuissance à te louer et révèle mon incapacité absolue à te rendre grâce, et bien plus encore à reconnaître ta divine unité ou à parvenir à atteindre les signes évidents de ta louange, de ta sainteté et de ta gloire. Non, par ta puissance, je n’aspire qu’à ton Être même et ne cherche que toi.

				Le Báb

			Toutes gloire et majesté, autorité et lumière, grandeur et splendeur t’appartiennent, ô mon Dieu! Tu octroies la souveraineté à qui tu veux, tu la refuses à qui tu désires. Il n’est pas d’autre Dieu que toi, le Possesseur de toutes choses, le Suprême. Du néant tu créas l’univers et tout ce qui s’y trouve. Rien n’est digne de toi, si ce n’est toi-même, tout autre que toi est un paria en ta sainte présence et n’est rien comparé à la gloire de ton Être.

			Je ne peux exalter tes vertus qu’en me référant à ce que tu as toi-même célébré dans ton Livre magistral où tu dis : « Aucune vision ne peut l’appréhender, mais il les appréhende toutes.* » Gloire à toi, ô mon Dieu! Aucun esprit, aucune vision, quels que soient leur acuité ou leur discernement, ne pourront saisir la nature du moindre de tes signes. En vérité, tu es Dieu, et il n’est de Dieu que toi. J’atteste que toi seul es l’unique expression de tes attributs, qu’aucune louange sinon la tienne ne parviendra jamais à ta cour sacrée et qu’aucun autre que toi ne saura sonder tes attributs.

			Gloire à toi! Tu es célébré au-delà de toute description si ce n’est la tienne, car l’homme ne peut concevoir ni magnifier dignement tes vertus, ni appréhender la réalité intrinsèque de ton essence. Toute tentative de tes créatures pour te décrire ou te connaître resterait indigne de ta gloire. Ô mon Dieu, c’est parce que tu t’es fait connaître à moi que je te connais, car si tu ne t’étais révélé à moi, je ne t’aurais pas connu. Je te vénère parce que tu m’as appelé à toi, car sans tes appels, je ne t’aurais pas vénéré.

				Le Báb

			La gloire des gloires et la plus resplendissante lumière soient sur toi, ô mon Dieu! Ta majesté est si transcendante qu’aucune imagination humaine ne peut l’atteindre, et ton pouvoir absolu est si sublime que jamais les oiseaux du cœur et de l’esprit des hommes ne pourront en rejoindre le sommet. Tous les êtres reconnaissent leur impuissance à te louer comme il sied à ton rang. Tu es infiniment magnifié! Personne ne peut glorifier ton Être ni réussir à comprendre les preuves de ta générosité telle qu’elle existe au plus profond de ton essence, puisque toi seul te connais comme tu es en toi-même.

			Je chante tes louanges, ô Seigneur, notre Dieu, car tu as eu la générosité de susciter le royaume de la création et de l’invention – louanges qui resplendissent par le pouvoir de ton inspiration que toi seul peux convenablement apprécier. De plus, je te glorifie et te rends grâce, comme il convient à ton auguste présence et à la gloire de ta majesté souveraine, pour cette faveur sublime, ce signe merveilleux qui est manifeste dans tes royaumes de révélation et de création.

			Toute gloire à toi! Ce qui te convient est infiniment glorifié. En vérité, nul n’a jamais vraiment saisi la noblesse de ton rang, et nul sinon toi ne t’a reconnu ainsi qu’il te sied. Tu te manifestes par les effusions de ta munificence, alors qu’aucun autre que toi ne peut comprendre la sublimité de ta révélation.

			Magnifié soit ton nom! Quelqu’un a-t-il, à part toi, une existence indépendante qui lui permette de faire allusion à ta nature, ou quelqu’un d’autre que toi possède-t-il la moindre ressemblance par laquelle je puisse te reconnaître? Tout ce qui est connu doit son renom à la splendeur de ton nom, le Très-Manifeste, et tout objet est profondément animé par l’influence vibrante qui émane de ta volonté invincible. Tu es plus proche de toutes choses qu’elles ne le sont elles-mêmes.

			Loué et glorifié sois-tu! Ta grandeur est trop sublime pour que les mains de ceux qui sont doués de compréhension puissent t’atteindre, et tes abîmes insondables sont trop profonds pour que les rivières des esprits et des perceptions des hommes puissent s’en écouler.

				Le Báb

			Il est le Très-Glorieux, le Très-Lumineux.

			Ô divine Providence, ô Seigneur qui pardonne! Comment pourrais-je jamais chanter dignement tes louanges ou suffisamment t’adorer et te glorifier? Toute description de toi est erronée, quelle que soit la langue qui la prononce, et toute plume qui se fixe la tâche redoutable de te décrire est insensée. La langue n’est qu’un instrument composé d’éléments; la voix et la parole ne sont que des attributs accessoires. Dès lors, comment pourrais-je célébrer, d’une voix terrestre, la louange de celui qui n’a ni pair ni semblable? Tout ce que je peux dire ou rechercher est limité par la compréhension de l’esprit humain et les contraintes de ce monde. Comment la pensée humaine pourrait-elle jamais atteindre les hauts sommets de la sainteté divine, et comment l’araignée des vaines chimères pourrait-elle jamais tisser la frêle toile des imaginations futiles dans les retraites de sainteté? Je ne peux que témoigner de mon impuissance et avouer mon échec. Tu es, en vérité, le Possesseur de toutes choses, l’Inaccessible, Celui qui dépasse infiniment la compréhension de ceux qui sont doués d’entendement.

				‘Abdu’l-Bahá

			Il est Dieu.

			Ô toi qui, en adoration, tournes autour du Lieu autour duquel gravite l’Assemblée céleste! Lève les mains en signe de gratitude au seuil du seul vrai Dieu, et dis : Ô toi, suprême aspiration de tout amant passionné! Ô toi, guide de toute âme errante! Tu as gratifié ce faible serviteur de tes bénédictions infinies et tu as conduit cet infortuné au seuil de ton unicité. À ces lèvres desséchées, tu as porté les eaux vives de ton amour bienveillant et, par les brises de la clémence divine, tu as ranimé cette âme lasse et flétrie. Je te rends grâce de m’avoir accordé une pleine mesure de ta très généreuse faveur et de m’avoir conféré l’honneur d’atteindre ton Seuil sacré.† J’implore une part infinie des bienfaits de ton royaume céleste. Accorde-moi ton assistance. Octroie-moi ta faveur bienveillante.

				‘Abdu’l-Bahá

			Il est Dieu!

			Ô Seigneur incomparable! Loué sois-tu, car tu as allumé cette lumière sous le globe de l’Assemblée céleste, guidé cet oiseau de fidélité jusqu’au nid du royaume d’Abhá. Tu as relié ce précieux fleuve au vaste océan, tu as ramené ce rayon de lumière diffuse vers le Soleil de vérité. Tu as accueilli ce prisonnier de l’éloignement dans le jardin de la réunion et amené en ta présence celui qui désirait ardemment poser son regard sur toi dans ton brillant séjour de lumière.

			Tu es le Seigneur de tendresse, le but ultime du cœur ardent, le souhait le plus cher de l’âme du martyr.

				‘Abdu’l-Bahá

			

			
				
					*	Coran 6:103.

				

				
					†	Une référence au mausolée de Bahá’u’lláh.

				

			

		

	
		
			Mariage

			Le mariage bahá’í se fonde sur l’union et l’harmonie entre les deux conjoints. Ils doivent cependant se montrer extrêmement vigilants et apprendre à se connaître véritablement. Ce lien impérissable devra être établi sur une alliance solide dans l’intention de favoriser l’harmonie, l’amitié et l’unité, et d’atteindre la vie éternelle.

			‘Abdu’l-Bahá

			Comme indiqué dans le Kitáb-i-Aqdas, pour la promesse de mariage, le verset à prononcer individuellement par les futurs conjoints en présence d’au moins deux témoins agréés par l’assemblée spirituelle est le suivant :

			Pour les hommes :

			En vérité, nous nous conformons tous à la volonté de Dieu.

			Pour les femmes :

			En vérité, nous nous conformons toutes à la volonté de Dieu.

			Il est le Dispensateur, le Généreux!

			Louange à Dieu, l’Ancien, l’Immuable, le Constant, l’Éternel, lui dont l’Être même atteste qu’il est en vérité le Seul, l’Unique, l’Indépendant, le Suprême! En vérité, nous témoignons qu’il n’est pas d’autre Dieu que lui, nous reconnaissons son unité et confessons son unicité. Il demeure à jamais en d’inaccessibles hauteurs, au faîte de sa grandeur, au-delà de la mention et de la description de tout autre que lui.

			Et lorsqu’il voulut manifester aux hommes sa grâce et sa bienfaisance et établir l’ordre dans le monde, il révéla des observances et créa des lois. Parmi celles-ci, il établit la loi du mariage dont il fit une forteresse de bien-être et de salut et, du ciel de sainteté, il nous la prescrivit dans son Très-Saint-Livre. Il dit – grande est sa gloire : « Mariez-vous afin que de vous naisse celui qui me rappellera au souvenir de mes serviteurs. C’est l’un de mes commandements, observez-le pour votre bien. »

				Bahá’u’lláh

			Il est Dieu!

			Ô Seigneur incomparable, en ta suprême sagesse, tu as enjoint aux hommes de se marier afin que leurs générations se succèdent en ce monde contingent et qu’à jamais, aussi longtemps que durera le monde, elles se dévouent au seuil de ton unité avec humilité et ferveur, adoration, déférence et vénération. « Je n’ai créé les esprits et les hommes que pour qu’ils m’adorent.* » Au ciel de ta miséricorde, unis ces deux oiseaux du nid de ton amour; fais d’eux des instruments qui attirent la grâce éternelle afin que, de l’union de ces deux océans d’amour, une vague de tendresse surgisse et porte aux rivages de la vie les perles d’une postérité pure et belle. « Il a permis à deux océans de se rencontrer. Il est, entre eux, une limite qu’ils ne doivent pas franchir. Lequel des bienfaits de votre Seigneur refuserez-vous? De chacun d’eux, il fait sortir des perles variées.† »

			Ô Seigneur bienveillant, fais que de cette union naissent perles et coraux. En vérité, tu es le Tout-Puissant, le Très-Grand, le Magnanime.

				‘Abdu’l-Bahá

			Gloire à toi, ô mon Dieu! En vérité, ton serviteur et ta servante que voici se placent sous l’aile de ta miséricorde et s’unissent par ta faveur et ta générosité. Ô Seigneur, assiste-les dans ce monde et ce royaume qui t’appartiennent, accorde-leur tout ce qui est bon, par ta munificence et ta grâce. Ô Seigneur, renforce leur servitude envers toi et aide-les à te servir. Accepte qu’ils deviennent en ton royaume les symboles de ton nom, et que tes inépuisables bienfaits les protègent en ce monde et dans le monde à venir! Ô Seigneur, ils supplient le royaume de ta miséricorde et invoquent le règne de ton unité. En vérité, ils se marient conformément à ton commandement. Qu’ils deviennent des symboles d’harmonie et d’unité jusqu’à la fin des temps! En vérité, tu es l’Omnipotent, l’Omniprésent, le Tout-Puissant.

				‘Abdu’l-Bahá

			Ô mon Seigneur, ô mon Seigneur, ces deux astres lumineux se marient dans ton amour, s’allient dans leur soumission à ton seuil sacré et s’unissent pour soutenir ta cause. Que ce mariage soit semblable à des traits de lumière de ton immense bonté, ô mon Seigneur, le Très- Miséricordieux! Qu’il soit semblable aux rayons lumineux de tes bienfaits, ô toi, le Très-Généreux, l’éternel Dispensateur! Que ce bel arbre donne ainsi naissance à des branches que feront verdir et fleurir les pluies de tes faveurs tombant des nuages de ta grâce!

			En vérité, tu es le Généreux. En vérité, tu es le Tout-Puissant. En vérité, tu es le Compatissant, le Très-Miséricordieux.

				‘Abdu’l-Bahá

			

			
				
					*	Coran 51:56. Note de traduction : Dans la version de La Pléiade, le mot « djinns » est utilisé. Nous lui avons préféré le mot « esprits », qui a le même sens.

				

				
					†	Coran 55:19-22.

				

			

		

	
		
			Matin

			Ô mon Dieu, mon maître, je suis ton serviteur et le fils de ton serviteur. J’ai quitté ma couche dès l’aurore, alors que le soleil de ton unité apparaissait à l’aube de ta volonté et répandait son rayonnement sur le monde entier, comme l’ordonnent les livres de ton décret.

			Ô mon Dieu, loué sois-tu, car nous nous sommes éveillés aux splendeurs de la lumière de ta connaissance. Ô mon Seigneur, fais descendre sur nous ce qui nous permettra de nous libérer de tout attachement et de nous passer de tous sauf de toi. Prescris de plus, pour ceux qui me sont chers, pour les miens, hommes et femmes, et pour moi-même, le bien de ce monde et de l’autre. Ô toi, le Bien-Aimé de toute la création et le Désir de tout l’univers, que ton infaillible protection nous préserve de ceux qui incarnent le Tentateur et susurrent dans le cœur des hommes! Tu as le pouvoir d’agir comme il te plaît. Tu es, en vérité, le Tout-Puissant, le Secours dans le péril, l’Absolu.

			Ô Seigneur, mon Dieu, bénis celui à qui tu as conféré tes titres les plus excellents et par qui tu as séparé les fidèles des méchants. Aide-nous, par ta grâce, à faire ce que tu aimes et ce que tu désires. Ô mon Dieu, bénis de plus ceux qui sont tes Mots et tes Lettres, et ceux qui ont dirigé leur regard vers toi, et se sont tournés vers ta face et ont entendu ton appel.

			Tu es, en vérité, le Seigneur et le Roi de tous les hommes, tu as pouvoir sur toutes choses.

				Bahá’u’lláh

			Je me suis levé ce matin par ta grâce, ô mon Dieu, et entièrement confiant en toi, m’en remettant à tes soins, j’ai quitté mon foyer. Du ciel de ta miséricorde, accorde-moi ta bénédiction et permets-moi de regagner sain et sauf ma demeure comme tu m’as permis de la quitter sous ta protection, mes pensées fermement fixées sur toi.

			 Il n’est pas d’autre Dieu que toi, l’Unique, l’Incomparable, l’Omniscient, le Très-Sage.

				Bahá’u’lláh

			Je me suis éveillé dans ton refuge, ô mon Dieu, et il convient à celui qui recherche cet abri de demeurer dans le sanctuaire de ta protection et dans la forteresse de ta défense. Ô mon Dieu, illumine mon être intérieur des splendeurs de l’aurore de ta révélation, comme tu as éclairé mon être matériel de la lumière matinale de tes bienfaits.

				Bahá’u’lláh

			Grâce te soit rendue, ô mon Dieu, car tu m’as éveillé, tu m’as fait renaître et sortir de ma torpeur. Le visage tourné vers les splendeurs du Soleil de ta révélation qui illumine les cieux de ta puissance et de ta majesté, je me suis réveillé ce matin, reconnaissant tes signes, croyant en ton Livre et accroché à ta corde.

			Par la puissance de ta volonté et l’irrésistible pouvoir de ton dessein, je te supplie. Fais de ce que tu m’as révélé dans mon sommeil les plus solides fondations des demeures de ton amour enfouies dans le cœur de tes bien-aimés, et le meilleur instrument pour révéler les preuves de ta grâce et de ta bonté.

			Ô mon Seigneur, de ta plume sublime, accorde-moi le bien de ce monde et de l’autre. J’atteste que tu tiens entre tes mains les rênes de toutes choses. Tu les changes comme il te convient. Il n’est pas d’autre Dieu que toi, le Fort, le Fidèle.

			Sur ton ordre, l’humiliation se change en gloire, la faiblesse en force, l’impuissance en pouvoir, la crainte en sérénité et le doute en certitude. Il n’est pas d’autre Dieu que toi, le Puissant, le Bienfaisant.

			Tu ne déçois pas celui qui te cherche et n’écartes pas celui qui te désire. Destine-moi ce qui convient aux cieux de ta générosité et à l’océan de ta munificence. Tu es, en vérité, le Tout-Puissant, l’Omnipotent.

				Bahá’u’lláh

		

	
		
			Pardon

			Glorifié sois-tu, ô Seigneur, mon Dieu! Par tes élus, par les dépositaires de ta confiance et par celui que tu as désigné pour être le Sceau de tes prophètes et de tes messagers, je te supplie de permettre que ton souvenir soit mon compagnon, ton amour mon but, ta face l’objet de mon aspiration, ton nom ma lampe, ton souhait mon désir et ton bon plaisir mon bonheur.

			Ô mon Seigneur, je suis un pécheur et tu es le Magnanime. Dès que je te reconnus, je m’empressai de gagner la cour céleste de ta tendre bonté. Ô mon Seigneur, pardonne les fautes qui m’empêchent de suivre les voies de ton bon plaisir et d’atteindre les rivages de l’océan de ton unicité.

			Ô mon Seigneur, il n’existe personne pour me traiter avec générosité et vers qui tourner mon visage, personne qui ait pitié de moi et dont je puisse implorer la miséricorde. Je t’en supplie, ne me rejette pas loin de ta grâce et ne me prive pas des flots abondants de ta bonté et de ta munificence. Ô mon Seigneur, destine-moi ce que tu as destiné à ceux qui t’aiment, consigne en ma faveur ce que tu as consigné pour tes élus. Mon regard s’est toujours fixé sur l’horizon de ta tendre sollicitude, mes yeux sur le parvis de ta bienveillante générosité. Agis envers moi comme il te convient. Il n’est pas d’autre Dieu que toi, le Dieu de puissance, le Dieu de gloire dont tous les hommes implorent le secours.

				Bahá’u’lláh

			Ô mon Seigneur, tu me vois, le visage tourné vers le ciel de ta bonté et l’océan de ta faveur, détaché de tout sauf de toi. Par les splendeurs du Soleil de ta révélation sur le Sinaï et par les rayons de l’Astre de ta grâce qui resplendit à l’horizon de ton nom, Celui qui toujours pardonne, je te demande de m’accorder ton pardon et ta miséricorde. De ta Plume de gloire, inscris alors ce qui, par ton nom, me grandira dans le monde de la création. Aide-moi, ô mon Seigneur, à me tourner vers toi et à écouter la voix de tes bien-aimés que les puissances de la terre ne peuvent affaiblir ni l’emprise des nations éloigner de toi. S’avançant vers toi, ils disent : « Dieu est notre Seigneur, le Seigneur de tous ceux qui sont au ciel et sur la terre. »

				Bahá’u’lláh

			Ô mon Seigneur, je suis celui qui se tourne vers toi et place son espoir dans les merveilles de ta grâce et les révélations de ta générosité. Ne souffre pas, je t’en prie, que je m’éloigne, déçu, du seuil de ta miséricorde, et ne m’abandonne pas aux mains de ceux qui ont répudié ta cause.

			Ô mon Dieu, je suis ton serviteur et le fils de ton serviteur. J’ai reconnu ta vérité en tes jours et dirigé mes pas vers les rivages de ton unité, proclamant ton unicité, acceptant ton unité et espérant en ta clémence et en ton pardon. Tu as le pouvoir d’agir selon ton bon plaisir; il n’est pas d’autre Dieu que toi, le Très-Glorieux, Celui qui toujours pardonne.

				Bahá’u’lláh

			Loué soit ton nom, ô mon Dieu et le Dieu de toutes choses, ma gloire et la gloire de toutes choses, mon désir et le désir de toutes choses, ma force et la force de toutes choses, mon roi et le roi de toutes choses, mon possesseur et le possesseur de toutes choses, mon but et le but de toutes choses, mon animateur et l’animateur de toutes choses! Je t’en supplie, ne me retiens pas loin de l’océan de ta miséricorde ni des rivages de ta proximité.

			Ô mon Dieu, toi seul m’es de quelque secours, et seul l’accès à ta présence peut m’être profitable. Par l’abondance de tes richesses qui t’ont rendu indépendant de tout sauf de toi, je te supplie. Compte-moi parmi ceux qui tournent leur visage vers toi et se lèvent pour te servir.

			Ô mon Seigneur, pardonne à tes serviteurs et à tes servantes. Tu es, en vérité, le Magnanime, le Très-Compatissant.

				Bahá’u’lláh

			Ô mon Dieu, tu vois le soleil de ta parole briller à l’horizon de ta ville-prison car, dans ses murs, la Manifestation de ton Être, l’Aurore de la lumière de ton unité, fait entendre sa voix pour te louer. Ainsi, les doux parfums de ton amour se répandent sur tes cités et enveloppent tous les habitants de ton royaume.

			Ô mon Dieu, puisque tu révèles ta grâce, n’empêche pas tes serviteurs de diriger vers elle leur regard. Ô mon Dieu, ne considère ni leur état, ni leurs préoccupations, ni leurs œuvres, mais considère la grandeur de ta gloire et l’abondance de tes dons, la force de ton pouvoir et l’excellence de tes faveurs. Je le jure par ta gloire! Si tu devais les regarder de l’œil de la justice, tous mériteraient ton courroux et la verge de ta colère. Ô mon Dieu, tiens tes créatures entre les mains de ta grâce et fais-leur connaître ce qu’il y a de meilleur pour elles dans tout ce que tu as suscité au royaume de ta création.

			Nous attestons, ô mon Dieu, que tu es Dieu et qu’il n’est de Dieu que toi. Tu existes de toute éternité, sans égal, sans rival, et tu demeureras le même à jamais. Par les yeux qui te contemplent, assis sur le trône de l’unité et le siège de l’unicité, je te supplie. Par ton Plus-Grand-Nom, aide tous ceux qui t’aiment et élève-les vers de telles hauteurs qu’ils témoignent, de tout leur être et par leur parole, que toi seul es Dieu, l’Incomparable, l’Unique, l’Éternel. Tu es de tout temps sans pair ni égal. Tu es, en vérité, le Très-Glorieux, le Tout-Puissant dont tous les hommes implorent le secours.

				Bahá’u’lláh

			Glorifié sois-tu, ô Seigneur, mon Dieu! Chaque fois que je tente de te mentionner, le poids de mes péchés et la gravité de mes offenses à ton encontre m’en empêchent, et je me sens entièrement privé de ta grâce, incapable de célébrer ta louange. La grande confiance que j’ai en ta bonté ravive toutefois l’espoir que je place en toi, et la certitude que tu me traiteras avec indulgence m’enhardit à te louer et à te demander ce que tu possèdes.

			Ô mon Dieu, par ta miséricorde qui surpasse toutes choses créées et dont témoignent ceux qui sont immergés dans les océans de tes noms, je t’implore de ne pas m’abandonner à moi-même, car mon cœur est enclin au mal. Aussi, abrite-moi dans la forteresse de ta protection, dans le refuge de ta sollicitude. Mon unique souhait, ô mon Dieu, est ce que tu m’as prescrit par le pouvoir de ta puissance. Mon seul désir est d’être soutenu par tes dispositions bienveillantes et les arrêts de ta volonté, et d’être assisté par les signes de ton décret et de ton jugement.

			Ô Bien-Aimé des cœurs qui languissent après toi, par les Manifestations de ta cause, les Aurores de ton inspiration, les Interprètes de ta majesté et les Trésors de ta connaissance, ne m’exclus pas de ta sainte demeure, de ton temple, de ton tabernacle. Ô mon Seigneur, permets que je gagne la sainte cour de Dieu, que je gravite autour de sa personne, que je me tienne humblement devant sa porte.

			Ton pouvoir demeure de toute éternité. Rien n’échappe à ta connaissance. Tu es, en vérité, le Dieu de pouvoir, le Dieu de gloire et de sagesse.

			Loué soit Dieu, le Seigneur des mondes!

				Bahá’u’lláh

			Ô Dieu, notre Seigneur, par ta grâce, protège-nous de ce qui te répugne et octroie-nous ce qui te sied. Donne-nous une part plus grande de ta bonté et accorde-nous ta bénédiction. Pardonne nos actes, lave nos péchés et, en ta clémence bienveillante, sois indulgent envers nous. En vérité, tu es le Suprême, l’Absolu.

			Ta tendre providence embrasse toutes choses créées sur la terre et dans les cieux, et ta clémence transcende la création tout entière. La souveraineté t’appartient. Entre tes mains se trouvent les royaumes de la création et de la révélation. Dans la droite, tu tiens toutes choses créées, et les mesures prédéterminées de ta clémence sont en ton pouvoir. Tu pardonnes à qui te plaît parmi tes serviteurs. En vérité, tu es le Magnanime, le Très-Aimant. Rien n’échappe à ta connaissance, et rien n’est caché à tes yeux.

			Ô Dieu, notre Seigneur, par le pouvoir de ta puissance, protège-nous. Permets-nous de nous immerger dans les flots de ton merveilleux océan, et accorde-nous ce qui est digne de toi.

			Tu es le Souverain suprême, le puissant Créateur, l’Éminent, le Très-Aimant.

				Le Báb

			Louange à toi, ô Seigneur! Pardonne nos péchés, aie pitié de nous et permets-nous de retourner à toi. Souffre que nous placions notre confiance en toi seul et octroie-nous, dans ta bonté, ce que tu aimes, ce que tu désires, ce qui te convient. Exalte le rang de ceux qui croient véritablement en toi et, en ta clémence bienveillante, accorde-leur ton pardon. En vérité, tu es le Secours dans le péril, l’Absolu.

				Le Báb

			Ô mon Seigneur, je te supplie de me pardonner pour toute mention autre que ta mention, toute louange autre que ta louange, toute joie autre que celle de ta présence, tout plaisir autre que celui de communier avec toi, toute allégresse autre que celle de t’aimer et de te plaire. Pardonne-moi aussi pour tout ce qui me concerne et est sans rapport avec toi, ô Seigneur des seigneurs, toi qui fournis les moyens et ouvres les portes!

				Le Báb

			Gloire à toi, ô Dieu! Tu existas avant toutes choses, tu existeras après toutes choses, tu dureras au-delà de toutes choses. Tu connais toutes choses, tu as la suprématie sur toutes choses. Tu traites toutes choses avec miséricorde, tu juges entre toutes choses, ta vision embrasse toutes choses. Tu es Dieu, mon Seigneur! Tu es conscient de ma condition, tu vois mon être spirituel et mon être matériel.

			Accorde-moi ton pardon ainsi qu’aux croyants qui ont répondu à ton appel. Sois mon seul secours contre les vilenies de ceux qui souhaitent m’affliger ou me nuire. En vérité, tu es le Seigneur de toutes choses créées. Tu suffis à chacun alors que, sans toi, nul ne peut se suffire.

				Le Báb

			Ô mon Dieu, ô mon Seigneur, ô mon maître! Je te supplie de me pardonner de chercher tout autre plaisir que ton amour, tout autre bien-être que ta proximité, ou toute autre joie que ton bon plaisir, ou quelque autre existence que la communion avec toi.

				Le Báb

			Gloire à toi, ô mon Dieu! Comment puis-je te mentionner alors que tu transcendes toute louange humaine! Magnifié soit ton nom, ô mon Dieu, tu es le Roi, l’éternelle Vérité. Tu sais ce qui existe sur la terre et dans les cieux, et c’est à toi que tous retourneront. Tu envoies, selon une mesure précise, la révélation que tu as divinement décidée. Sois loué, ô Seigneur! Par les armées du ciel et de la terre et de tout ce qui est entre les deux, tu accordes, sur ton ordre, la victoire à qui tu veux. Tu es le Souverain, la Vérité éternelle, le Seigneur au pouvoir invincible.

			Glorifié sois-tu, ô Seigneur! Tu pardonnes toujours les péchés de ceux parmi tes serviteurs qui implorent ton pardon. Efface mes péchés et les péchés de ceux qui recherchent ta miséricorde à l’aube et te prient jour et nuit; ils n’aspirent qu’à Dieu, offrent tout ce que Dieu leur a gracieusement octroyé, célèbrent ta louange matin et soir et ne négligent pas leurs devoirs.

				Le Báb

			Ô toi, Seigneur indulgent, tu es le refuge de tous tes serviteurs. Tu connais les secrets, rien ne t’échappe. Nous sommes tous faibles, tu es le Puissant, l’Omnipotent. Nous sommes tous des pécheurs, tu pardonnes les péchés, toi, le Miséricordieux, le Compatissant. Ô Seigneur, ne considère pas nos faiblesses. Traite-nous selon ta grâce et ta miséricorde. Nombreux sont nos défauts, mais infini est l’océan de ton pardon; grande est notre indigence, mais manifestes sont les signes de ton aide et de ton soutien. Aussi, confirme-nous et fortifie-nous. Que nos actes soient dignes de ton seuil sacré! Illumine nos cœurs, donne-nous des yeux qui voient et des oreilles qui entendent. Ressuscite le mort et guéris le malade. Accorde la richesse au pauvre, la paix et la sécurité à celui qui a peur. Accepte-nous dans ton royaume, éclaire-nous de la lumière de tes conseils. Tu es le Puissant et l’Omnipotent, tu es le Généreux, tu es le Clément, tu es le Bienveillant.

				‘Abdu’l-Bahá

			Ô Seigneur! Accorde-moi une part de ta grâce et de ta bienveillance, de tes soins et de ta protection, de ton soutien et de ta générosité, pour que la fin de mes jours soit meilleure que leur commencement et que la fin de ma vie m’ouvre les portes de tes multiples bénédictions. Que ta bienveillance et ta générosité descendent à chaque instant sur moi et qu’à chacun de mes souffles, tu m’accordes ton pardon et ta miséricorde jusqu’à ce que, sous l’ombre protectrice de ton étendard déployé, je puisse enfin accéder au royaume du Très-Loué. Tu es le Généreux, Celui qui aime éternellement, et tu es, en vérité, le Seigneur de grâce et de générosité.

				‘Abdu’l-Bahá

		

	
		
			Protection

			Louange à toi, ô Seigneur, mon Dieu! Tu vois et tu sais que j’ai appelé tes serviteurs à se tourner vers tes seules faveurs et que je leur ai ordonné de n’observer que ce que tu as prescrit dans ton Livre manifeste, révélé selon ton inscrutable décret et ton irrévocable dessein.

			Ô mon Dieu, je ne puis prononcer un seul mot ni me déplacer sans ton accord. Tu m’appelas à l’existence par le pouvoir de ta puissance, ô mon Dieu, et tu me conféras la grâce de faire connaître ta cause. Pour cela, je fus soumis à des infortunes telles qu’elles empêchèrent ma langue de te louer et de magnifier ta gloire.

			Loué sois-tu, ô mon Dieu, pour ce que tu m’as destiné par ta volonté et le pouvoir de ta souveraineté! Je t’en supplie, fortifie-nous, moi et ceux qui m’aiment, dans notre amour pour toi et fais que nous restions fermes dans ta cause. Je le jure par ta puissance, ô mon Dieu! Être séparé de toi comme par un voile est une honte pour ton serviteur; sa gloire est de te connaître. Investi du pouvoir de ton nom, rien ne pourra jamais me blesser et, si ton amour est dans mon cœur, les calamités du monde ne pourront jamais m’alarmer.

			Ô mon Seigneur, fais descendre sur moi et sur ceux que j’aime ce qui nous protégera de la méchanceté de ceux qui rejettent ta vérité et refusent de croire en tes signes.

			Tu es, en vérité, le Très-Glorieux, le Très-Bienfaisant.

				Bahá’u’lláh

			Loué soit ton nom, ô Seigneur, mon Dieu! Par ton nom qui a sonné l’heure, qui a suscité la résurrection et fait frémir tous les habitants du ciel et de la terre, je te conjure. Déverse, des cieux de ta miséricorde et des nuages de ta tendre compassion, ce qui réjouira le cœur de tes serviteurs qui se tournent vers toi et soutiennent ta cause.

			Ô mon Seigneur, préserve tes serviteurs et tes servantes des traits des folles chimères et des vaines imaginations, offre-leur des mains de ta grâce une gorgée des douces eaux de ta connaissance.

			Tu es, en vérité, le Tout-Puissant, le Suprême, Celui qui toujours pardonne, le Très-Généreux.

				Bahá’u’lláh

			Loué sois-tu, ô Seigneur, mon Dieu! Voici ton serviteur qui, des mains de ta grâce, boit le vin de ta tendre miséricorde et goûte, en tes jours, la saveur de ton amour. Par ceux qui incarnent tes noms, eux qu’aucun chagrin ne peut empêcher de se réjouir de ton amour ni de contempler ta face et que les armées de l’insouciance ne sauraient détourner du sentier de ton bon plaisir, je te supplie de lui procurer les biens que tu possèdes et de l’élever à de telles hauteurs qu’il considérera le monde comme une ombre disparaissant plus vite encore qu’un battement de paupières.

			Ô mon Dieu, par le pouvoir de ton incommensurable majesté, préserve-le aussi de tout ce que tu abhorres. En vérité, tu es son Seigneur et le Seigneur de tous les mondes.

				Bahá’u’lláh

			En son nom, l’Éminent, le Très-Haut, le Sublime! Sois glorifié, ô Seigneur, mon Dieu! Toi qui es mon Dieu, mon maître et mon seigneur, mon soutien et mon espoir, mon refuge et ma lumière! Par ton nom celé et vénéré que nul ne connaît sauf toi, je te demande de protéger le détenteur de cette prière de toute maladie et de toute calamité, de toute malveillance, des méfaits des malfaisants et des intrigues des incroyants. Ô mon Dieu, protège-le aussi de toute douleur et de tout chagrin, ô toi qui règnes sur toutes choses. En vérité, tu as pouvoir sur tout. Tu agis selon ton désir et ordonnes ce qui te plaît.

			Ô Roi des rois, ô Seigneur de bonté! Ô Source de beauté ancienne, de grâce, de générosité et de libéralité! Ô toi qui guéris! Ô toi qui suffis à tout! Ô toi, Lumière de lumière! Ô toi, la plus éclatante des lumières! Ô toi qui révèles chaque Manifestation! Ô toi, le Compatissant! Ô toi, le Clément! En ton infinie miséricorde et en ta grâce abondante, fais preuve de clémence envers le détenteur de cette prière, ô toi, le Bienveillant, toi, le Généreux! Protège-le de tout ce qui répugne à son cœur et à son esprit. Tu es le plus puissant des puissants. Que la gloire de Dieu repose sur toi, ô Soleil levant! Témoigne de ce que Dieu témoigne : il n’est pas d’autre Dieu que lui, le Tout-Puissant, le Bien-Aimé des bien-aimés.

				Bahá’u’lláh

			Ô Dieu, mon Dieu, j’ai quitté ma demeure, tenant fermement la corde de ton amour, et je m’en suis remis entièrement à toi et à ta protection. Par ton pouvoir qui protège tes bien-aimés de l’insoumis et du malveillant, de tout oppresseur rebelle et de tout malfaiteur qui s’est écarté de toi, je te supplie. Protège-moi par ta bonté et ta grâce. Par ton pouvoir et ta puissance, permets-moi de regagner ma demeure. Tu es, en vérité, le Tout-Puissant, le Secours dans le péril, l’Absolu. 

				Bahá’u’lláh

			Il est l’Incomparable!

			Loué sois-tu, ô Seigneur, mon Dieu! Je t’implore, par ton nom le plus exalté dans le tabernacle de splendeur éclatante et par ta parole la plus sublime dans l’empire de gloire transcendante, de protéger ce serviteur qui se plaît en ta compagnie, écoute les accents de ta voix et reconnaît ta preuve. Accorde-lui donc le bien de ce monde et de l’autre, et confère-lui le rang de la droiture en ta présence, afin que ses pas ne s’écartent point de ta très glorieuse et sublime voie.

				Bahá’u’lláh

			De toute éternité, ô mon Seigneur, tu as été le seul vrai Dieu et tu le resteras à jamais, alors que tout autre que toi est pauvre et nécessiteux. M’accrochant fermement à ta corde, ô mon Dieu, je me suis détaché de toute l’humanité et, me tournant vers le séjour de ta tendre miséricorde, j’ai délaissé toutes choses créées. Inspire-moi miséricordieusement, ô mon Dieu, par ta grâce et ta générosité, par ta gloire et ta majesté, et par ta souveraineté et ta grandeur car, à part toi, je ne trouve personne de puissant ni d’omniscient. Protège-moi, ô mon Dieu, par le pouvoir de ta gloire transcendante et absolue et par les armées du ciel et de la terre, car je ne puis faire entièrement confiance à personne d’autre que toi et il n’est de refuge qu’en toi.

			Tu es Dieu, mon Seigneur, tu connais mes besoins, tu vois ma condition et tu as parfaitement connaissance de ce qui m’est advenu en raison de ton décret, ainsi que de toutes les souffrances que j’ai endurées ici-bas avec ton consentement et en gage de ta générosité et de ta faveur.

				Le Báb

			Au nom de Dieu, le Seigneur de majesté toute-puissante, l’Irrésistible.

			Sanctifié soit le Seigneur qui tient en sa main la source de la souveraineté! Il crée ce qu’il veut par son commandement Sois!, et cela est. Depuis toujours, il détient le pouvoir de l’autorité et il le détiendra à jamais. Par son commandement souverain, il rend victorieux qui il veut. En vérité, il est le Fort, l’Omnipotent. Toute gloire et toute majesté lui appartiennent dans les royaumes de la révélation, de la création et dans tout ce qui se trouve entre les deux. En vérité, il est le Puissant, le Très-Glorieux. De toute éternité, il est la Source de force indomptable et il le restera à jamais. En vérité, il est le Seigneur de pouvoir et de puissance. Tous les royaumes du ciel, de la terre et de tout ce qui est entre les deux sont à Dieu. Son pouvoir domine toutes choses. Tous les trésors du ciel, de la terre et de tout ce qui se trouve entre les deux lui appartiennent, et sa protection s’étend sur toutes choses. Il est le Créateur du ciel, de la terre et de tout ce qui s’étend entre les deux; en vérité, il voit toutes choses. Il est le Seigneur de l’expiation pour tous ceux qui habitent au ciel et sur la terre, et pour tout ce qui existe entre les deux; en vérité, Dieu est prompt à juger. Il fixe la part assignée à tous ceux qui sont au ciel, sur la terre et entre les deux; en vérité, il est le Protecteur suprême. En sa main, il tient les clefs du ciel, de la terre et de tout ce qui est entre les deux; il accorde des bienfaits à son gré, par le pouvoir de son commandement. Assurément, sa grâce embrasse tout, il est l’Omniscient.

			Dis : Dieu me suffit, il tient dans sa main le royaume de toutes choses créées. Par le pouvoir des armées du ciel, de la terre et de tout ce qui s’étend entre les deux, il protège qui il veut. En vérité, Dieu veille sur toutes choses.

			Tu es infiniment loué, ô Seigneur! Garde-nous de ce qui se trouve devant nous, derrière nous, au-dessus de nos têtes, à notre droite, à notre gauche, sous nos pieds et de tous les autres côtés où nous sommes exposés. En vérité, ta protection sur toutes choses est infaillible.* 

				Le Báb

			Ô mon Seigneur, puisque tu détiens la mesure préétablie de toutes choses, destine-moi et destine à ceux qui croient en toi ce que tu juges nous convenir le mieux, selon ce que prescrit le Livre mère.

			Tes généreux bienfaits pleuvent sans cesse sur ceux qui chérissent ton amour. Ceux qui reconnaissent ta divine unité reçoivent en abondance les signes merveilleux de ta céleste bonté. Nous confions à tes soins tout ce que tu nous destines, nous t’implorons de nous accorder tout le bien que ta connaissance embrasse.

			Ô mon Seigneur, protège-moi de tous les maux que perçoit ton omniscience, car il n’est ni pouvoir ni force en dehors de toi, ni triomphe possible s’il n’émane de ta présence; à toi seul, il appartient de commander. Tout ce que Dieu veut s’accomplit, tout ce qu’il ne veut pas ne s’accomplit pas.

			Il n’est aucun pouvoir, aucune force si ce n’est en Dieu, le Suprême, le Tout-Puissant.

				Le Báb

			Ô toi, Seigneur de bonté! Enivrées de ton amour, ces âmes rassemblées sont tes amies. Ta beauté rayonnante les transporte et tes boucles embaumées de musc les fascinent. Elles t’abandonnent leur cœur et, humbles et sans défense, elles errent en ton chemin. Elles délaissent amis comme étrangers et s’attachent à ton unicité, s’inclinant en adoration devant toi.

			Elles appartenaient à ce monde ici-bas; tu les as accueillies dans ton royaume. Elles étaient comme des plantes flétries dans le désert de la privation et du malheur; tu en as fait les jeunes pousses du jardin de la connaissance et de la compréhension. Leurs voix s’étaient tues; tu les as fait parler. Elles étaient découragées; tu les as inondées de lumière. Elles étaient comme un sol aride et desséché; tu les as transformées en une roseraie de significations profondes. Elles étaient comme des enfants dans le monde de l’humanité; tu leur as permis d’atteindre la maturité céleste.

			Ô toi, le Bienveillant! Accorde-leur un havre et un refuge sous ta protection, et garde-les des épreuves et des vicissitudes. Accorde-leur ton aide invisible et donne-leur ta grâce infaillible.

			Ô toi, Seigneur bienveillant et bien-aimé! Elles sont comme le corps et tu es l’Esprit de vie. Le corps dépend, pour sa fraîcheur et sa beauté, de la grâce de l’esprit. Elles ont donc besoin de tes confirmations et aspirent à recevoir le puissant soutien de l’Esprit saint en cette nouvelle révélation. Tu es le Puissant. Tu es le Dispensateur, le Bienfaiteur, le Généreux et le Clément. Tu es Celui qui resplendit depuis le royaume invisible.

				‘Abdu’l-Bahá

			Ô mon Dieu, ô toi qui dotes tout pouvoir juste et toute souveraineté équitable d’une gloire impérissable et d’une puissance éternelle, de permanence et de stabilité, de constance et d’honneur! Par ta grâce céleste, aide tout gouvernement qui fait preuve de justice envers ses sujets ainsi que toute autorité souveraine, émanant de toi, qui abrite les pauvres et les faibles sous la bannière de sa protection.

			Je t’implore, par ta grâce divine et ta générosité inégalable, d’aider ce gouvernement juste, dont le dais de l’autorité couvre de vastes et imposants territoires et dont les preuves de l’équité sont manifestes dans ses régions prospères et florissantes. Ô mon Dieu, par ta puissance conquérante et ton pouvoir sublime dans le royaume de la création, aide ses armées, lève son étendard, confère de l’influence à sa parole et à son discours, protège ses terres, accrois son honneur, étends sa renommée, révèle ses signes et déploie sa bannière.

			En vérité, tu aides qui tu veux, et tu es véritablement le Tout-Puissant, l’Omnipotent.

				‘Abdu’l-Bahá

			Ô mon Seigneur, tu sais de combien de souffrances et de calamités, de tribulations et d’afflictions est entourée l’humanité. Toutes les épreuves s’attaquent à l’homme et tous les malheurs l’assaillent tels des serpents. Il n’est pour lui ni abri ni refuge si ce n’est sous l’aile de ta protection et de ton assistance, de ta garde et de ta tutelle.

			Ô toi, le Miséricordieux, ô mon Seigneur, fais de ta protection mon armure, de ton assistance mon bouclier, de l’humilité au seuil de ton unité ma sauvegarde, de ton secours et de ta défense ma forteresse et ma demeure. Préserve-moi de l’influence de mon ego et de mes désirs, et protège-moi de toutes épreuves, maladies, difficultés et tribulations.

			En vérité, tu es le Protecteur, le Gardien, le Défenseur. Tu es Celui qui suffit à tout et, en vérité, tu es le plus miséricordieux des miséricordieux.

				‘Abdu’l-Bahá

			

			
				
					*	Le texte original de cette prière de protection a été rédigé sous forme de pentacle de la main même du Báb.

				

			

		

	
		
			Qualités spirituelles

			Loué soit ton nom, ô Seigneur, mon Dieu! Je suis ton serviteur accroché à la corde de ta tendre miséricorde et agrippé au pan de ta munificence. Par ton nom qui soumet toutes choses créées, tant visibles qu’invisibles, et répand le souffle de la vraie vie sur la création tout entière, je te supplie. Fortifie-moi par ton pouvoir qui embrasse les cieux et la terre et préserve-moi de toute maladie et de toute tribulation. J’atteste que tu es le Seigneur de tous les noms et que tu ordonnes ce qui te plaît. Il n’est pas d’autre Dieu que toi, le Tout-Puissant, l’Omniscient, le Très-Sage.

			Ô mon Seigneur, ordonne ce qui me sera profitable en chacun de tes mondes. Accorde-moi ce que tu as décrété pour les élus parmi tes créatures que ni le blâme de l’accusateur, ni la clameur de l’infidèle, ni l’éloignement de ceux qui se détournent de toi n’empêchent de se tourner vers toi.

			En vérité, tu es le Secours dans le péril par la puissance de ta souveraineté. Il n’est de Dieu que

			toi, le Tout-Puissant, l’Omnipotent.

				Bahá’u’lláh

			Dis : Ô Dieu, mon Dieu! Pare ma tête de la couronne de la justice et mon temple de l’ornement de l’équité. Tu es, en vérité, le Possesseur de tous les dons et de toutes les générosités.

				Bahá’u’lláh

			Il est le Très-Glorieux!

			Loué sois-tu, ô mon Dieu! Tu m’as appelé, et je t’ai répondu. Tu m’as mandé, et je me suis hâté vers toi, m’abritant à l’ombre de ta miséricorde et cherchant refuge au seuil de la porte de ta grâce. Ô Seigneur, tu m’as nourri par ta providence, tu m’as choisi pour toi seul, tu m’as créé pour te servir et désigné pour me tenir devant toi. Je t’implore, par ton nom très glorieux et par ta beauté qui s’est levée à l’horizon de ton essence très exaltée, de me lier à toi comme tu le fis autrefois, et de ne pas me séparer de toi. Fais que se manifeste en moi, ô mon Dieu, ce qui est digne de toi. En vérité, tu as pouvoir sur toutes choses.

				Bahá’u’lláh

			Glorifié es-tu, ô Seigneur, mon Dieu! Je te rends grâce, car tu m’as appelé à l’existence en tes jours et tu m’as insufflé ton amour et ta connaissance. Par ton nom qui, des trésors du cœur des serviteurs proches de toi, fait jaillir les perles précieuses de ta sagesse et de tes paroles, et par lequel le soleil de ton titre, le Compatissant, répand son éclat sur tout ce qui est dans ton ciel et sur ta terre, je te supplie. Par ta grâce et ta générosité, accorde-moi tes dons merveilleux et cachés.

			Ô mon Dieu, voici les premiers jours de ma vie que tu as reliés à tes propres jours. Maintenant que tu m’as conféré un si grand honneur, ne me prive pas de ce que tu destines à tes élus.

			Ô mon Dieu, je ne suis qu’une toute petite et que la main de ta générosité a fait croître. C’est pourquoi cette graine, du plus profond de son être, est avide des eaux de ta miséricorde et de la source vive de ta grâce. Fais pleuvoir sur elle, du ciel de ta tendre bonté, ce qui la fera fleurir sous ta protection et dans l’enceinte de ta cour. Tu arroses, des sources de tes eaux vives et de tes flots généreux, le cœur de ceux qui te reconnaissent.

			Loué soit Dieu, le Seigneur des mondes.

				Bahá’u’lláh

			(au féminin)

			Ô toi dont la face est l’objet de l’adoration de ceux qui languissent après toi, dont la présence est l’espoir de ceux qui sont entièrement dévoués à ta volonté, dont la proximité est le désir de tous ceux qui se sont approchés de ta cour, dont le visage est le compagnon de ceux qui ont reconnu ta vérité, dont le nom anime les âmes qui brûlent de contempler ta face, dont la voix est la vraie vie de tes adorateurs et dont les paroles sont les eaux mêmes de la vie pour tous ceux qui sont sur la terre et au ciel.

			Par les injustices dont tu as souffert et par les maux que t’ont infligés les armées des méchants,  je te supplie de faire descendre sur moi, des nuages de ta miséricorde, ce qui me purifiera de tout ce qui n’est pas de toi, afin que je sois digne de te louer et capable de t’aimer.

			Ô mon Seigneur, ne me prive pas de ce que tu as destiné à celles de tes servantes qui te côtoient et sur qui se répandent constamment les splendeurs du soleil de ta beauté et les rayons de ta face éclatante. De toute éternité, tu secours quiconque te cherche et tu favorises généreusement celui qui te sollicite.

			Il n’est de Dieu que toi, le Fort, l’Éternel, le Dieu de toute bonté, le Munificent.

				Bahá’u’lláh

			Crée en moi un cœur pur, ô mon Dieu, et ranime en moi une conscience paisible, ô mon espérance! Que l’esprit de puissance me confirme en ta cause, ô mon Bien-Aimé, et que la lumière de ta gloire me révèle ta voie, ô toi, unique objet de mon désir! Par la vertu de ton pouvoir transcendant, élève-moi jusqu’au ciel de ta sainteté, ô Source de mon être, et que les brises de ton éternité me réjouissent, ô toi qui es mon Dieu! Que le souffle de tes éternelles mélodies m’apporte la sérénité, ô mon compagnon! Que les richesses de ta présence immémoriale me délivrent de tout ce qui n’est pas toi, ô mon maître, et que les nouvelles de la révélation de ton inaltérable essence m’emplissent de joie, ô toi, souveraine Évidence, toi, le plus secret des mystères!

				Bahá’u’lláh

			Aux flots parfumés de ton éternité, laisse-moi m’abreuver, ô mon Dieu, et aux fruits de l’arbre de ton existence, permets-moi de goûter, ô mon espoir! Aux sources cristallines de ton amour, souffre que j’apaise ma soif, ô ma gloire, et à l’ombre de ton éternelle sollicitude, laisse-moi demeurer, ô ma lumière! Dans les prairies de ta rencontre, en ta présence, permets-moi d’errer, ô mon Bien-Aimé, et à la droite du trône de ta miséricorde, assieds-moi, ô mon désir! Qu’un souffle des brises embaumées de ta joie passe sur moi, toi, but de ma vie, et qu’au paradis suprême de ta réalité je trouve accès, ô mon Adoré! Laisse-moi entendre la mélodie de la colombe de ton unité, ô toi, le Resplendissant, et par l’esprit de ton pouvoir et de ta puissance, vivifie-moi, ô mon bienfaiteur! Que je reste fidèle à l’esprit de ton amour, ô mon secours, et affermis mes pas dans le sentier de ton bon plaisir, ô mon Créateur! Dans le jardin de ton immortalité, en ta présence, laisse-moi demeurer à jamais, ô toi qui es miséricordieux envers moi, et sur le siège de ta gloire, établis-moi, ô toi qui es mon maître! Au ciel de ta tendre bonté, élève-moi, ô mon animateur, et vers le soleil de ta providence, conduis-moi, ô toi qui m’attires! Lors des révélations de ton invisible esprit, convoque-moi, ô toi qui es ma source première et ma plus noble aspiration, et vers l’essence embaumée de ta beauté que tu voudras manifester, fais que je retourne, ô toi qui es mon Dieu!

			Tu as le pouvoir de faire ce qui te plaît. Tu es, en vérité, le Suprême, le Très-Glorieux, le Très-Haut.

				Bahá’u’lláh

			Il est Dieu, Celui qui entend les prières et les exauce!

			Par ta gloire, ô Bien-Aimé, toi qui donnes la lumière au monde! Les flammes de la séparation me consument, et mon obstination dévore mon cœur. Par ton Plus-Grand-Nom, ô Désir du monde et Bien-Aimé de l’humanité! Puisse le souffle de ton inspiration nourrir mon âme, puisse ta voix merveilleuse parvenir à mes oreilles, puissent mes yeux contempler ta lumière et tes signes tels qu’ils furent révélés dans les manifestations de tes noms et de tes attributs, ô toi qui tiens entre tes mains toutes choses créées!

			Ô Seigneur, mon Dieu, tu vois couler les larmes de tes élus lorsqu’ils sont séparés de toi, et tu vois les craintes de ceux qui te sont dévoués quand ils sont loin de ta cour sacrée. Par ton pouvoir qui régit toutes choses visibles et invisibles! Ceux que tu aimes devraient pleurer des larmes de sang pour les traitements que les méchants et les oppresseurs infligent aux fidèles sur terre! Tu vois, ô mon Dieu, comment les impies ont envahi tes villes et tes royaumes. Par tes messagers, par tes élus, par celui qui leva l’étendard de l’unité divine parmi tes serviteurs, je te demande de les protéger par ta bonté. En vérité, tu es le Clément, le Très-Généreux.

			Par les douces effusions de ta clémence et les vagues de l’océan de ta grâce, je te demande encore de réserver à tes saints ce qui consolera leurs yeux et confortera leur cœur. Seigneur, tu vois celui qui, à genoux, aspire à se lever pour te servir; tu vois le défunt demander la vie éternelle à l’océan de ta grâce et brûler de s’élever jusqu’aux cieux de ton abondance; tu vois l’étranger rechercher ardemment sa demeure de gloire sous la voûte de ta grâce, le chercheur se hâter, par ta miséricorde, vers la porte de ta bonté, et le pécheur se tourner vers l’océan du pardon et de l’indulgence.

			Par ta souveraineté, ô toi que célèbre le cœur des hommes! Je me tourne vers toi, abandonnant ma volonté et mon désir afin que ta sainte volonté et ton plaisir me gouvernent et me guident vers ce que la plume de ton éternel décret me destine. Ô Seigneur, malgré son impuissance, ce serviteur se tourne vers l’Astre de ton pouvoir; malgré sa honte, il se presse vers l’Aurore de gloire; malgré son indigence, il implore l’Océan de ta grâce. Par ta faveur et ta bonté, je t’en conjure, ne le rejette pas.

			Tu es, en vérité, le Tout-Puissant, le Magnnime, le Compatissant.

				Bahá’u’lláh

			Glorifié sois-tu, ô Seigneur, mon Dieu! Des nuées de ta grâce abondante, fais descendre, je t’en supplie, ce qui purifiera le cœur de tes serviteurs de tout ce qui les empêche de contempler ta face ou de se tourner vers toi, afin que tous reconnaissent celui qui est leur Façonneur, leur Créateur. Ô Dieu, par la force de ta puissance souveraine, aide-les à atteindre un rang leur permettant de distinguer aisément des odeurs fétides le parfum du vêtement de celui qui porte ton nom glorieux et sublime. Qu’ils dirigent ainsi vers toi toutes leurs affections et goûtent une communion si intime avec toi que, si tous les biens de la terre et du ciel leur étaient donnés, ils les estimeraient indignes de leur attention et refuseraient de renoncer à t’évoquer et à exalter tes vertus!

			Ô mon Bien-Aimé, désir de mon cœur, je te supplie. Que le serviteur qui recherche ta face soit préservé des flèches et des lances de ceux qui te renient et répudient ta vérité! Fais qu’il te soit tout dévoué, qu’il proclame ton nom et fixe son regard sur le sanctuaire de ta révélation. En vérité, tu n’as jamais renvoyé du seuil de ta miséricorde ceux qui placent leurs espoirs en toi, ni empêché ceux qui te cherchent de parvenir à la cour de ta grâce. Il n’est de Dieu que toi, le Tout-Puissant, le Très-Haut, le Secours dans le péril, le Très-Glorieux, l’Irrésistible, l’Absolu.

				Bahá’u’lláh

			Ô mon Seigneur, fais de ta beauté ma nourriture, de ta présence mon breuvage, de ton plaisir mon espoir, de ta louange mon action, de ton souvenir mon compagnon, de ta puissance souveraine mon secours, de ton logis mon foyer, et fais de ma demeure le lieu que tu as purifié des limitations imposées à ceux qu’un voile sépare de toi.

			Tu es, en vérité, le Tout-Puissant, le Très-Glorieux, l’Omnipotent.

				Bahá’u’lláh

			Ô mon Dieu, je te supplie, par la gloire transcendante de ton nom, de revêtir tes bien-aimés du vêtement de la justice et d’illuminer leur être de la lumière de la loyauté. Tu as le pouvoir de faire ce qui te plaît et tu tiens entre tes mains les rênes de toutes choses, visibles et invisibles. 

				Bahá’u’lláh

			Ô mon Dieu, le Dieu de bonté et de miséricorde, tu es ce Roi qui, d’un mot, appela à l’existence la création tout entière. Tu es le Dieu munificent que les actes de ses serviteurs n’empêchent ni de manifester sa grâce ni de révéler sa générosité.

			Je t’en supplie, laisse ce serviteur accéder à ce qui lui vaudra le salut dans chacun de tes mondes. Tu es, en vérité, le Tout-Puissant, l’Omnipotent, l’Omniscient, le Très-Sage.

				Bahá’u’lláh

			Au nom de notre Seigneur, le Très-Saint, le Suprême, l’Éminent, le Très-Glorieux!

			Ô Dieu, mon Dieu! Tu vois comment ton serviteur tourne son visage vers toi et aspire à l’honneur d’accomplir ce qui lui a été ordonné dans ton Livre. Par ta plume très exaltée, destine-lui ce qui le rapprochera du sommet le plus sublime. Tu es, en vérité, l’Éducateur du monde et le Seigneur des nations et, en vérité, tu es le Fort, le Conquérant, le Tout-Puissant.

				Bahá’u’lláh

			Destine-moi, ô Seigneur, toutes les bonnes choses que tu as créées ou créeras, et protège-moi de tous les maux que tu abhorres parmi les choses que tu as amenées ou amèneras à l’existence. En vérité, ton savoir embrasse toutes choses. Loué sois-tu! En vérité, il n’y a pas d’autre Dieu que toi et rien, ni dans les cieux, ni sur la terre, ni dans tout ce qui se trouve entre les deux, ne pourra jamais contrecarrer ton dessein. En vérité, tu as pouvoir sur toutes choses.

			Loin de la sublimité de ton Être, ô mon Dieu, l’idée que quiconque sollicite ta bonté ou ta grâce. Loin de ta gloire transcendante l’idée que quiconque te réclame des preuves de tes bienfaits et de ta tendre miséricorde. Tu es trop élevé pour qu’une âme implore la révélation de ta tendre sollicitude et de ta bienveillante attention, et ta gloire est trop sanctifiée pour que quiconque te supplie de prodiguer tes bénédictions ainsi que ta générosité et ta grâce célestes. Dans tout ton royaume du ciel et de la terre riche de multiples bienfaits, tu es immensément glorifié au-delà de tout ce à quoi une identité puisse être conférée.

			Tout ce que je te demande, ô mon Dieu, c’est de me permettre, avant que mon âme ne quitte mon corps, de parvenir à ton bon plaisir, même si cela ne m’était accordé que pour un instant plus infinitésimal qu’une fraction de grain de sénevé. Car si elle quitte ce monde tandis que tu es content de moi, je serai alors dégagé de tout souci ou de toute inquiétude; mais si elle m’abandonne tandis que tu es mécontent de moi, alors, aurais-je accompli toutes les bonnes actions possibles, aucune ne me serait de la moindre utilité, et aurais-je mérité tout honneur et toute gloire, rien de tout cela ne servirait à m’exalter.

			Je t’implore donc avec ferveur, ô mon Dieu, de m’accorder miséricordieusement ton bon plaisir lorsque tu me feras monter vers toi et parvenir en ta sainte présence, car tu es, de toute éternité, le Dieu d’infinie générosité envers les habitants de ton royaume et le Seigneur des dons les plus excellents pour tous ceux qui résident dans le sublime paradis de ton omnipotence.

				Le Báb

			Ô mon Dieu, accorde-moi la plénitude de ton amour et de ton bon plaisir et, par l’attrait de ta lumière rayonnante, ravis nos cœurs, ô toi, Évidence suprême, le Très-Glorifié! Ô Seigneur de bonté, en signe de ta grâce, souffle jour et nuit sur moi tes brises vivifiantes.

			Je n’ai rien fait pour mériter de contempler ta face, ô mon Dieu, et je sais avec certitude que si je devais vivre aussi longtemps que durera le monde, je ne pourrais accomplir une seule action digne de cette faveur; car la condition de serviteur ne permettra jamais d’accéder à ton enceinte sacrée, à moins que ta grâce ne me touche, que ta miséricorde ne m’inonde et que ta tendre bonté ne m’enveloppe.

			Toute louange à toi, ô Dieu seul et unique! Par ta miséricorde, permets-moi de m’élever jusqu’à toi, accorde-moi l’honneur de demeurer près de toi et de communier avec toi seul. Il n’est de Dieu que toi.

			En vérité, si tu désirais accorder ta bénédiction à l’un de tes serviteurs, tu effacerais du royaume de son cœur toute inclination, ou toute mention autre que la mention de toi; et si tu décidais de punir l’un de tes serviteurs pour des actes injustement accomplis devant ta face, tu l’éprouverais par les biens de ce monde et de l’autre afin qu’il s’en préoccupe et oublie ton souvenir.

				Le Báb

			Tu es Dieu; il n’y a pas d’autre Dieu que toi.

			Tu es loué et glorifié, ô Seigneur, mon Dieu! Tu domines le règne de l’existence, et ton pouvoir pénètre toutes choses créées. Le royaume de la création est sous ton emprise et tu donnes la vie selon ton bon plaisir.

			Toute louange à toi, ô Seigneur, mon Dieu!

			Je te supplie, par ces âmes qui attendent impa- tiemment à ta porte et par ces êtres saints qui ont atteint la cour de ta présence, de poser sur nous le regard de ta tendre compassion et de nous considérer de l’œil de ta bienveillante providence. Fais que nos âmes brûlent du feu de ta douce affection et donne-nous à boire des eaux vivifiantes de ta générosité. Garde-nous fermes dans la voie de ton amour ardent et permets-nous de demeurer dans l’enceinte de ta sainteté. En vérité, tu es le Dispensateur, le Très-Généreux, l’Omniscient, l’Informé.

			Glorifié sois-tu, ô mon Dieu! Je t’invoque par ton Plus-Grand-Nom, par lequel les secrets cachés de Dieu, le Suprême, ont été divulgués et les peuples de toutes les nations ont convergé vers le centre de la foi et de la certitude, par lequel tes paroles lumineuses ont jailli pour vivifier l’humanité et cette Incarnation de la générosité a révélé l’essence de tout savoir. Que ma vie, mon être intime, mon âme et mon corps soient offerts en sacrifice pour la poussière ennoblie par ses pas.

			Je t’implore avec ferveur, ô Seigneur, mon Dieu, par ton nom le plus glorieux par lequel ta souveraineté a été établie et les signes de ta puissance ont été manifestés, et par lequel les océans de la vie et de la sainte extase se sont enflés pour ranimer les ossements de toutes tes créatures et secouer les membres de ceux qui ont embrassé ta cause – je t’implore avec ferveur de nous destiner miséricordieusement le bien de ce monde et de l’autre, de nous permettre d’être admis dans la cour de ta clémence et de ta tendre bonté, et d’allumer dans nos cœurs la flamme de la joie et du ravissement de manière à attirer le cœur de tous les hommes.

			En vérité, tu es le Tout-Puissant, le Protecteur, le Très-Fort, l’Absolu.

				Le Báb

			Ô Dieu, mon Dieu! Voici ton serviteur radieux, ton captif spirituel qui vient vers toi et se rapproche de ta présence. Il tourne son visage vers ta face, reconnaissant ton unité, attestant ton unicité; il lance un appel en ton nom parmi les nations et conduit les hommes vers la source jaillissante de ta miséricorde, ô toi, Seigneur très généreux! À ceux qui l’ont demandé, il donne à boire à la coupe de la providence débordant du vin de ta grâce infinie.

			Ô Seigneur, aide ton serviteur en toutes cir- constances, fais-lui connaître tes mystères bien gardés et répands sur lui tes perles cachées. Fais de lui une bannière flottant du haut des tours dans le vent de ton secours céleste, une source d’eaux cristallines.

			Ô mon Seigneur indulgent, éclaire les cœurs des rayons d’une lampe qui diffuse sa lumière, révélant les réalités de toutes choses à ceux que tu soutiens généreusement.

			En vérité, tu es le Fort, le Puissant, le Protecteur, l’Inébranlable, le Bienfaisant. En vérité, tu es le Seigneur de toutes les miséri- cordes.

				‘Abdu’l-Bahá

			Il est Dieu!

			Ô Dieu, mon Dieu, voici tes serviteurs attirés en tes jours par les parfums de ta sainteté, embrasés par la flamme brûlant sur ton arbre céleste. Ils répondent à ton appel et chantent tes louanges, ils sont éveillés par ta brise, animés par tes douces fragrances; ils voient tes signes, comprennent tes versets, ils écoutent tes paroles, croient en ta révélation et sont confiants dans ta bonté. Ô Seigneur, ils fixent leur regard sur ton royaume de gloire éclatante, tournent leur visage vers ton empire céleste, le cœur palpitant d’amour pour ta beauté radieuse et glorieuse, l’âme consumée par la flamme de ton amour. Ô Seigneur de ce monde et du monde à venir, leur vie bouillonne de leur ardent désir de toi, et leurs larmes coulent par amour pour toi.

			Abrite-les dans la forteresse de ta protection et de ton secours, préserve-les par ta bienveil- lance vigilante et regarde-les avec les yeux de ta sollicitude et de ta miséricorde. Qu’ils deviennent les signes manifestes de ton unité divine dans toutes les régions, les étendards de ta puissance qui flottent sur tes séjours de splendeur, les lampes rayonnantes que l’huile de ta sagesse fait briller dans les globes de ta providence! Qu’ils deviennent les oiseaux du jardin de ta connais- sance qui chantent sur les plus hautes branches de ton paradis protecteur, et les léviathans de l’océan de ta générosité qui, par ta grâce suprême, s’enfoncent dans les profondeurs insondables!

			Ô Seigneur, mon Dieu, humbles sont tes serviteurs, glorifie-les dans ton royaume céleste; faibles, fortifie-les par ton pouvoir suprême; humiliés, accorde-leur la gloire dans ton règne suprême; pauvres, enrichis-les en ton empire souverain. Destine-leur tout le bien que tu ordonnes dans tes mondes visibles et invisibles, donne-leur la prospérité sur cette terre et réjouis leur cœur de ton inspiration, ô Seigneur de tous les êtres! Éclaire leur cœur des joyeuses nouvelles diffusées depuis ton rang très glorieux, affermis leurs pas dans ta très grande alliance, et par ta générosité et ta grâce promise, fortifie leurs reins dans ton pacte sacré, ô toi, le Clément, le Miséricordieux! Tu es, en vérité, l’Indulgent, le Très-Généreux.

				‘Abdu’l-Bahá

			Ô mon Dieu, ô mon Dieu, gloire à toi, car tu as affermi ma foi en ton unité, tu m’as attiré vers la déclaration de ton unicité, tu m’as embrasé du feu de ton amour, tu m’as occupé tout entier à faire mention de toi et à servir tes serviteurs et tes servantes.

			Ô Seigneur, aide-moi à faire preuve de modestie et d’humilité, renforce ma volonté de me détacher de tout et de me tenir au pan de ton vêtement de gloire, afin que mon cœur soit rempli de ton amour et ne laisse aucune place à l’attrait du monde et à l’attachement à ses attributs.

			Ô Dieu, purifie-moi de tout ce qui n’est pas toi, lave-moi de la souillure du péché et de la transgression, donne-moi une conscience et un cœur purs.

			Tu es en vérité miséricordieux, et tu es en vérité le Très-Généreux, Celui dont tous les

			hommes recherchent le secours.

				‘Abdu’l-Bahá

			Ô mon Seigneur, ô mon Seigneur, voici une lampe embrasée par le feu de ton amour et par la flamme allumée dans l’arbre de ta miséricorde. Ô mon Seigneur, accrois son rayonnement, sa chaleur et sa flamme par le feu qui brûle au Sinaï de ta Manifestation. En vérité, tu es le Confir- mateur, le Soutien, le Puissant, le Généreux, le Dieu d’amour.

				‘Abdu’l-Bahá

			Ô toi, le Bienfaiteur, tu souffles sur les amis d’Occident les doux parfums de l’Esprit saint, et la lumière de ta providence éclaire leur ciel. Tu ramènes à toi ceux qui s’étaient éloignés. Tu transformes des inconnus en amis bienveillants.  Tu éveilles ceux qui dormaient. Tu rends attentifs les insouciants.

			Ô toi, le Bienfaiteur, aide ces nobles amis à mériter ton bon plaisir, fais qu’ils veuillent du bien à l’étranger comme à l’ami. Fais-les entrer dans le monde éternel, accorde-leur une part de la grâce céleste, fais d’eux de vrais bahá’ís, des croyants sincères en Dieu; préserve-les de toute apparence trompeuse et ancre-les dans la vérité. Fais d’eux des signes et des témoignages de ton royaume, des étoiles lumineuses au-dessus de l’horizon de cette vie terrestre. Fais qu’ils deviennent un réconfort et une consolation pour l’humanité, des serviteurs de la paix dans le monde! Vivifie-les du vin de tes conseils et permets qu’ils suivent le chemin de tes commandements.

			Ô toi, le Bienfaiteur, le vœu le plus cher de ce serviteur est de voir les amis de l’Est et de l’Ouest en parfaite communion, de voir l’amour unir tous les membres de l’humanité en une seule grande assemblée, telles des gouttes d’eau réunies pour former un grand océan; il souhaite qu’ils soient comme les oiseaux d’un même jardin de roses, les perles d’un même océan, les feuilles d’un même arbre et les rayons d’un même soleil.

			Tu es l’Inébranlable, le Puissant, et tu es le Dieu de force, l’Omnipotent, Celui qui voit tout.

				‘Abdu’l-Bahá

			Ô mon Dieu, ô mon Dieu, voici que ton serviteur s’avance vers toi et qu’il parcourt avec passion le désert de ton amour, suivant la voie de ton service, dans l’attente de tes faveurs et dans l’espoir de ta générosité, confiant en ton royaume et grisé du vin de tes bienfaits. Ô mon Dieu, accrois la ferveur de sa dévotion pour toi, sa constance à te célébrer et l’ardeur de son amour pour toi.

			En vérité, tu es le Très-Généreux, le Seigneur de toute grâce. Il n’est pas d’autre Dieu que toi, le Clément, le Miséricordieux.

				‘Abdu’l-Bahá

			Ô toi, Seigneur incomparable et bienveillant! Bien que nous manquions de capacités et de mérites, et même s’il est infiniment difficile de résister aux tribulations, c’est toi qui nous accordes capacités et mérites. Ô Seigneur! Rends-nous capables et dignes, afin que nous fassions preuve de la plus grande fermeté, que nous renoncions à ce monde et à tous ses habitants, que nous embrasions le feu de ton amour et que, tels des flambeaux, nous brûlions d’une flamme dévorante et répandions notre éclat.

			Ô Seigneur du Royaume! Délivre-nous de ce monde de vaines illusions et conduis- nous vers le royaume de l’infini. Accorde-nous d’être entièrement libérés de cette vie d’ici-bas et fais-nous bénéficier des dons généreux du Royaume. Libère-nous de ce monde de néant qui a l’apparence de la réalité et confère-nous la vie éternelle. Accorde-nous joie et délices, allégresse et contentement. Réconforte nos cœurs et octroie paix et tranquillité à nos âmes afin qu’en nous élevant vers ton royaume, nous puissions atteindre ta présence et nous réjouir dans les royaumes d’en haut. Tu es Celui qui donne, le Dispensateur, le Tout-Puissant!

				‘Abdu’l-Bahá

			Ô Dieu, mon Dieu, voici tes faibles serviteurs. Ce sont tes loyaux esclaves et tes servantes, ils s’inclinent devant ta sublime parole, se prosternent sur ton seuil de lumière et témoignent de ton unité qui fait resplendir le soleil dans la que tu prononces depuis ton royaume caché, ils répondent à ton appel, le cœur vibrant d’amour et ivre de joie.

			Ô Seigneur, fais pleuvoir sur eux les effusions de ta miséricorde, les eaux de ta grâce. Qu’ils deviennent de merveilleuses plantes dans le jardin céleste! Fais fleurir ce jardin par les nuages débordants de tes bienfaits et les eaux profondes de ta grâce abondante. Conserve-lui à jamais sa verdure et son éclat, sa fraîcheur, son lustre et sa beauté.

			En vérité, tu es le Fort, le Suprême, le Puissant, Celui qui seul, sur la terre et dans les cieux, demeure inchangé. Il n’est pas d’autre Dieu que toi, le Seigneur des preuves et des signes manifestes.

				‘Abdu’l-Bahá

		

	
		
			Réunions

			Glorifié es-tu, ô Seigneur, mon Dieu! Par les souffles impétueux de ta grâce et par ceux qui sont les Aurores de ton dessein et les Orients de ton inspiration, je t’implore de faire descendre, sur moi et sur tous ceux qui cherchent ta face, ce qui sied à ta générosité et à ta bienveillance, ce qui est digne de tes faveurs et de tes dons. Ô mon Seigneur, me voici pauvre et désolé, plonge-moi dans l’océan de tes richesses; me voici assoiffé, permets que je me désaltère aux eaux vives de ta bonté.

			Par toi-même et par celui que tu as désigné pour être la Manifestation de ton Être propre et ton Verbe clairvoyant pour tous ceux qui sont au ciel et sur la terre, je te supplie de rassembler tes serviteurs à l’ombre de l’arbre de ta bienveillante sollicitude. Aide-les à recevoir leur part de ses fruits, à tendre une oreille attentive au bruissement de ses feuilles et à la douce mélodie de l’Oiseau qui chante sur ses branches. Tu es, en vérité, le Secours dans le péril, l’Inaccessible, le Tout-Puissant, le Très-Généreux.

				Bahá’u’lláh

			Ô mon Dieu, ô mon Dieu, en vérité, ces serviteurs se tournent vers toi et implorent ton royaume de miséricorde. En vérité, ils sont attirés par ta sainteté et embrasés par le feu de ton amour, sollicitant la confirmation de ton merveilleux royaume et espérant atteindre ton empire céleste. En vérité, ils aspirent à recevoir tes bienfaits, à être illuminés par le Soleil de réalité. Ô Seigneur, fais d’eux des lumières radieuses, des signes de ta miséricorde, des arbres chargés de fruits et des étoiles brillantes. Qu’ils se mettent à ton service, s’unissent à toi par les liens de ton amour, soupirant après l’éclat de ta faveur. Ô Seigneur, fais d’eux des signes de ta providence, des étendards de ton royaume immortel, des vagues  de l’océan de ta miséricorde, des miroirs de la lumière de ta majesté.

			En vérité, tu es le Généreux. En vérité, tu es le Miséricordieux. En vérité, tu es l’Inestimable, le Bien-Aimé.

				‘Abdu’l-Bahá

			Ô Dieu de miséricorde, toi qui es fort et puissant! Ô Père très bon, voici tes serviteurs réunis et tournés vers toi, suppliants à ton seuil, désireux d’obtenir les inépuisables faveurs que tu leur as promises. Ils n’aspirent qu’à se conformer à ton bon plaisir, à servir l’humanité.

			Ô Dieu, que cette assemblée soit radieuse! Rends les cœurs miséricordieux, dispense les dons de l’Esprit saint, accorde-leur un pouvoir céleste, gratifie-les d’un esprit divin. Accrois leur sincérité afin qu’ils se tournent vers ton royaume en toute humilité et tout repentir, et s’emploient à servir l’humanité. Que chacun devienne un flambeau radieux, une étoile brillante; que chacun se pare de somptueuses couleurs et exhale la fragrance du royaume de Dieu!

			Ô Père très bon, prodigue tes bienfaits. Ne considère pas nos défauts. Abrite-nous sous ta protection. Ne te souviens pas de nos péchés. Guéris-nous par ta miséricorde. Nous sommes faibles, tu es puissant; nous sommes pauvres, tu es riche; nous sommes souffrants, tu es le médecin; nous sommes indigents, tu es très généreux.

			Ô Dieu, que ta providence soit avec nous. Tu es le Puissant, le Généreux, le Bienfaisant.

				‘Abdu’l-Bahá

			Ô toi, Seigneur de bonté, voici tes serviteurs ici réunis. Ils se sont tournés vers ton royaume et ont grand besoin de tes bénédictions et de tes faveurs. Ô Dieu, révèle et manifeste les signes de ton unité déposés dans toutes les réalités de la vie. Dévoile les vertus que tu as enfouies et dissimulées dans ces réalités humaines.

			Ô Dieu, nous sommes comme des plantes, et ta générosité est comme la pluie; par tes bienfaits, rafraîchis et fais croître ces plantes. Nous sommes tes serviteurs, libère-nous des entraves de l’existence matérielle. Nous sommes ignorants, donne-nous la sagesse. Nous sommes morts, donne-nous la vie. Nous sommes matière, accorde-nous les dons de l’esprit. Nous sommes démunis, fais de nous les confidents de tes mystères. Nous sommes dénués, accorde-nous les richesses de tes inépuisables trésors. Ô Dieu, ranime-nous, donne-nous des yeux pour voir et des oreilles pour entendre. Fais-nous connaître les mystères de la vie afin que les secrets de ton royaume nous soient révélés en ce monde de l’existence et que nous reconnaissions ton unité. Tout don émane de toi, toute bénédiction est entre tes mains.

			Tu es fort, tu es puissant. Tu es le Généreux, l’éternellement Bienveillant.

				‘Abdu’l-Bahá

			Ô Dieu de clémence, tournés vers ton royaume, ces serviteurs recherchent ta miséricorde et ta bonté. Ô Dieu, pour qu’ils soient dignes de ton amour, rends leur cœur bon et pur. Pour que le Soleil de réalité brille sur eux, purifie et sanctifie leur esprit. Pour qu’ils perçoivent ta lumière, purifie et sanctifie leurs yeux. Pour qu’ils entendent l’appel de ton royaume, purifie et sanctifie leurs oreilles.

			Ô Seigneur, en vérité, nous sommes faibles, mais tu es puissant; nous sommes pauvres, mais tu es riche; nous sommes les chercheurs et tu es celui que nous cherchons. Ô Seigneur, aie pitié de nous et pardonne-nous. Accorde-nous une capacité et une ouverture d’esprit telles que nous puissions être dignes de tes faveurs et attirés vers ton royaume, que nous puissions nous désaltérer à l’eau de la vie, nous enflammer au feu de ton amour et ressusciter par le souffle de l’Esprit saint en ce siècle radieux.

			Ô Dieu, mon Dieu, jette un regard affectueux sur ces personnes rassemblées. Prends-les toutes sous ta garde et ta protection. Fais descendre sur ces âmes tes bénédictions célestes. Immerge-les  dans l’océan de ta miséricorde et ranime-les du souffle de l’Esprit saint.

			Ô Seigneur, accorde ton aide généreuse à ce gouvernement juste et confirme-le. Ce pays repose sous ton ombre protectrice et ce peuple est à ton service. Ô Seigneur, accorde-leur ta générosité céleste et répands abondamment ta grâce et ta bénédiction. Souffre que cette nation honorable soit respectée et permets-lui d’être admise en ton royaume!

			Tu es le Puissant, l’Omnipotent, le Miséricordieux, le Généreux, le Bienfaisant, le Seigneur de grâce abondante.

				‘Abdu’l-Bahá

			Ô toi, tendre Bienfaiteur! Ces âmes prêtent l’oreille aux appels du Royaume et contemplent la gloire du Soleil de vérité. Elles s’élèvent vers les cieux vivifiants de l’amour; elles s’éprennent de ta nature et adorent ta beauté. Elles se tournent vers toi, s’entretenant de toi, recherchant ta demeure, assoiffées des eaux ruisselantes de ton royaume céleste.

			Tu es le Dispensateur, le Généreux, Celui dont l’amour est éternel.

				‘Abdu’l-Bahá

			Ô divine Providence, tes amis réunis en cette assemblée sont attirés par ta beauté et embrasés par le feu de ton amour. Fais de ces âmes des anges célestes, ranime-les par le souffle de l’Esprit saint, accorde-leur éloquence et détermination, force céleste et cœur compatissant. Fais en sorte qu’ils proclament l’unité du genre humain et soient cause d’amour et de concorde pour tous les hommes, afin que les dangereuses ténèbres des préjugés aveugles se dissipent à la lumière du Soleil de vérité, que ce triste monde s’illumine, que ce royaume matériel s’imprègne du rayonnement du monde de l’esprit, que ces différentes couleurs fusionnent et qu’un concert de louanges s’élève vers ton royaume de sainteté.

			En vérité, tu es l’Omnipotent et le Tout-Puissant!

				‘Abdu’l-Bahá

		

	
		
			Unité

			Ô mon Dieu, ô mon Dieu, unis les cœurs de tes serviteurs et révèle-leur ton grand dessein. Puissent-ils suivre tes commandements et observer ta loi. Aide-les, ô Dieu, dans leurs efforts et accorde-leur la force de te servir. Ô Dieu, ne les abandonne pas à eux-mêmes, mais de la lumière de ta connaissance, guide leurs pas, et de ton amour, réjouis leur cœur. En vérité, tu es leur Soutien et leur Seigneur.

				Bahá’u’lláh

			Ô mon Dieu, ô mon Dieu, en vérité, je t’invoque et te supplie à ton seuil, te demandant de faire pleuvoir toutes tes bénédictions sur ces âmes. Désigne-les spécialement pour recevoir tes faveurs et ta vérité.

			Ô Seigneur, unis et relie les cœurs, établis la concorde entre toutes les âmes et réjouis les esprits par les signes de ta sainteté et de ton unité. Ô Seigneur, fais rayonner ces visages par la lumière de ton unité. Fortifie les reins de tes serviteurs au service de ton royaume.

			Ô Seigneur, toi, le possesseur d’infinie miséricorde, ô Seigneur de grâce et de rémission, pardonne-nous nos péchés et nos défauts, et dirige-nous vers le royaume de ta clémence, invoquant le règne du pouvoir et de la puissance, humbles devant ton sanctuaire et soumis devant la gloire de tes preuves.

			Ô Seigneur Dieu, rends-nous semblables aux vagues de la mer, aux fleurs du jardin, unis et en accord par la grâce de ton amour. Ô Seigneur, réjouis les cœurs par les signes de ton unité et fais que tous les êtres humains soient comme des étoiles qui resplendissent des mêmes sommets de gloire, des fruits de choix qui mûrissent sur l’arbre de vie.

			En vérité, tu es le Tout-Puissant, l’Absolu, le Dispensateur, l’Indulgent, le Magnanime, l’Omniscient, l’unique Créateur.

				‘Abdu’l-Bahá

			Ô toi, Seigneur de bonté, tu as créé toute l’humanité d’une seule et même souche. Tu as décrété que tous les hommes seraient de la même famille. En ta sainte présence, ils sont tes serviteurs et toute l’humanité s’abrite sous ton tabernacle; ils sont tous réunis autour de la table de ta générosité, illuminés de la lumière de ta providence.

			Ô Dieu, tu es bon envers tous, tu subviens aux besoins de tous, tu les protèges tous, tu leur confères la vie. Tu les as tous dotés de facultés et de talents et ils sont plongés dans l’océan de ta miséricorde.

			Ô toi, Seigneur de bonté, unis-les tous! Fais que les religions s’accordent et que les nations s’unifient afin qu’ils se voient comme une seule famille et regardent la terre comme un seul foyer. Puissent-ils tous vivre ensemble en parfaite harmonie!

			Ô Dieu, lève l’étendard de l’unité du genre humain!

			Ô Dieu, établis la très grande Paix!

			Ô Dieu, soude les cœurs!

			Ô toi, Père bienfaisant, Dieu, réjouis nos cœurs du parfum de ton amour! Éclaire nos yeux de la lumière de ta providence. Enchante nos oreilles de la mélodie de ta parole et abrite-nous dans la forteresse de ta sollicitude.

			Tu es le Fort, le Puissant, tu es le Clément, l’Indulgent qui pardonne les faiblesses de toute l’humanité.

				‘Abdu’l-Bahá

		

		
			« Les prières prescrites au quotidien et quelques autres, comme la Prière de guérison, la Tablette à Aḥmad, ont été dotées par Bahá’u’lláh d’une puissance et d’une si- gnification particulières; les croyants devraient donc les accepter comme telles et les réciter avec foi et confiance absolues afin de communier plus intimement avec Dieu, et de se conformer davantage à ses lois et à ses préceptes. »

			Extrait d’une lettre écrite au nom 
de Shoghi Effendi

		

	
		
			Les prières de circonstance

		

	
		
			La tablette du feu

			Au nom de Dieu, le plus Ancien, le plus Grand. En vérité, le cœur des fidèles se consume dans le feu de la séparation : où est le rayonnement de la lumière de ton visage, ô Bien-Aimé des

			mondes?

			Ceux qui sont proches de toi sont abandonnés dans l’obscurité de la désolation : où est l’éclat du matin de ta réunion, ô Désir des mondes?

			Les corps de tes élus gisent pantelants sur des sables lointains : où est l’océan de ta présence, ô Enchanteur des mondes?

			Des mains suppliantes se tendent vers le ciel de ta grâce et de ta générosité : où sont les pluies de tes bienfaits, ô toi qui contentes les mondes?

			Tyranniques, les infidèles surgissent de toutes parts : où est le pouvoir irrésistible de ta plume de commandement, ô Conquérant des mondes?

			Les aboiements des chiens résonnent de tous côtés : où est le lion de la forêt de ta puissance, ô toi qui châties les mondes?

			Le froid saisit l’humanité tout entière : où est la chaleur de ton amour, ô Feu des mondes?

			Les calamités atteignent leur comble : où sont les signes de ton secours, ô Salut des mondes?

			L’obscurité enveloppe la majorité des peuples : où est l’éclat de ta magnificence, ô Splendeur des mondes?

			La nuque des hommes se raidit de malignité : où sont les épées de ta vengeance, ô Destructeur des mondes?

			La déchéance connaît son paroxysme : où sont les emblèmes de ta gloire, ô Gloire des mondes?

			Les chagrins affligent le Révélateur de ton nom, le Très-Miséricordieux : où est la joie de l’Aurore de ta révélation, ô Délice des mondes?

			L’angoisse étreint tous les peuples de la terre : où sont les étendards de ton allégresse, ô Joie des mondes?

			Tu vois l’Orient de tes signes voilé par des insinuations perverses : où sont les doigts de ta puissance, ô Pouvoir des mondes?

			Une soif intense terrasse tous les hommes: où est le fleuve de ta générosité, ô Miséricorde des mondes?

			La cupidité asservit toute l’humanité : où sont les incarnations du détachement, ô Seigneur des mondes?

			Tu vois cet Opprimé solitaire dans son exil: où sont les armées du ciel de ton commande- ment, ô Souverain des mondes?

			J’ai été abandonné en terre étrangère: où sont les emblèmes de ta fidélité, ô Espoir des mondes?

			Les affres de la mort saisissent tous les hommes: où est le flot de ton océan de vie éternelle, ô Vie des mondes?

			Les chuchotements de Satan s’insinuent en chaque créature: où est le météore de ton feu, ô Lumière des mondes?

			L’ivresse de la passion pervertit la plupart des hommes: où sont les aurores de pureté, ô Désir des mondes?

			Tu vois la tyrannie étouffer cet Opprimé chez les Syriens : où est le rayonnement de ta lumière naissante, ô Lumière des mondes?

			Tu me vois condamné au silence: d’où jailliront tes mélodies, ô Rossignol des mondes?

			Les chimères et les vaines imaginations s’emparent de la plupart des hommes : où sont les interprètes de ta vérité, ô Certitude des mondes?

			Bahá se noie dans un océan de tribulations: où est l’arche de ton salut, ô Sauveur des mondes? Tu vois l’Aurore de ta parole perdue dans l’obscurité de la création: où est le soleil du ciel de ta grâce, ô Lumière des mondes?

			Les lampes de vérité et de pureté, de loyauté et d’honneur se sont éteintes: où sont les signes de ta colère vengeresse, ô Moteur des mondes?

			En vois-tu un seul qui défende ta Mani- festation ou qui médite sur ses épreuves dans le sentier de ton amour? Voici que ma plume s’arrête, ô Bien-Aimé des mondes!

			Les branches de l’Arbre divin gisent brisées par les vents impétueux du destin: où sont les bannières de ton secours, ô Défenseur des mondes?

			La poussière de la calomnie dissimule ce Visage: où sont les brises de ta compassion, ô Miséricorde des mondes?

			Le peuple de la duplicité souille la robe de pureté: où est le vêtement de ta sainteté, ô toi qui pares les mondes?

			Les actes des hommes immobilisent l’océan de grâce: où sont les vagues de ta générosité, ô Désir des mondes?

			La tyrannie de tes ennemis clôt la porte qui mène à la présence divine: où est la clef de tes bienfaits, ô toi qui ouvres les portes des mondes?

			Les vents empoisonnés de la sédition jaunissent les feuilles: où sont les ondées des nuages de ta générosité, ô Donateur des mondes?

			La poussière du péché obscurcit l’univers : où sont les brises de ton pardon, ô toi qui pardonnes aux mondes?

			Cet Adolescent est seul en terre aride : où est la pluie de ta grâce céleste, ô Bienfaiteur des mondes?

			Ô Plume suprême, nous avons entendu ton plus mélodieux appel dans le royaume éternel: prête l’oreille à ce que dit la Langue de grandeur, ô Victime des mondes!

			Sans le froid, comment la chaleur de tes paroles pourrait-elle prévaloir, ô Interprète des mondes?

			Sans les calamités, comment le soleil de ta patience pourrait-il briller, ô Lumière des mondes?

			Ne te lamente pas à cause des méchants. Tu fus créé pour subir et endurer, ô Patience des mondes!

			Douce fut ton apparition parmi les séditieux à l’horizon de l’Alliance, et douce ton aspiration vers Dieu, ô Amour des mondes!

			Tu as planté la bannière de l’indépendance sur les plus hauts sommets, et fait surgir l’océan de générosité, ô Extase des mondes!

			Ta solitude a fait resplendir le soleil de l’unicité et ton bannissement a embelli la terre d’unité. Sois patient, ô toi, Exilé des mondes!

			Nous avons fait de l’humiliation le vêtement de la gloire, de l’affliction l’ornement de ton temple, ô Orgueil des mondes!

			Tu vois les cœurs remplis de haine, alors montre-toi indulgent, ô toi qui caches les péchés des mondes!

			Quand jaillissent les épées, avance; quand volent les flèches, va de l’avant, ô Sacrifice des mondes!

			Verses-tu des larmes ou dois-je en verser? Je devrais plutôt pleurer sur le petit nombre de tes défenseurs, ô toi, Source des lamentations des mondes!

			Oui, j’entends ton appel, ô très glorieux Bien-Aimé! Maintenant l’intensité des tribulations et le feu de ta parole étincelante enflamment le visage de Bahá. Il se présente, fidèle, au lieu du sacrifice, aspirant à ton bon plaisir, ô Ordonnateur des mondes!

			Ô ‘Alí-Akbar, remercie ton Seigneur pour cette tablette. Tu peux y respirer le parfum de mon humilité et y découvrir les tourments que nous avons subis dans le sentier de Dieu, celui que tous les mondes adorent.

			Si tous les serviteurs lisaient et méditaient ceci, un feu s’allumerait dans leurs veines qui embraserait les mondes.

				Bahá’u’lláh

		

	
		
			La tablette à Aḥmad

			Il est le Roi, l’Omniscient, le Sage!

			Écoute! Le Rossignol du paradis lance de saintes et douces mélodies sur les branches de l’arbre d’éternité. Il proclame aux âmes sincères la bonne nouvelle de la proximité de Dieu; il convoque les croyants en l’unité divine à la cour de la présence du Généreux; il annonce aux êtres détachés le message révélé par Dieu, le Roi, le Glorieux, l’Incomparable; il guide les adorateurs vers le siège de sainteté et vers cette resplendis- sante Beauté.

			En vérité, voici la Beauté suprême, annoncée dans les livres des messagers, qui vient distinguer la vérité de l’erreur et juger de la sagesse de tout commandement. Voici l’Arbre de vie qui porte les fruits de Dieu, l’Éminent, le Puissant, le Glorifié.

			Ô Aḥmad, témoigne qu’en vérité il est Dieu, qu’il n’est pas d’autre Dieu que lui, le Roi, le Protecteur, l’Incomparable, l’Omnipotent, et que celui qu’il envoya sous le nom de ‘Alí fut le véritable envoyé de Dieu, aux commandements de qui nous nous conformons tous.

			Dis : Ô peuple, obéissez aux ordonnances divines qu’il vous prescrit dans le Bayán, lui, le Glorieux, le Sage. En vérité, il est le Roi des messagers et son Livre est le Livre mère, si seulement vous le saviez.

			Ainsi, de cette prison, le Rossignol lance vers vous son appel. Il lui appartient seulement de proclamer ce clair message. Que celui qui le désire rejette ce conseil et que celui qui le désire choisisse le chemin de son Seigneur!

			Ô peuple, si vous reniez ces versets, sur quelle preuve fondez-vous votre foi en Dieu? Produisez-la donc, assemblée de fourbes!

			Non, par celui qui tient mon âme en sa main, ils ne le peuvent et ne le pourront jamais, dussent-ils s’unir et s’entraider.

			Ô Aḥmad, n’oublie pas mes bienfaits en mon absence. Souviens-toi de mes jours durant tes jours, de ma détresse et de mon bannissement en cette prison lointaine. Demeure si ferme dans mon amour que ton cœur ne fléchisse pas, dussent les épées ennemies faire pleuvoir leurs coups sur toi, et le ciel et la terre se soulever contre toi.

			Sois pour mes ennemis comme une flamme ardente, pour mes bien-aimés comme un fleuve de vie éternelle et ne sois pas de ceux qui doutent.

			Et si la douleur te frappe en mon sentier ou si pour l’amour de moi tu es humilié, ne t’en émeus pas.

			Aie confiance en Dieu, ton Dieu et le Seigneur de tes pères, car les hommes s’égarent sur les chemins de l’illusion, incapables de voir Dieu de leurs propres yeux ou d’entendre sa mélodie de leurs propres oreilles. Ainsi les avons-nous trouvés, comme tu peux en témoigner.

			Et leurs superstitions sont devenues des voiles entre eux et leur propre cœur, elles les tiennent éloignés du chemin de Dieu, le Glorifié, le Grand.

			Sois-en assuré au plus profond de toi-même, celui qui se détourne de cette Beauté se détourne aussi des messagers du passé et fait preuve d’orgueil envers Dieu de toute éternité en toute éternité.

			Grave en ton cœur cette tablette, ô Aḥmad. Chante-la durant tes jours et ne t’en écarte pas. En vérité, Dieu réserve à celui qui la chante la récompense de cent martyrs et le privilège de servir dans les deux mondes. Ces faveurs, nous te les avons accordées en signe de clémence et de générosité, afin que tu sois de ceux qui sont reconnaissants.

			Par Dieu! que celui qui est dans l’affliction et le chagrin lise cette épître avec une absolue sincérité et Dieu dissipera sa tristesse, résoudra ses difficultés et le libérera de ses malheurs!

			En vérité, il est le Miséricordieux, le Compa- tissant. Loué soit Dieu, le Seigneur de tous les mondes!

				Bahá’u’lláh

		

	
		
			La longue prière de guérison

			Il est Celui qui guérit, qui suffit, qui secourt, qui toujours pardonne, l’infiniment Miséricordieux.

			Je t’invoque, ô toi, le Suprême, le Fidèle, le Glorieux! Toi qui suffis, toi qui guéris, toi, l’Éternel, ô toi, l’Éternel!

			Je t’invoque, ô toi, le Souverain, le Dignifiant, le Juge! Toi qui suffis, toi qui guéris, toi, l’Éternel, ô toi, l’Éternel!

			Je t’invoque, ô toi, l’Incomparable, l’Éternel, l’Unique! Toi qui suffis, toi qui guéris, toi, l’Éternel, ô toi, l’Éternel!

			Je t’invoque, ô toi, le Très-Loué, le Sanctifié, le Secours! Toi qui suffis, toi qui guéris, toi, l’Éternel, ô toi, l’Éternel!

			Je t’invoque, ô toi, l’Omniscient, le Très-Sage, le Très-Grand! Toi qui suffis, toi qui guéris, toi, l’Éternel, ô toi, l’Éternel!

			Je t’invoque, ô toi, le Clément, le Majestueux, l’Ordonnateur! Toi qui suffis, toi qui guéris, toi, l’Éternel, ô toi, l’Éternel!

			Je t’invoque, ô toi, le Bien-Aimé, l’Adoré, l’Aimant! Toi qui suffis, toi qui guéris, toi, l’Éternel, ô toi, l’Éternel!

			Je t’invoque, ô toi, le Très-Fort, le Soutien, le Puissant! Toi qui suffis, toi qui guéris, toi, l’Éternel, ô toi, l’Éternel!

			Je t’invoque, ô toi, le Dominateur, l’Absolu, l’Omniscient! Toi qui suffis, toi qui guéris, toi, l’Éternel, ô toi, l’Éternel!

			Je t’invoque, ô toi, l’Esprit, la Lumière, le Très-Manifeste! Toi qui suffis, toi qui guéris, toi, l’Éternel, ô toi, l’Éternel!

			Je t’invoque, ô toi, le Compagnon de tous, connu de tous, caché aux regards de tous! Toi qui suffis, toi qui guéris, toi, l’Éternel, ô toi, l’Éternel!

			Je t’invoque, ô toi, l’Invisible, le Triompha- teur, le Dispensateur! Toi qui suffis, toi qui guéris, toi, l’Éternel, ô toi, l’Éternel!

			Je t’invoque, ô toi, le Tout-Puissant, le Secours, Celui qui ne dévoile point! Toi qui suffis, toi qui guéris, toi, l’Éternel, ô toi, l’Éternel!

			Je t’invoque, ô toi, le Façonneur, le Bienfaiteur, le Renverseur! Toi qui suffis, toi qui guéris, toi, l’Éternel, ô toi, l’Éternel!

			Je t’invoque, ô toi qui élèves, qui rassembles, qui exaltes! Toi qui suffis, toi qui guéris, toi, l’Éternel, ô toi, l’Éternel!

			Je t’invoque, ô toi qui rends parfait, l’Indépendant, le Généreux! Toi qui suffis, toi qui guéris, toi, l’Éternel, ô toi, l’Éternel!

			Je t’invoque, ô toi, le Bienfaisant, le Discret, le Créateur! Toi qui suffis, toi qui guéris, toi, l’Éternel, ô toi, l’Éternel!

			Je t’invoque, ô toi, le Très-Sublime, le Magnifique, le Bienveillant! Toi qui suffis, toi qui guéris, toi, l’Éternel, ô toi, l’Éternel!

			Je t’invoque, ô toi, le Juste, le Clément, le Généreux! Toi qui suffis, toi qui guéris, toi, l’Éternel, ô toi, l’Éternel!

			Je t’invoque, ô toi, l’Irrésistible, l’Impéris- sable, le Très-Sage! Toi qui suffis, toi qui guéris, toi, l’Éternel, ô toi, l’Éternel!

			Je t’invoque, ô toi, le Munificent, l’Ancien des jours, le Magnanime! Toi qui suffis, toi qui guéris, toi, l’Éternel, ô toi, l’Éternel!

			Je t’invoque, ô toi, l’Inaccessible, le Seigneur de joie, le Désiré! Toi qui suffis, toi qui guéris, toi, l’Éternel, ô toi, l’Éternel!

			Je t’invoque, ô toi, le Bienfaiteur, le Compatissant, le Bienveillant! Toi qui suffis, toi qui guéris, toi, l’Éternel, ô toi, l’Éternel!

			Je t’invoque, ô toi, le Havre de tous, le Refuge de tous, le Protecteur de tous! Toi qui suffis, toi qui guéris, toi, l’Éternel, ô toi, l’Éternel!

			Je t’invoque, ô toi que tous invoquent, le Secours, le Vivifiant! Toi qui suffis, toi qui guéris, toi, l’Éternel, ô toi, l’Éternel!

			Je t’invoque, ô toi, le Révélateur, le Destructeur, le Très-Clément! Toi qui suffis, toi qui guéris, toi, l’Éternel, ô toi, l’Éternel!

			Je t’invoque, ô toi, mon âme, mon Bien-Aimé, ma foi! Toi qui suffis, toi qui guéris, toi, l’Éternel, ô toi, l’Éternel!

			Je t’invoque, ô toi, la Source, le Seigneur transcendant, l’Inestimable! Toi qui suffis, toi qui guéris, toi, l’Éternel, ô toi, l’Éternel!

			Je t’invoque, ô toi, l’Inoubliable, le plus noble des noms, la plus ancienne Voie! Toi qui suffis, toi qui guéris, toi, l’Éternel, ô toi, l’Éternel!

			Je t’invoque, ô toi, le Très-Loué, le Très-Saint, le Sanctifié! Toi qui suffis, toi qui guéris, toi, l’Éternel, ô toi, l’Éternel!

			Je t’invoque, ô toi, le Libérateur, le Guide, le Sauveur! Toi qui suffis, toi qui guéris, toi, l’Éternel, ô toi, l’Éternel!

			Je t’invoque, ô toi, l’Ami, le Médecin, le Fascinateur! Toi qui suffis, toi qui guéris, toi, l’Éternel, ô toi, l’Éternel!

			Je t’invoque, ô toi, la Gloire, la Beauté, la Générosité! Toi qui suffis, toi qui guéris, toi, l’Éternel, ô toi, l’Éternel!

			Je t’invoque, ô toi, la Confiance, l’Amour suprême, le Seigneur de l’Aurore! Toi qui suffis, toi qui guéris, toi, l’Éternel, ô toi, l’Éternel!

			Je t’invoque, ô toi qui enflammes, qui animes, qui enchantes! Toi qui suffis, toi qui guéris, toi, l’Éternel, ô toi, l’Éternel!

			Je t’invoque, ô toi, Seigneur de bonté, le Très-Compatissant, le Très-Miséricordieux! Toi qui suffis, toi qui guéris, toi, l’Éternel, ô toi, l’Éternel!

			Je t’invoque, ô toi, le Constant, l’Animateur, la Source de toute existence! Toi qui suffis, toi qui guéris, toi, l’Éternel, ô toi, l’Éternel!

			Je t’invoque, ô toi, le Perspicace, le Clairvoyant, Seigneur de la Parole! Toi qui suffis, toi qui guéris, toi, l’Éternel, ô toi, l’Éternel!

			Je t’invoque, ô toi, manifeste mais caché, invisible mais illustre, le Témoin que tous recherchent! Toi qui suffis, toi qui guéris, toi, l’Éternel, ô toi, l’Éternel!

			Je t’invoque, ô toi qui fauches les amants, Dieu de clémence envers les méchants!

			Ô Dispensateur, je t’invoque, ô Dispensateur! 

			Ô Guérissant, je t’invoque, ô Guérissant!

			Ô Immuable, je t’invoque, ô Immuable!

			Toi, l’Éternel, ô toi, l’Éternel!

			Sanctifié es-tu, ô mon Dieu! Je t’implore par ta générosité qui ouvrit toutes grandes les portes de ta faveur et de ta grâce, qui édifia le temple de ta sainteté sur le trône d’éternité. Je t’implore par la miséricorde qui te fit convier toutes choses créées à la table de tes générosités et de tes dons, par la grâce qui te fit répondre en toi-même Oui! pour tous ceux qui sont au ciel et sur la terre, à l’heure de la révélation de ta souveraineté et de ta grandeur, à l’aube de la manifestation de la puissance de ton empire. Et de nouveau je t’implore chaque matin et chaque soir par ces noms les plus beaux, par ces attributs les plus sublimes et les plus nobles, par ton souvenir le plus célébré, par ta beauté pure et sans tache, par la lumière dissimulée dans le pavillon secret, par ton nom enveloppé du vêtement de l’afflic- tion. Protège le porteur de cette tablette bénie ainsi que celui qui la récite, la découvre, ou passe près de la maison où elle se trouve. Grâce à elle, guéris tous les malades, ceux qui souffrent et les pauvres de toute épreuve et de toute détresse, de toute affliction et de tout chagrin détestables; grâce à elle, guide celui qui désire pénétrer dans les sentiers de ta providence et dans les voies de ton pardon et de ta grâce.

			Tu es en vérité le Puissant, Celui qui suffit à tout, Celui qui guérit, le Protecteur, le Bienfaiteur, le Compatissant, le Très-Généreux, le Très-Miséricordieux.

				Bahá’u’lláh

		

	
		
			La tablette visite de 'Abdu'l-Baha

			Cette prière révélée par ‘Abdu’l-Bahá est lue à son mausolée. On peut également la lire en privé. Celui qui récite cette prière avec ferveur et humilité apporte joie et contentement au cœur de ce serviteur; c’est comme s’il le rencontrait en personne.

			Il est le Très-Glorieux!

			Ô Dieu, mon Dieu, humble et éploré, je lève vers toi des mains suppliantes et j’enfouis mon visage dans la poussière de ton seuil béni au-delà de la connaissance du savant et de la louange de tout ce qui te glorifie. Daigne jeter un regard misé- ricordieux sur ton serviteur humble et modeste devant ta porte et plonge-le dans l’océan de ta grâce éternelle.

			Seigneur, voici ton pauvre et modeste serviteur, soumis et implorant, captif en ta main. Confiant en toi, en larmes devant ta face, il te prie avec ferveur, t’appelle et te supplie par ces mots :

			Ô Seigneur, mon Dieu, accorde-moi la grâce de servir tes bien-aimés, renforce ma servitude envers toi, éclaire mon front de la lumière de l’adoration en ta cour de sainteté et de la lumière de la prière adressée à ton royaume de grandeur. Rends-moi désintéressé au seuil de ta porte céleste et détache-moi de toutes choses dans ton enceinte sacrée. Seigneur, fais-moi boire au calice du renoncement, revêts-moi de son vêtement et plonge-moi dans son océan. Que je sois la poussière du chemin de tes bien-aimés, ô Seigneur de gloire dans le Très-Haut! Et permets-moi d’offrir mon âme pour la terre ennoblie par les pas de tes élus sur ton sentier.

			Par cette prière, ton serviteur t’appelle à l’aube et dans la nuit. Exauce le désir de son cœur, ô Seigneur! Éclaire et réjouis son âme, attise sa flamme afin qu’il serve ta cause et tes serviteurs.

			Tu es le Bienfaiteur, le Compatissant, le Très- Généreux, le Clément, le Très-Miséricordieux.

				‘Abdu’l-Bahá
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